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=——— Le T. H Louis St-Laurent à Notre-Dame de Paris —_=

0
Le premicr ministre du Canada, le T. IL Lous
Saint-Jeurenit à assisté, à Utre privé, à la meme
du Chapitre de Notre-Dame de Paris, accompagne
du général Vanier, ambamadeur du Oaneds A
Paris. Le premier ministre a été aocued sar le
seuil de la cathédrale par Mar Brot, représentant
l'archevêque de Paris, 8. KE Mgr Foltin, M. Roné
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Pleven, president du Conseil, n'était fait repré-
senter. À l'offertotre, l'hymne national du Canada
» été joué aux grandes orgues. On voit fof sur
ceste photo .le premier minincre, à gauche, le
traral Vanier, à druite, peadant ln mewss,
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L'ENNEMI PREPARE UNE NOUVELLE OFFENSIVE
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Belon les dernières dipdches qui nous parviennent de Corée. les
communintes chinois et nord cordeas prépareralent une nouvelle
offensive de grande envergure. Les troupes ennemies ont été aperçues
ne dirigeant ver« lesud de la péninsule. venant de Séoul et de Wonju
Depuis hiver. cependant, les tronpes alliées ont pris l'offensive et
dans ta région au «ud de Vongiat. les troupes communistes ant été

  
 

fucçées de retraiter, Plus de 1,000 soldute snnemis ont été tuée.   
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EN COREL

Les Alliés réoccupent Wonju
SUR LE FRONT CEN-

 

lailiées ont tué 1,000

TRAL, EN COREE, 19 — communistes et ont pour-

(PA) — Une force des
Nations Unies a réoccupé,
aujourd'hui, sans opposi-
tion. le centre ferroviaire
et routier de Wonju. en
Corée. Des patrouilles
alliées sont entrées dans
la ville qui avait été
abandonnée à l'ennemi
le 7 janvier dernier. Les
communistes chinois ont
quitté la ville, hier. Seuls
quelques civils ont dssisté
à l'arrivée des soldais
alliés, aujourd’hui. Ils
furent placés sous surveil-
lance. Plusieurs édifices
sont en flammes et Wonju
ne fonctionne plus comme
ville.

TOKYO, 19 — (PA) —
Les troupes et l'aviation

chassé le reste d'une
importante force ennemie,
dans le centre est de la
Corée, aujourd'hui. Un
officier supérieur a décla-
ré: “Nous avons fait
retraiter l'ennemi”. Deux
régiments des Nations
Unies— qui comprennent
normalement 6,000 hom-
mes — ont rencontré
l'ennemi à 7 milles au
sud-est de Yongwol La
bataille a débuté, jeudi
et faisait toujours rage
aujourd’hui. Yongwol est
situé à 33 milles au nord-
est de Chungju, centre
routier aux mains des
Alliés, et à 13 milles à
l'est de Chechon.
700 soldats ennemis ont été tués

dans des raids aériens et le reste 
Plusieurs femmes appelées
à identifier leurs agresseurs

Plusieurs des femmes, victimes d'’assauts
criminels depuis un an et demie, se sont rendues
au quartier général de
neuf heures, hier soir, afin

la Sûreté de Montréal à
‘identifier les quatre

détenus soupçonnés d'être les individus qui les
auraïent outragées.

Les détenue, deux jeunes hom-
mes, âgés de 16 ot d: 17 anc, et
deux chauffeurs de taxi, René
aillant, 28 ans, et son frère Ovi-
la. 27 ans, seront traduits en
Cour dès Hindi matin, après avoir
été gardés dans les cellules de
la Sûreté durant plus d'une se-
maine, tandis que les membres
de l'escouade des homicides, sous
M direction du Meutenant-détec-
tive Russel Senécel, compilaient
Une preuve contre eux.
On à révélé à la Sûreté avoir

 

obtenu des déclarations des deux
adolescents et d'Ovila Vaillant.
Dans chacun des 13 viols dont

sont soupçonnés les détenus, des
femmes étaient invitées à mon-
ter dans un taxi après avoir don-
né des renseignements au chauf-
feur qui semblait alors seul. Dès
que la victime était dans la vol-
ture, un ou deux individus, ea-
chés à l'arrière la saisissaient
pour ensuite s'attaquer à se per-
sonne.
Le lieutenant Senécal a décla-
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19e jour de l'année —
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$. Marius et compagnons

 

Le soleil s'est levé à 7 h, 36 et se couchera à 4 h. 46

ronosZes
Des nuages

couvrent ie
ciel dans l'est
de l'Ontario et
le sud du Qué-
bec. Le temps
reste très doux.
Des courants
d'air plus froid.
en provenance

des Grands Lacs, se dirigent sur

nos régions, où ils seront caule

d'un temps plus froid et. plus de

saison, ce soir.
Régions de Montréal, de Québec,

de )'Outuouais, des Cantons de

 

l'Est et de la bale Comeau: Nua-

geux avec quelques périodes enso-

leillées, Eclaircie, ce soir. Doux.

Maximum, aujourd'hui, à Montréal
et Ottawa,

brooke et Rivière-du-Loup, 300.

Régions Ges Laurentides, de la 2.

Mauricie et du lac St-Jean: Nua- 7 8

geux, aujourd'hui. Neige intermit- 24 185 16 13 18

tente, cet après-midi et ce soir. 21
Maximum, aujourd'hui. b 26 29Doux.

; à Québec, Sher-

ser

3 Dern. quart. le 20, à 30. 13 a.m,

 

  
Pleine June, le 23, à 11 à 47 p.m.

Prem. quart. le 16, A Th. 23 p.m.

5) Nouvelle lune, de 7, A Sh 10 p.m.
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l’a été par les troupes de terre. Les

corps ont été comptés dans la neige.
La bataille autour de Yongwo! a

été engagée au cours de raids ef-
fectués par des patrouilles, tout le

long du front coréen. Il semble que

ce poit là l'indice qu'une grande
Offensive soit à la veille d’être lan-

par l'ennemi. Les forces com-
munistes continuent de se déverser
vers les secteurs central et est, de
la même manière que lors des deux
offensives précédentes, soit celles
de ia rivière Chingchon et de Séoul.

L'attaque allièe autour de Yong-
wol n'a pas été classée comme une
offensive, mais un officier a dé-
claré: “Ce doit cependant être toute
une bataille. La région est pleine
de ces farceurs.” Ailleurs, sur le
front, les patrouilles communistes
ont tenté de venir en contact avec
les troupes alliées, après deux se-
maines d'inactivité ennemie. L'en-
nemi menace particulièrement les
régions de Yoju, Wonju et Yong-
wol. Ces villes sont situées le long
des routes qui conduisent vers l’his-
torique tête de plage de Pusan vers
laquelle les troupes alliées se reti-
rent lentement.

Les plus grosses concentrations
ennemies sont encore sur le front
ouest, cependant, au sud de Séoul,
où les communistes chinois ont
massé plus de 90,000 hommes. ‘Le

ré, hier soir, que Ja police avait
obtenu l'information qui eondui-
sit à l'arrestation de la bande
d'Ovila’ VaiNant, en échange d'u-
ne somme de $50. Les membres
de la Sûreté, depuis un an, re-

cherchalent sans succès les bru-
tes qui s'attaquaient aux fem-
mes dans l’ouest de la ville.
Dans ies renseignements qu'il

auralt donnés à la police, Oviia
Vaillant avait omis d'incubper son
frère et ne parle pas de la part
qu'il aurait prise lui-méme dans
cette affaire.

Diverses mesures

pour améliorer
la circulation
Le conseil municipal de Mont-

réal a adopté, à sa séance d'hier.
plusieurs mesyres en vue d'amélio-
rer les conditions de la circulation.
En tout premier lieu, le conseil,

sur la recommandation du comité
exécutif, a adopté des projets d'ac-
tes d'acquisition de gré à gré, du
Pacifique Canadien et d'Eastern
Abattoirs Ltd, de certains immeu-
bles requis pour l'ouverture de
l'avenue Mont-Royal, vers l'est.
Au mois d'octobre dernier, Je

conseil avait voté une somme de
$170,408 pour provéder A ces acqui-
sitions, et iI s'agissait, hier, de
donner tout simplement son con-
sentement aux transactions qui

avaient été élaborées entre les par-
ties intéressées.
POUR L’'AVENUE LAURIER

Le conseil de ville a adopté une
réséiution du comité exécutif, re-
commandant qu’une somme addi-
tionnelle de $2.615 fût votée en vue
de l'expropriation des immeubles

nécessairés à l'élargissement de la
rue Laurier, entre les rues Saint-
Hubert et Saint-André.
Le conseiller Jean-Marie Savi-

gnac a félicité le comité exécutif
de ce geste, puis il à ajouté que
des mesures de c genre, entrai-
nant des dépenses relativement
faibles, pourraient être prises un
pre partout, dans les diverses par-
lez de Ja ville, pour améliorer les

conditions de la circulation.
L'ANGLE SHERBROOKE-

AMHERST

 

 

M. Savigna: à recommandé que
Tintèreetion Sherbrooke - Amherst
doit améliorée en élargissant la rue
Sherbrooké sur le côté nord-ouest.
Le président du vomité exécutif,

M. J-O. Asselin, n dit que le co
mité exécutif avait déjà étudié ce
projet, mais qu'un rapport ds la
police recommandait d'élargir Ia
rue Sherbrooke sur le côté sud, 

correspondant de la Presse Asso-

ciée, Don Ruth, rapporte aujour-

d'hui, des quartiers généraux de la

Be armée, qu'il semble “possible

que l'offensive communiste atten-

due depuis si longtemps, et qui n

pour but de chasser Jes troupes

alliées de Corée, sera lancée sous

peu.”

Ruth mande que des éiéments

d'une division communistes chi-

noise ont été aperçus A 18 milles à

l'est de Suwon, et à 17 milles au

sud de Séoul. Un observateur aé-

rien a déclaré que les Chinois oc

cupaient de nouvelles positions,

jeudi soir, le long d'une rivière à

14 milles au nord-est de Suwon.

Un porte-parole de 'a 8e armée a
déclaré de son côté que l'ennemi
dépéchait des renforts considéra-

bles vers le sud, le long du front
central. .La police sud-coréennc et
les civils ont aperçu de 800 à 8,000
communistes qui cherchaient à
s'infiltrer vers l'est, venant du
secteur central

Le porte-parole & déclaré aussi
que des unités de défense de la
Corée du Sud, une organisation
civile, avait cañturs Ullyul, à 40
milles au nord-ouest de Haeju, et à
85 milles au nord du 38e naralièle.
Haëju est situé près de la cote
nord-ouest.

Par ailleurs, le quartier-général
de MacArthur a laissé entendre

ce que les membres du comité exé-
cutif n'ont pas approuvé,

“C’est ce qui explique que nous
n'avons rien fait, mais je m'ac-
corde avec vous sur la nécessité
d'améliorer cette intersection, et je
m'accorde également avec vous sur
la façon de le faire.” de déclarer
M. Asselin.

AUTRE AMELIORATION
Le conseil a ensuite voté un cré-

dit supplémentaire de $5,121.18

pour l'expropriation des immeubles
requis en vue de l'ouverture de la
rue Fleury, entre les rues Saint-
Urbain et le boulevard Sain(-Lau-

renf, et 11 a décrété l'acquisition
à l'amiable ou par voie d'expropria-

tion des immeubles nécessaires
pour compléter l'ouverture de la
Tue Prieur, entr® la rue Saint-Ur-
bain et le Grande-Allée.

/

 

 

qu'il y aurait un autre remanie
ment daus le commandement rupé-

rleur en Oorde. Le communiqué
ajoute: “Le département de lan
mée a fait savoir aux quartiers-
généraux qu'il désire instituer une
politique de rotation pour ler pêfi-
ciers généraux qui ont participé
depuis assez songtemps déjà à la
campagne de Corée, afin que leur
expérience puisse être utilisée durs
les programmes d’entraînesnent des
forces américaines. Avec regret, le
quartier-général a permis que des
commandants  extraordinairement
qualifiés, qui se sont si glorieuse-
ment distingués en Corée, soient
mutés.”

Le major-zénéral Emmett O'Don-
nell, à été rotevé de son conman-
dement des bombardiers BE-29, en
Extrême-Orient, pour assumer le
commandement de la 16e force aé-
rienne à March Field, en Califore
nie.

La mauvaise température a cone

sidérablement nui à l'activité aé
rienne et l'ennemi en & profité

pour faire avancer des renforté et
des  approvisionnements. Cx) t=

dant, plus de 75 véhicules ont été
détruits et 200 soldats ennemis ont

été tués.

 

AU ROYAUME-UNI

L’influenza
cause une pénurie de

main-d'oeuvre
 

LONDRES, 19, (Reuters). — Les
médecins de Londres ont lancé un
appel en faveur d'un plus grand
nombre de lits d'hôpitaux, à cause
de l'épidémie d'influenss qui ne
cesse de s'étendre dans l’ouest et
le sud de l'Angleterre, ainsi qu'à
Londres. L’épidémie perd de sa
force dans les pays européens, sauf
cependant en Belgique. On rappor-
te aussi de nouveaux cas dans le
nord de l'Angleterre. Le virus pst
relativement faible, disent les mé-
decins, mais des centaines de Bri-
tanniques, surtout chez les person-
nes âgées, ont perdu la vie. À Man-
chester, le nombre des cas, qui avait
diminué, à de nouveau atteint le
somumet de la semaine dernière,

Un peu partout, la main-d'oeu-
vre fait défaut par suite du trop 

L'ambassadeur Tusse à Washington, ANDER-S. FANYUS
à gauche, et le chef des nézociateurs américains, JOHN WILEY,

grand nombre de malades.

£— Pourparlers russo-américains à Washington —S

    ps

HEIN,

te-Uls, pour trouver une solution somcevwant
prét-bait de $11,000,000 consenti s :

: : deuxième
à la Rumie ae
[0
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Les travaux d'améliorations

 

locales ne languiront plus
avaient l'intention de se conformer [donna lieu à Un débat entre quel-
à une résolution adoptée antérieu- [ques conseillers.

Les autorités municipales pren-
dront les mesures nécessaires, à
l'avenir, pour que les traveux
pour lequels lo ville accordera
des contrats, soient exécutés sans
délai. Le président du comité exé-
cutif, M. J.-O. Asselin, en à donné
la promesse oux conseillers, à leur
séance d'hier, en réponse à une
question du conseiller Georges
Guevremont,

Le conseil de ville était à étudier
diverw rapports, concernant des
travaux projetés pour une somme
de $214,850, le tout portant aur des
pavages. des trottoits et des
égouts, et M. Guévremont a deman-
dé si les autorités, municipales

rement par le conseil, à l'effet M. Lévesque déclara que l’on de-
d'obliger les entrepreneurs à com- |vait adopter la même ligne de con-
mencer les travaux qu'ils s'epgage- |duite à l'endroit des trente-cinq
ront à exécuter, dafs un court dé- quartiers de la ville, et que af ics
le tout soumis à des sanctions sé- |travaux* pressent, rue Sommeried,lai, puit à les terminer à date fixe, [| ne faut pas oublier que dansvères, au cas où les conditions du [bien d’autres endroits de la ville,contrat ne seraient pas respectées.

TROP LENTEMENT
A l'exemple de M. Guévremont,

le “conseiller Victor Lévesque a
protesté contre le fait que les en-
trepreneurs obtenant des contrats
de la ville procèdent trop lente-
ment,
Le comité exécutif avait soumis

un rapport recommandant que des

exécutés en régle (par la ville) “pour en hâter l'exécution”, ce qui

 

, L'Alliance rejette par 406
voix contre 149 le contrat
que lui offre la Commission

 

Mandat à l'exécutif

 

Les membres de l'Alliance des professeurs
catholiques de Montréal ont voté, à la suite d‘une
assemblée générale fort
soir, au Plateau, de rejeter la présente offre de la: |
Commission scolaire de Montréal en matière

|

|
de convention collective
négociations.
L'assemblée de FAlliance dura

près de cinq heures et se termina
par un vote dans le sens indiqué
plus haut. Cependant quelques ins-
tituteurs voulaient que l'Alliance
vote l'arbitrage, d'autres sembiaient
favorables à la signature de la con-
vention offerte par la Commission.
Le but de l'assemblée d'hier était

de discuter la situation en face de
la récente déclaration de M. Eugène
Doucet, président de la Commission
scolaire, voulant que les négocia-
tions pour la signature d'une con-
vention collective entre la Commis-
sion et l'Alllance étaient, pour ce
Qui concerne la Commission, sus-
pendues. M. Doucet a fait valoir
dans ses remarques qu'il ne voyait
pas bien la nécessité de négocier
plus avant. Cependant M. Guindon,
président de l'Alliance, a révélé hier
soir, que le jour même de la décla-
ration de M. Doucet, il recevait  

 
de négocier encore

tumultueuse tenue. hier

et de poursuivre les

—_——
uné lettre lui laissant entendre que
les négociations pourraient être
poursuivies.
La soirée fut ponctuée de vives

discussions entre membres et à un
moment, donné, l'aviseur moral de
l’Alllance, M. I'abbé Ovila Bélanger,

 

on crie fepuis longtemps après des
travaux d'améliorations locales qui
procèdent bien lentement,

DEFENSE DEs
ENTREPRENEURS

Le conseiller J.-H. Dupuis, lui-

(Suite à la page 5)

travaux, rue Sommerled, fussent. M. Claude Jodoin

réélu président
M. Claude Jodoin a été réélu, hier

soir, président du Conseil des mé-
tiers et du travail de Montréal, pour
un cinquième mandat. Le choix de
M. Jodoin a été unanime.
Ont aussi été élus par acclama-

M. JODOIN

menaça les instituteurs de s’en aller

|

tion, à divers postes: MM. Ray
s'il ne pouvait pas parler. Certains

|

Bennett et Léo Côté, vice-prési-
instituteurs ne voulaient pas que dents; Marcel Giroux, secrétaire-
M. l'abbé Bélanger les avisdt sur

|

archiviate français; Roger Provost,certains points, soulignant que l'a- secrétaire - correspondant;
Lamère,
C8. Letendre, trésorier.

viseur moral sortait alors de son
domaine.
Après une période de repos, quand

Gérard
aecrétaire-financier, ot

Les officiers dont les postes sontl'exécutif revint sur la plateforme,

|

conteatés seront choisis à lg proM. l'abbé Bélanger déclara que pour

|

chaine réunion.
ne pas influencer le vote, 11 ne don- Au cours de leur réunion, ies dé-nerait d'opinion qu'après. Le vote iégués ont adopté une résolutionfut de 406 contre 149 en faveur de priagt le prochain conseil d'admi-la poursuite des négociations avec ‘nistration d'entreprendre des dé-la Commission scolaire, et contre

|

mérch es pour que soit maintenue lala signature du contrat offert Par! régie des loyers et que soit réim-la partie patronale.

A Notre-Dame de Bonsecours

Pèlerinage à cette Chapelle fondée
parMarguerite Bourgeoys, en 1675

(Par René BONIN) *
“Proclamer la Bienheureuse

Marguerite Bourgeoys, parler
d'elle, c'est parler de ses vertus
surnaturelles; c'est parler de tout
ce peuple du début de la colonie;
c'est faire mention de lo gloire
qu'elle s'est acquise dans ce Mont-

… réal, qu'elle à contribué à fonder;
c'est parler de so vecation, de
son esprit apostolique et de la
beauté de son âme”.

C’est ce que disait M. Léonidas
Derome, P.S.8., au cours du pané-
gyrique qu’il prononçait sur la
Bienheureuse Marguerite Bour-
geoys, missionnaire de la Sainte
Vierge, fondatrice de la Congré-
gation Notre-Dame et du Sanctu-
aire de Bonsecours, au pèlerinage
d'action de grâces des Religieuses

* de cette Congrégation, à la Chapel-

posé le contrôle aur les prix.

 

se basse, & cette occasion.

res Saint-Ignace, supérieure géné-

 Saint - Mathias, de Québec; Haint- Charles, de Charlottetown, Le dw

raie, Sainte-Césarine, Saint - Jean

|

Bourgeoys”,
et Saint-Ambroise, assistantes-géné-| P.8.8., “est infiniment liée à le
rales, Saint-Albert de Sion, déposi-| fondation de Montréal. C'est tout
taire générale, Saint-Alexis, mal-! une épopée de culte marial que la
tresse des novices, et Sainte-Made-| fondation de Montréal. C'est toute
leine du Sacré-Coeur, maîtresse des feparition de la Sainte-Vierge à Mon-
études. Les dix Révérendes Mères

|

sieur Olier, supérieur de Saint-Sul-
Provinclales assistaient. également.

|

pice, à un gentäihomme, M. Jérô-
Ce sont les Révérendes Mères Ste-| me de la Dauversière, manifeste ls
Marie-Blandine et Sainte-Marie-Er-| volonté expresse de Marie de voir
nestine, de Montréal: 3ainte-Elisa-| se fonder en Canada, dans Ills de
beth du Rowaire, d'Ottawa, Salate-| Montréal, une ville qui lui sera con-
Marie-Consolatrics, de Villa-Macia;

|

sacrée et qui Portera son nom. L'i-

le NotreeDame de Bonsecours Prince-Edouard; Saint-Ambroise dehier matin. M. le chanoine Eugène

|

Sienne, de Joliette; Sainte - Marie-Moreau, P.8.8., à célébré une mes- Donat, de Sherbrooke; Saint-Jean-
Baptiste, de Saint-Pascai de Ka-
mouraska; et Saint-Jean-Népomu-PRESENCE DES SUPERIEURES cène, de New-York. Les 155 Pape

On remarquait en particulier les|rieures locales et les religleusesmembres du Conseil Général de la|de Ja Maison-Mère de la commu-communauté, les Bévérendes Mà-jnauté étaient aussi présentes.
“La vocation de Marguerite

disait M. Derome,

(Buite à la page 8;

 
ces vols.
Dans chacun des cas où de la

marchandise fut aaisie hier, elle
était entre les mains de marchands
qui l'avaient achetée de bonne foi.
La police en a d'abord retrouvé
pour $6,000, hier matin. Cette mar-
chandise avait été volée à la “Cie-
veriey, MacNell et Wallace Ltd."
de Toronto, au cours du mols de
novembre dernier. Le voi ne fut
toutefois découvert que le 2 jan-
vier, alors qu’on fit l'inventaire.
Le reste du tissu, soit pour plus

de $14,000, fut retrouvé plus tard
dans la journée. Cette dernière mar-
chandise avait été volée lors d'un
vol à main armée à la “A Brad-
shaw Co. LAd”, rue College, à To-
ronto, le 25 novembre dernier.
La police a été lancée aur une

bonne piste, qui la conduisit à re-
trouver ces effets volés, par un re-

 

 

 

3

Effets volés lors d'un hold-up à Toronto
ee retrouvés id ———————_|ë

(hote JA ‘Patriepar Guy Lemay
Quedques-unce des pièces d'étoffe volées à Toronto en novembre
dernier et recouvrées à Montréal par les membres de notre Sûreté,
sont ioi photographiées au quartier général de la police, après la
saisie qui en à été faite hier. Cos étoffes retrouvées ont une valeur

de plus de $20.000,

On retrouve ici pour s20,000 de
marchandises volées à Toronto

A la suite de la saisie. hier, de plusieurs pièces
d'étoffe valant plus de $20,000, volées en novembre
dernier à Toronto, les membres de la Sûreté de
Montréal, sous la direction de I'assistant-inspecteur
William Fitzpatrick et du lieutenant Léo Murray.
travaillent ferme pour retracer les responsables de

 

présentant de la maison “Brad-
shaw”, qui cette semaine, reconnut
dans un magasin de Montréal, une
pièce d'étoffe volée aux entrepôts
de ses kmployeurs,
La police a, jusqu'à maintenant

refusé de révéler M elle possédait
un indice qui puisse la conduire à
l'arrestation des auteurs de ces
vols. . :

     et

Fleuriste Fad  

  Que goûte-t-il? C’est ce
qui compte, après tout!

LES SACS DE THÉ

DALADA
donnent une saveur parfaite.
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Au Club Richelieu de Verdun

“Avec votre aide, Marguerite Bourgeoys
peut donner un séminaireà saville natale”

 

(per DOSTALER O'LEARY)

Mgr Le Couëdic. évêque de Troyes. a demandé,
hier, un miracle à la Bienheureuse Marguerite
Bourgeoys: un séminaire pour sa ville épiscopale
qui est aussi la ville natale de la bienheureuse;:
séminaire qui serait édifié grâce à la générosité des
Canadiens.

L'éminent prélat partait au dé
Jeuner du Club Richelieu-Verdun,
au cours d’une cérémonie extraor-
dinaire qui groupait plusieurs cen-
taines de personnes, Sur une estra-
de d'honneur, avaient pris place

une cinquantaine de religieuses de
la Congrégation Notre-Dame en-
tourant leur supérieure provincia-
je. Le déjeuner était sous la pré-
aidence de M. Jules Trudeau, pré-
sident du Club, qui avait notam-
ment, à ses côtés le secrétaire de
la province, M. Omer Côté, ainsi
que les députés provincial et fédé-
ral de Verdun, MM. Lionel Ross et
Paul-Emile Côté.
Mer Le Cuuëdic dit toute son

émotion de se trouver au Canada
et remercia tout particulièrement

les membres du Club Richelieu
pour la générosité qui leur fit
souscrire $650 pour eon diocèse
complètement ravagé par la guerre.

Il évoqua la grande figure de
Richelieu, le personnage le plus
représentatif de l'histoire de Fran-

ce qui a pris ce pays tout entier,
épuisé par. les guerres de religion
et, avec une tenacité indomptable,
l'a placé sur la voie de la gran-
deur: “Richelleu,” dit Mgr Le
Couédic, “a eu trols idées fixes
qui furent trois 1dées-forces: es-
pêcher les protestants de prendre
trop d'importance dans la commu-
mauté française : empêcher la Mai-
son d'Autriche, c'est-à-dire l'em-
Pire d'Allemagne, d'étouffer la
France dane un étau qui tentait
de se resserrer: assurer la pré-
pondérance du rol en réduisant une
classe privilégiée qui voulait ee
substituer à lui. Richelleu à pré
paré le siècle du Grand Roi. À

&——— L'arthrite et le rhumatisme, maladies

 

L'arthrite et le rhumatisme sont des maladies
douleureuses. C'est ce qu'explique ici le Dr Antoine
Mauriello, interne à PHôtel-Dieu, à MM. laut
Vailiancourt, Claude Melançon et Jacques Melan-
gon, lors de In clinique bi-hebdomadaire qui se
tient en cet hôpital. ML Vaillancourt est le prési-
dent de ia division de Québec de la Société cana-
dienne d'arthrite et de rhumatisme qui lance, du
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votre pays, il a donné le meilleur
de ce que nous avions: de grands
soldats, de grands chrétiens”.
L'orateur évoqua ensuite la fi-

gure dé Marguerite Bourgeoys et

dit que ln semence jetée on terre
canadienne a produit ses fruits:
“Vous n'avez pas connu les ombres
tragiques du XVIIIe siècle et Vous
avez échappé aux dangereuses illu-
sions de la Révolution”,

Puis, il s’efforça d'expliquer. la
position de l'Eglige de France, qui,
depuis Louis XIV, jusqu'à la Révo-
lution, parce que le roi nommait
lui-même les curés et les prieurs
d'abbayes, fut en quelque gorte cou-
pée du peuple ; ce fut la première
tentative de laicisation de I'Bglise.
Après la Restauration, le roi vou-
lut reprendre vette pratique. HI y
eut comme Une coupure entre le
clergé et la nation. Le peuple di-
sait que, puisque les curés étaient
solidaires de la monarchie, ila

étaient contre lul, L'Eglise ne de-
vrait jamais se solidariser à un
régime: ce fut l'origine de la
grande confusion du XIXe siècle,
Le clergé a souffert de n'avoir
pas ea liberté totale. Cette disso-
ciation de la religion de aés prêtres
à donné naissance à l’antiolérica-
lisme. Le peuple français était de-
meuré profondément chrétien, car
on ne vide pas d'un coup dix-neuf
siècles de christianisme, “Voilà le
processus pénible de l'anticlérica-
lisme français qui faisait s’écrier
à Cambetta : “Le cléricaliame, voi-
là l'ennemi”. D n'aurait pas osé
dire la religion, car 5 eut soulevé
l'âme du peuple,
“Par contre, le Canada” dit Mgr

Le Couédic, “est demeuré profon-

  

 

(Mgr Le Couédie)

 

®
dément attaché à ses prétres, par-
ce que ceux<i sont demeurés li-
bres, Lis sont devenus le symbole
de la résistance et de la conserva-
tion de leur belle langué, cette lan-
tue vivante qui eortait à peine du
Rabelais et qui n’était pas encore
académique comme l'est devenue
la nôtre, votre belle langue of
pleine de Charme et d’attraits,
En terminant, Mgr Le Couédic

fit un tableau du redressement ac-
tuel auquel aasiste ia France:
“Redressement qui e manifeste
dans tous les miHeux ; des familles
se privent pour donner des prêtres
à l'Egliée, alors que les prêtres
n'ont jamais eu de revenus plus
bas qu’axtuellement. Un prêtre re-
çoit 35,000 fr. par année ($100). Au
moment où éclate la pire des crises
matérialistes, ne trouvez-vous pas
que cela est beau.”

L'évêque de Troyes cita le ces
d'industriels catholiques qui veu-
lent vivre leur vie catholique : “La
parabole la plus vraie de toutes,
c'est la parfbole deg talents. Dieu
demandera à chacun en proportion
de ce qu'il lui a donné, Messieurs,

permettez-mol de m'adréaser à vous
en toute franchise. La France ja-
dis s'est penchée sur le Canada:
elle lui a donné ce qu'elle avait de
meilleur: le Canada aujourd'hui
pourrait se pencher sur la France.
Nous vous avons donné Marguerite
Bourgeoys ; nous vous apors don-
né ia perle, à vous de nous donner
l'écrin. Nous lui demanderons, au-
jourd'hui, un séminaire pour
Troyes ; elle peut nous le donner
avec votre aide à vous à qui elle
a tout donné, 81 ce miracle est
accordé, on me pourra pag dire que
Dieu est trop haut et le Canada
trop loin”,

Troublé par l'émotion, Mgr Le
Couëdio termina son discoure en
sangiotant, ‘vendant que le salle
debout hui faisait une ovation. Il
avait été présenté par M. J-B. Vi-
net, P88, curé de Notre-Dame,
et remercié par le Dr Eugène Thi-
bault, fondateur et ancien prési-
dent du Club Richelieu-Verdun.

douloureuses: ——
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ler au 15 février prochain, une grande campagne
de souscription pour aider à combattre ces inala-
dies M. Claude Melangon directeur de la publicité
de cette même société et M Mealsagon
eet le préaldent conjoint avec M. J.-M, Wynn, de
la prochaine campagne. De gauche A droits, M
Jacques Melançon, le Dr |
lancourt et Claude Melancom,

Jacques

MME, Vall

(Photo la “Patrie” per J.-P. Lalbertd)
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A l'occasion du départ, pour la Grande-Bretagne, de l'escudritte

“Red Indian”, récemment, le vice-maréchal de l'air J.-L. PLANT

{à droite) a fait l'inspection de l'escadrille au grand complet,

accompagné du commandant d'escadrilise E.-B. HALE (au centre)

officier commandant de la base sérieuns du C.AR.C., à Chatham;
et du chef d'escadrille Bob DAVIDSON, de Vancouver, commandant

de l'escadrible. L'escadrille, qui est équipée de chasseurs à réaction,

sera stationnée à Odiham, dans le Hampehite, et s'entrainera avec
les formations de la R.A.F, en Grande-Brelagne.

La 3e armée communiste

chinoise quitte la Corée
TOKYO, 19, (BU.P,) — Des sources nationalistes chinoises, ict,

mandent que ia 3e armée communiste a'est retirée de la Corée, par
suite des lourdes pertes qu'elle y a subies, particulièrement aux envi-
rons de la tête de plage de Hungnam. Des officiels du Service d’inte-
lgence américain se sont montrés intéressés à ce rapport, male ils
ont refusé de le confirmer ou de le nier. Un haut personnage nationa-
liste chinois, présentement à Tokyo pour y recevolr des soins médi.
caux, à déclaré que le retrait de quelques unités chinoises commu-
niates était “chose poseible”.

Un général américain réclame
l'emploi dela bombe atomique

MARCH AIR FORCE BASE,Calif., 19. (P.A.) — Le major-générai
Emmett O'Donnell, qui dirigea pendant les six premiers mois lcs
bombardements en Corée, a déclaré que seule l’uttllgation de la bombe
atomique permettra, maintenant, de venir à bout des communistes

chinois. Cette opinion, qui à causé une certaine sensation à Washington,
a été émise clairement par cet officier supérieur américain au cours
d’une conférence de presse. “Noue ne pouvons pes contiauer à com-
battre selon les règles en psage du temps du rquie de Queensbury.
Nous devons utiliser l'arme la plus effective que nos avons sans

plus tergiverser,” a dit ie mejor-général O'Donrel,

L'Angleterre romprait
avec la Chine communiste

LONDRES, 19 (B.UP,) — Des acumes dignes de foi, ti, mandent
que dn Grande-Bretagne “songe mérieuscment” à rompre ses relations
diplomatiques avec 1a Chine communiste. Ces mêmes sources soulignent,
toutefois, qu'ascune décision n'a encore été prise et que le gouvernement
britannique veut prendre de temps vortlu pour étudier Se question de
retirer sa reconnaissance du régime de Pékin. Les observateurs
croient que fes résultats des tentatives des Nations Unies pour régler
la crise d'Extrême-Orient joueront un grand «le dang la décision

John Young en Coca-Cola a gain de
cause contre Fleet

Cour supréme —
OTTAWA, 19. (D. N, CG). — La

OTTAWA, 1#. (DNC), — L'hon. {un jugement donnant gain Ge cau-

 

 

 

 

 

Cour d'Echiquier vient de rendre

juge A-J. Kerwin, de ie Cour su-
prême, a pris en délibéré une re-
quête de John “Johnny” Young,
34 ans, ancien lutteur et fort-à
bras de Montréal, qui. demande à
la Cour suprême la permission d’en
appeler du verdict d'un jury de
Montréal, le condamnant en avril
dernier comme “triminel habituel”,
Young fut le premier homme à

sation, après que Code criminel
eut été amendé en 198, à l'effet
qu'une personne pouvait être ac-
cusée d'être “un criminel habituel”
après avoir été /trouvé coupables
|de plusieurs offenses. La peine pré-
vue pour un “criminel habituel”
bat le pénitencier, et seul le Gou-
verneur génèral peut ordonner son
élargissement. On se souviendra
que Young futtrouvé coupable de
possession pour une valeur de $200,-
000 de stupéfiants; la gendarmerie
royale qui l’arrêtait dans sa cham- bre Tue StDenis, avait trouvé

être condamné bur, une telle accu-| Cola,

se à la compagnie Coca-Cola Ltd
contre un marchand détaillant de
London, Ontario, Harvey Fieet, te-
nant le GriM Esquire à 212 et demi,
rue Dundas. L'arrêt lui ordonne
de ne plus jamais se servir de la
marque de commerce de la com-
pagnie Coca-Cola,
Harvey Fleet avait servi une au-

tre liqueur sous le nom de Coca-
Le jugement lui ordonne de

payer des dommages à la comps-
gnie requérante qu'elle jugera bon
de demarder. De plus, ia Cour de
I'Echiquiar ordonne au Régistraire
de faire enquête et de faire rap-
Port quant au montant des dom-
mages subis par la compagnie et
des profits réalisés. Harvey Feet
devra également payer les frais de
l'action.
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aussi diverses armes à feu. Il futcondamné, mais en appela à la Cour d'appel qui maintint 1@ ver-
dict,
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Pélerinage à cette...
(Suite de la ‘page 8)

die fait son chemin et devient bien-
têt un projet qui gagne de précieu-

adhésions. L'esprit d'Apostolat
aidant, laïcat et clergé joignent
leurs forces pour mener à bonne
fin le fondation de Ville-Marie et,
dans ce but. organisent la Compa-

ghie des Cent Aswociés. Chomedey
de Maisonneuve, un preux et ua dé-
vit serviteur de Marie, prend avec
le titre de gouverneur, la direction
dé l'entreprise et arrive à Mont-
réal, en 1642”.

PROTECTION D'EN-HAUT
Le prédicateur a rappelé qu'au

début, la fondatrice avait été ar
saillie par le doute et la crainte: le
voyage au-delà de l'ôcéan, seule,
avec une troupe de soldats et de
colons; l’arrivée dans une bourga-
de où tout est à faire et où seule
encore, elle aura la charge de l’é-
ducation de la jeunesse: crainte
aussi à la pensée de l'isolement et
du danger d'être prise par les Iro-
quois. “Son coeur se zerre d'an-
Boisse et sa prudence s'émeut. Mais
alors, comme elle le fit d'ailleurs
dans toutes les circonstances diffi-
ciles, elle Prie sa céleste protectri-
ce et Marie dissipe son trouble et
ses craintes: “Va je ne t'abandon-
nerai pas”.

OEUVRES FECONDES

Le prédicateur a cité les qualités
de coeur de la Bienheureusc, son
âme délicate, simple et droite. Rap-
pelant l'historique de sa vie, il a
dit que son zéle s'est établi dans
tous les milleux . “A Marguerite
Bourgeoys revient l'honneur”, dit-
11, “d’avoir fondé ia première com-
munauté de religieuses missionnai-
res non cloitrées. Elle fut plonnière
dans l'inauguration deg oeuvres so-
ciales, qui ont prig un si merveil-
leux essor dans le monde, après les
retentissantes encycliques de Léon
XIII et, tout dernièrement, de Pie
XI et de Pie XII. Elle a fourni à
l'Eglise les deux premières reli-
gicuses indigènes du monde entier,
une Algonquine et une Iroquoise,

anticipant de deux cent cinquante
ans le voeu du Pape des Missions:
la conversion du monde paien par
la formation d‘apôtres indigènes".
M à souligné aussi le culte de Mar-
guerite Bourgeoys pour la Sainte-
Eucharistie. “Marguerite, en reli-
gion, Soeur du Saint-Sacrement,
s'inspirant sans doute de M. Oller,
instituait, pour toutes les religleu-
ses de sa communauté, l'obligation
de l'adoration diurne du Saint-Sa-
crement. De la même source vient
I'Oeuvre des Tabernacles, si blen-
faisante aux églises pauvres et aux
missions: Marguerite la fonde de
concert avec l'illustre racluse, Jean-
né Leber. À sa mort, le 12 janvier
1700, Marguerite laisse une com-
munauté organisée, six missions et
une cinquantaine de soeurs”.

Les travaux...
(Suite de a page 3)

même entrepreneur. a pris la dé
fense de ceux qui obtiennent des
contrats de la ville de Montréal,
contre lesquels beaucoup de con-
seiNers protestent et qu'ils accu-
sent de lenteur Iindue.
M. Dupuis a prétendu qu'il arrive

souvent que les travaux traînent,
parce que les retards sont causés
par le service des travaux publics,
où d'après lui on me donne pas
l'exempie de la vitesse, quand #
œ'agit d'obtenir les spécifications
ou d'autres renseignements pour la

poursuite des travaux,

UNE ECONOMIE

La conversation a porté pendant
un certain tempa sur l'opportunité
d'exécuter les travaux en régie ou
de les donner par contrats. Le con-
seiler J.-M. Savignac, pour sa part,
a exprimé l'opinion que l'exé:ution
des travaux en régie est ordinaire-
ment plus économique que l'autre
façon, .

M. SIMONEAU PROTESTE
Le conseiller Pierre Simoneau a

protesté contre la lenteur avec la-
quelle progressent les travaux d'é-
rection du viaduc, au-dessus des
voies du C.P.R., dans la partie est
de la ville. M .Simoneau à prétendu
que les travaux progressaient trop
lentement, et.il a demandé aux au- torités municipales de voir à hâter

 

E—— Avant le bombardement ———

 

Un groupe d'officiers commandant et d'officiers d’état-major de
trois destroyers de Ia flotte des Nations Unies vérifient une carte
de Chinnampo avant le bombardement d'importantes Installations
de ce port coréen. De g. à d.: le lieut. Harold SHERGOLD, de
Olds, Alberta et Victorin, officier canonnier à bord du “Cayuga”;
le lleut. Andrew COLLIER, de Salmon Arm, C.-B, officier de
navigation du “Cayuga”: l'officier commandant le navire américain
“Forrest Royal”, l'officier commandant le vaisseau australien
“Bataan”; enfin le capitaine Jeffrey BROCK, de Winnipeg et
Vancouver, officier commandant le “Cayuga” et officier supérieur
de la division des destroyers,

(Photo prise par le matelot de pont Oharies Gordon)  

+

Au cours de son déjeuner hebdomadaire, à l'hôte Queen's, le
Club Richelleu-Montréal a passé en revue les activités de l'année,
qui vient de s'écouler. Sous Ia présidence de M. Paul Guertin, le
nouveau président du à la dernière assemblée d'élection, le
secrétaire, Me Michel Robillard, le trésories, M. Lionel Manthu,
les chefs de cométés, MM. Lucien Bélair, Jean Lacroix et Joseph
Germain, ont fait rapport des activités accomplies l’année dernière.
On voit ci-haut les officiers du Club Richelieu-Montréat, pour le

l’affaire. Li a dit que les marchands
de la partie est de la ville se plai-
guent amérement de ce retard, et
avec raison, a-t-il ajouté.
A la demande de M. Asselin, le

consell a renvoyé au comité exécu-
ti¢ un rapport recommandant d'ap-

prouver un projet d'acte d'échange
de terrains entre la Cité et M. J--
N. Ledoux.

Il s'agirait là pour le conseil d'ap-
prouver un échange par lequel la
Cité cèderait à M, Ledoux un em- |"
placement sie à l'angle nord-ouest
du boutevand Pie IX et de la rue
Beaubien et obtiendrait en retour
certains terrains sis à l'angle nord-
est de la rue Beaublen et de la
20e avenue, terrains où l'on cons
truirait une caserne de pompiers.
Après avoîr amendé le règlement

1383 concrenant l'érection et l'occu-
pation des bâtiments dans le quar-
tler de Lorimier ainsi que le règle-
ment 1265 concernant la construc-
tion des bâtiments dans le quartier
Mont-Royal, le conseil a approuvé
des projets d'acte d'acquisition
d'immeubles de Dorchester Realty
Company Limited, Northern Film
Exchange Limited et autres, en vue
de l'élargissement de la rue Dor-
chester. -

L'industrie minière

rapporte plus d'un

milliard au pays
 

Les revenus provenant de nos
Texsources minières dépasseront un
milllard de dollars pour la première
fois de notre histoire, cette année,
à déclaré M. W.-M. Losee, directeur
de l'industrie et des marchandises,
au Bureau de la statistique fédé-
rale,

Partant devant Je comité des res-
sources naturelles du Young Board
of Trade, il souligna que ii y a un
demi-siècle, la somme totale de
notre proluciion minière ne dépas-
sait pas $63,000,000. Depuis ce temps,
l'augmentation se chiffre par plus
d'un milliard.

M. Losee rappela que l’augmen-
tation dans la production de lor
était moins grande récemment et
que la fixation du prix de vente de
ce métal affectait tous les domai-
nes de la production minière.

Les dividendes payés par les ca-
pitaux engagés dans la production
de l'or sont à ie baisse tandis que
ceux investis dans l'exploitation des
métaux de base enregistrent une
hausse.

Révélant le total des capitaux
engagés dans l'industrie minière,
le conférencier a dit que de la som-
me de $424,000,000, les Américains
avaient fourni $347,000000; le
Royaume-Uni $56,000,000, et les

autres pays, $22,000.000, Ces chiffres
« noté M. Losee, ne comprennent
pas les capitaux investis par les
compagnies de pétrole.

$83,000 personnes ou six pour cent
de ia population totale trent direc-
tement leur subeletance de l'indus
trie minière,

-z—_—_—_—_—_—_—_—_—-——-—-————m———"—————————"—"—_——————————————_—"—_—_—

terme 1961; de gauche à droite,
de , cérémonie, Lionel MANTHA, trésorier,

 

(Photo J.-P. Laliberté -La Patrie)
MM. Joseph GERMAIN, maitre

Jean LACROIX
directeur du comité d'expansion, Jean BRUNELLE, % vice
président, Paul GUERTIN, le président, Luclen BELAIR, directeur
du comité des programmes aux déjeuners-causeries du club,
Michel ROBILLARD,

Election d’un autre

‘ Camillien Houde

LOTBINIERE, 13. — (DNC) —
M. Camillien Houde & de nouveau
été réélu, par acclamation, maire
de la parolss: de Éotbinière. M.
Houde n'avait pas l'intention, cette

 

M HOUDK

année, de briguer les suffrages,
mais plusieurs délégations l'ont
prié de demeurer dans la vle pu-
blique et c'est ainsi que, pour la
dixième fois, 11 est chargé de pré-
sider "aux destinées de la paroisse
de Lotbinière.
M. Houde, qui a été élu pour la

première fois, il y a 20 ans, a tou-
jours été réélu par acciamation.
Agé de d2 ans, c'est un cousin au
2e degré de sun homonymo, maire
de la ville de Montréal.

 

Un nouveau procés

pour Roland Abram

La Cour d'appel, dans un juge-

ment unanime, à ordonné la tenue

d'un nouveau procès pour Roland

Abram, qui avait été condamné par

la Cour du Recorder à payer la

somme de $1.000 à une femme qu'il

avait battue. L'avocat de l’appe-

lant, Me J.-H. Loranger, C.R., a de-
mandé à la Cour de casser le juge-

ment du 22 octobre dernier. La
Cour d'appel a trouvé ftrange que
l'accusé, inculpé de voies de fait
graves avec lésions corporelles, alt

subi un procès pour voies de fuit
simples. De plus, II n'y avait pas

de notes sténographiques, et ie pro-

cès-verbal des audiences n'étant pas
signé, | n'est pas vaiide devant la
Cour d'appel. Finalement, l'arrêt

unanime ordonne que l’Incuipé su-

 

 biase un nouveau procès,

secrétaire,
TREMBLAY et Roland MORIN,

 

Gaston LEFEBVRE, Edouard

Nomination an C.N.R.

M. J-H, Spence, contrôleur ade
joint du Canadien National, ane
nonce la nomination de M. H.
Heckman au poste d'auditeur des
comptés de marchandises de la

©Compagnie, en KK
remplacement -
de M. T. B.
Hughes qui a

pris sa retraite,
récemment.
après 41 ans de x
service. M. Heck- y j
man était au- 3
trefois ad joint IH
de l'auditeur des à
comptes de mar- ’
chandises. Natif
de Montréal, M.
Heckman a dé- H. Hockmaa
buté dans la carrière ferroviaire
dans sa wille natals, en 1911, dans
le bureau de l'auditeur des comp-
tes de marchandises du Grand
Trone. Après avoir occupé divers
postes dans ce bureau il a été nome
mé, en 1929, comptable dans le bu-
reau des comptes marchandises du
Canadien National. En 1939, il a
été nommé adjoint du chef de bu-
reau et quatre ans plus tard, a été
promu chef de bureau. ‘Depuis 1947,
11 occupait le poste d'adjoint de
l'auditeur des cr aptes marchandi-
ses

    

  

BERLIN, 19. (Reuters). — Un
prêtre catholique de l'Allemagne à
êté condamné à huit ans de travaux
forcés, sous l'accusation d'avoir
supporté l'attitude anti-gouverne-
mentale d'un étudiant de l'est. Le
prêtre, Arthur Langer, d'Olbern-
hau, en Saxe, n été trouvé coupa-
ble d'avoir influéncé “dans un sens
anti-communiste” Hermann Joseph
Flade, Agé de 18 ans, qui a été con-
damné A mort, récem:nent, par
une cour criminelle allernande.

Bouchervillevoitce

réglement maintenu

 

 

Toussaint Aubertin, un restaurse
teur de Boucherville, n'a pas réussi
À faire casser un règlement de cette
municipalité. Le juge Hector Per-
rier a, en cffet, rejeté l’action tn-
tentée contre la municipalité. “La
Cour”, dit le juge. “n’a pas à an
précier l'opportunité, l’ut'lité ou ‘a
sagesse du règlement 88. D'après
la jurisprudence établie, lens tritri-
naux ne doivent pas intervenir dans
les décisions prises par les cone
setllers munlcipaux, À moins, cee
pendant, que de tellea décisions
équivalent A une injustice grave,
une fllégailté absotue ou un abus
da confiance.” Lors de la passation
du règlement, Aubertin tenait son
établ'ssement sur la route No 3,
A Boucherville. Le raglement régise
sait la construction et le zonage
dans ce district. En septembre 1948,
l'établissement brûlait. Aubertain
veut reconstruire. mais la munici-

palité lui refuse le permis, ve que
cette aone est devenue résiden-
delle,
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- PRÉSENTE
AUJOURD'HUI:
2:00 P.M.—MELODIES MAGIQUES

:00 P.M.—RADIO NOTRE-DAME» 8

4:30 P.M.—AU CARREFOUR DE LA CHANSONNETTE
6:00 P.M—REVUE DES NOUVELLES
8:00 P.M.—STUDIO D'ART

10:00 P.M.—MONTREAL LA NUIT
10:30 P.M.—REVUE DES NOUVELLES
10:50 P.M.—LE SPORT CE SOIR
11:00 P.M.—L'HEURE POLONAISE

DEMAIN MATIN:
7:00 A.M—LE CARROUSEL
7:45 AM.—REVUE DES NOUVELLES
8:00 A.M.—RADIO SACRE-COEUR
9:00 A.M.-~LA CHANSON DU SOUVENIR
10:30 A.M.—LE COIN DES ENFANTS

MIDI—L'HEURE FEMININE

NAZAIRE et BARNABÉ
 

 

Trop longtemps la discussion avait été interrompue entre Damase et Siméon,

mais elle reprendra de plus belle, à partir du 27 janvier, ai poste CHLP, dans la
reprise du programme dont le retour sur les ondes sera applaudi par des milliers

de radiophiles. II s'agit, naturellement de “Nazaire et Barnabé”, texte, réalisa-
tion et interprétation d'Ovila Légaré auquel Georges Bouvier prête son précieux
et indispensable concours. Le père Damase soutient qu'il a passé 40 ans aux
Etats, tandis que le père Siméon n'en croit rien, soutenant que son compère
n'en à passé que 38! Et, comme bien l'on pense, ceci amorce une saillie d'inter-
locutions des plus amusantes. Vous vous souvenez? Alors, syatonisez CHLP, tous
les samedis soirs, de 8 h. 30 à 8 h. 55, à partir du 27 janvier.

RADIO
JEUNESSE
SOCIALE
Grand concours pourl'élection d'une
petite princesse et d'un petit prince.
Le plus grand concours du genre
dans toute l'histoire radiophonique.
Tous les jeunes en bas de 16 ans ont
droit de participation. Grande pro-
clamation du vainqueur à la fin du
mois de juin. Prix de $500.00, —
Pour en savoir les conditions, écou-
tez RADIO JEUNESSE SOCIALE, à
CHLP, le samedi après-midi, de 1 h.
30 à 2 h. 00.

 

 

VENDREDI!

PROGRAMMES DES POSTES DE RADIO
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Hommage a Mgr Marien C.S. |

Magnificences de Rome au
r e 7 - ” edéclin de l'Année Sainte

La Jeunesse Indépendante Catholique Féminine
rendait hommage à son aumônier, Mgr Roger
Marien, C.S., récemment élevé à la prélature à titre
-de camérier secret, mercredi soir. en I'Auditorium
du Plateau. Cette soirée était présidée par Son Exc.
Mgr P.-E. Léger.
MAGNIFICENCES DE ROMY.
“Voir les splendeurs de Rome au

déclin de I'Année Sainte, de dire
Mgr Marien, conférencier d’hon-
meur, “c’est un rève que je n'avais
Jamais osé faire, le croyant irréa-
Hsable”. Cependant, un beau matin
d'octobre, au sortir de la chambre
de Son Excellence, ce rêve à peine
offleuré devenait imminente réali-
é.

Le 25 octobre, à 3 heures, en
compagnie de M. Arthur Germain,
vice-président de l'AC. diocésaine
et de M. Albert Arcand, responsa-
ble local de la J.LC. au service de
Préparation au Mariage, Mgr Ro-
ger Marien quittait Dorvai à bord
du “Pèlerin Canadien”.

“Suspendus au-dessus de l'im-
menaité bleue, nous avions l'illusion
de survoler tantôt des prairtes
blanches de neige, tantôt des pies
semblables à ceux des Alpes mais
moins dangereux parze que moins
massifs... illusion ‘ C'était tout
simplement les nuages aui fuyaient
sous le vol effréné de l'avion. La
pâle lueur de la lune rendait la
mer ondoyante semblable à un im-
mense plateau d'étain repoussé.
Quette merveille qu'un lever de
soleil au-dessus des nuages!”

LA BASILIQUE
Pour nos trois pèlerins, des som-

Mets émergent à l'aperçu de la
Ville Eternelle, Saint-Pierre de
Rome et le pèlerinage de l'Année
‘Sainte, n'était-ce pas ie but de
lene voyage? Le Vatican et son
Hôte sans pareil, N.8. Père le Pape
et enfin, le point culminant, le
triomphe du ler novembre. jour
de le ‘Prociamation du dogme de
l'Assomption. ;
Des puits de lumiére faisaient

ressortii le miroitement des cou-
leurs incrustées dans les marbres
infimiment variés de la Basilique.
On se sent ai petit sous cette volte
dfor qui nous invite à monter tou-
jours plus haut vers les hauteurs
sereines!

Il nous est donné de réaliser la
teneur grandiose de la catholicité
de l'Eglise, au apectacle du va-et-
viont continuel de pèlerinages en
Groupes, de toutes langues et de
toutes nationalités en la Ville
Eternclie, Les Canadiens étsimt
largement Ieprésentés.

VOIR LE PAPE

Comment aller à Rome sans dé-
sire: voir le Pape? Pendant ce
séjour, de dire de conférencier,
nous l'avons vu quatre fois. Tout
d'abord . dans le triomphe d'une
audience publique. le 28 octobre;
puis dane le cadre plus restreint
et plus simple d'une audience apé-
ciale le 30 octobre. Sous l'aapect
paternel du Père qui bénit ses en-
fants du haut de sa fenêtre, Le 31
au soir, à l'issue de In procession
de ta Madone. Enfin dans ia me-
test: du docteur de l'Eglise et dans
la splendeur d'une Mousse papale.
le ler novembre, lors de Ja pro
clamation du dogme de l'Assomp-
tion. Quelle émotion poignante
lorsque sur un fond d'obsourité se
détache en pleine lumière la haute
sliihouette du Père bénissant!

BEATIFICATION DE MERE
BOURGEOYS

“Ii est remarquable de voir com-
ment la Rome chrétienne estbâtie
aur les ruines dc la Rome palenne.
Est-ce une legen pour nous, apôtres

… du XXe siècle? d'ajouter le confé-
rencier. Les fondateury de Ville-
Marie, avec Marguerite Bourgeoys
se sont proposés de transporter lel
les vertus et gestes des premiers
chrétiens. Comme les Saints de
Rome,fla vivent encore parmi nous.
La béatification de Mère Bour-

Re0ys ent pour nous un appel à
pulser dans leur souvenir l'élan
dont nous avons besoin pour accom-
plir notre mission apostolique. Sous
l'égide de la Vierge de I'Aasomp-
tion, au lendemain de l'Année
Sainte dont le souvenir vienfaisant

®

 
 

nous parvient par l’extension du
jubité au monde entier, nous ré-
pondrons à l'appel de j'Egtise, par
un engagement plus sincère et plus
entier à son service comme l'on
fait tes Saints de Rome, au début
du christianisme et ceux du Cana-
da dans les jours héroiques de aa
fondation, conclut-il.

L'EGLISE, CAPITALE
D'AMOUR

C'est avec des paroles d'une élo-
quence religieusement inspirée que
S. E. Mgr l’Archevèque a couronné
cette magnifique soirées
“Rome est le carrefour de:

saints”, avait dit Mgr Roger Ma-
rien, C.8.. “Rome, a repris "Arche.
vêque, est la capitale de la dilec-
tion, de l'amour” Ses paroles
étalent d'or, et son coeur, de feu.
Ceux qui ne l'ont pas écouté parle.
en Ce soir de Rome et de l'Eglis«
toute comprise dans son chef, ne
savent pas encore jusqu'à quel
point peut être émouvante la parole
de 8. E. Mgr Paul-Emile Léger.

“L'Eglise, a-til dit, affirmée la
puissance de l'humilité incarnée
et 2e livrant aux hommes dans la
simplicité des apparences de la
présence eucharistique.

LE PAPE
Le Pape dane l'intimité dit des

choses ai simples, quand nous
croyons aller y parler synthèges
savantes que… quand on aort de
cette intimité précieuse. on est sûr
d'avoir enfin trouvé l'Eglise plus
loin que les catacombes, plus loin
que la Crèche elle-même, c'est-
à-dire, dans le coeur même de Dieu.
Puissione-nous tous nous aimer les
uns les autres.”

Laura GINGRAS

M. Percy Philip à
la Société d’étude

A cause de circonstances imprévues,
la réunion hebdomadaire de la Société
d'Etude et de Conférences aura lien
à 2 h 30 au lieu de 3 h, mardi pro
chain, le 23 janvier, alors que M.
Percy Philip, correspondant canadien
du “New-York Times& Ottawa sera
l'invité d'honneur. M. Philip a habité
Paris pendant vingt-quaise ans comme
Correspondant de journaux anglais,
il y à connu intimement les hommes
poliuques du tempe, de Clémenceau à
Pierre Laval, et les figures les plus
marquuntes dans le domaine artistique
et littéraire. Dans une causerie intitu-
lée ‘La poésie et la politique”, M.
Philip démontrera comment le monde
moderne souffre d'émotion politique ex-
cessive et d'inspiration poétique insui-
fisante. Cette conférence aura liew dans
le salon Prince de Galles de l'hôtel
Windsor.

Don des kiwaniens au
camp de Shawbridge

Une plaque et un chèque de $230
ont été présentés par le club Ki-
wanis - Saint-George au camp de
garcons de Shawbridge, au cours
du déjeuner hebdomadaire du olub
qui avait lieu, hier. en l'hôtel
Queen's.

La présentation a été faite par
l'ex-président Arch Petrie à M.
W.-J, Briant. La plaque sera pla-
cée dans le gymnase du camp qui
a été entièrement équipé grâce à
des dons faits au vours de l'année
dernière per le club. Quant aux
3250, ils eerviront à l'achat de meu-
bles pour le vivoir du camp.
L'orateur du jour était M. Arch

MacDonald, directeur of secrétaire
honoraire de la Ligue du Progrés
Clvique, qui & parté aux membres
de la vriminalité dans les temps
modernes et des moyens de pré

  

 

 vention du crime.
M. Ralph Yale présidait

u Ce n'est pas un bat 1 soutient-on @ du Conseil canadien de la Citoyen-

  
L'une des principales attractions
tenue à New-York est cette embaroation conçue par l'ingénieur
britannique Hook, et qu’il a baptisée F“Hydrofin”, En haut, lu Jolie
MARILYN SCHAEDEL s’est installée à bord de l'étrange embaren-
tian, Ia rendant doublement intéressante, En bas, 1’ “Hydrofin*
vole sur l'eau, au large de Toulon, en France. L'inventeur soutient
que son embarcation n’est pas un bateau, mais plutôt une

“machine volante”, et que toute la différence est là.

M. Coldwell demande
le contrôledes prix
M. J. Coldwell, chef nationa: du

CCF, a hier soir, adressé la parole
à deux assemolées publiques, l’une
à Preston Hall et l'autre à la salle
Tétrault, à Verdun.
M. Coldwell a tenu une confé-

rence de presse a l'hotel Windsor,
ce matin.
M. Coldwelt à déclaré hier soir:
“La tension. de notre économie

causée par la présente situation
internationale a deux principaux
aspects, La rareté de certains ma-
tériaux durables et l'inflation.
Pour remédier à cet état de cho-

se fl faudrait nécessairement re-
manier notre aystème de taxation,
contrôler les prix et augmenter la
production.
On devrait taxer ceux qui vi-

vent dans le luxe, taxer les excé&
dents de profits des corporations
et les gains réalisés par la manu-
tention de capitaux.

En ce moment les petits salariés
et les petits rentiers meurent de
faim, et nos économies fondent.
Seuls les profiteurs tirent avanta-
ge de Yinfiation. Mettons-v un hola
en plafonnant les prix
En troisième lieu nous deman-

dons d'augmenterla production, Le
gouvernement pourrait convoquer

les principaux Intéres:is, les ou-
vriers, les cultivateurs, les consom-
mateurs et les patrons, à une con-
férence où on élaborerait un plan
d'ensemble pour {lever notre stan-
dard de vie et venir en aide aux
peuples d'Asie et d'Eur>pe afin de
bâtir une paix durable.
Un problème imminent c’est ce-

lui des loyers dont le gouverne-
ment fédéral se prépare à lärher

le contrôle. LI paraît qu'il va y
avoir un contrôle sur les loyers
dans Québec! Tant mieux! mème
si ça arrive beaucoup trop tard. Le
Bouvernement CCF de Saskatche-
wan en s'y prenant A temps a
réussi à soustraire aa population
aux dernières augmentations dont
toutes autres provinces ont à souf-
fric.

St-Jean-Bosco-de-Magog
Lee exercices de la neuvaine à St-

Jean-Bosco, commenceront le lundi 22
de ce mots pour se continuer jusqu'au
31, jour de la fête de St-Jeau-Bosco.
Les auront lieu à 2 h. et à 7
h. 30, tous les jours. Le prédicateur
sera le R. P. Plamondon, des Pères de
#t-Vincent-de-Paul

 

 

neté, annoncent le général H.-N "3.
‘verar, président honoraire du Cone

~eil, et Mo André Tascher«a 1, Lo
président.
“Avec 450,000 nouveaux membres

dans notre famille de 14,000,000
depuis la fin de la dectère vran-
de Guerre”, dit M. McKim, “la

‘tâche de stimuler la citoyenneté
n'est pas facile”.
Le Conscil national de la Citoyen-

; neté est une organisation qui coor-
, donne les mouvements des sociétés
ou agences, que concernent les pro-
bièmes de la citoyenneté, L'objectif
de 1a campagne est de $75.000.

A LA RADIO
CE SOIR

 —

baryton

L'artiste invité
au CONCERT POP

de L'ORCHESTRE
| SYMPHONIQUE DE
| TORONTO

Chef D'Orchestre:

Paul Scherman

CBF—8h.30 a 9h.30

Offert par

à l'exhibition des yachts à moteur

Pour promouvoir

tre la citoyenneté
—_—

M. Anson. McKim, vice-prési-
de-* d'Ailr-Canada, à été nommé
président nationa] de la campagne 

 

 

MONTREALBRUXELLES

‘BRADING..
cest la bière des bières

JUGÉE PAR DES EXPERTS IMPARTIAUX, AU CONCOURS
TENU POUR Jes bières canadiennes à la grande exposie
tion 1950 de Bruxelles, la Brading gogna:—

1, “L'Eroile d'Excellence”
comme étant la meilleure bière
canadienne.

2. Un Prix Spécial comme

diant LA BIÈRE LA PLUS
NOTABLE PARMI TOUTES
LES INSCRIPTIONS CANA-
DIENNES-—LE SEUL PRIX
SPÉCIAL ACCORDÉ AU
CANADA.

tel, cher-nous, ce jugement L'ex-
ports est confirmé per le nombre
toujours croissant des adeptes de
la Broding. Constatez por vous
usbme — soyez le juge — le pre
chaine fois essayez le Brodiag!

Lk XK kk kk    
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La solution, c'est le subside

par E. LETELLIER de SAINT-JUST

Les statistiques de la construction
immobilière que vient de publier la
Corporation Centrale d'Hypothèque
illustrent l'activité qui a caractérisé
cette industrie durant l'année dernière,
particulièrement dans la région métro-
politaine de Montréal. S'il est vrai,
comme le dit le surintendant de la
Corporation, M. John-A. Hodgson, que
Je nombre des nouveaux logis construits
dépasse celui des nouveaux foyers fon-
dés durant l’année, ce fait, dont il y a
certes lieu de se réjouir, en principe,
n'apporte pas une solution au problème
du logement ouvrier, dont l'importance
sociale est primordiale.

Cette solution ne dépend pas d'ailleurs
de la Corporation Centrale d'Hypo-
thèque, organisme fédéral dontl'utilité
est évidente mais dontle rôle est stricte-
ment délimité. Ce que disait M. J.-O.
Asselin, à l'automne de 1949, au congrès
annuel ‘de l'Union des Municipalités,
demeure vrai: « Ni la multiplication de
la propriété coopérative, ni les compa-
nies mutuelles et de prêt appliquées à
a construction de logis, ni fs mesures
ouvernementales visant à réduire les
rais hypothécaires, ni l'octroi de lots
au prix nominal d'un dollar, ni une
remisé de 50% sur les taxes, ni l'une
ni l'autre ni même la somme de ces
mesures ne résoudrait le problème de
l'habitation au Canada, si ce n'est en
faveur d'un certain nombre de familles
en quête de logement. L'immense marge
Qui existe entre la capacité maximum de
payer et le coût minimum de la construc-
tion empêcherait toujours l'un quelcon-
que de ces palliatifs de profiterà au
moins un tiers des familles canadiennes.
Où trouver, alors, une solution ? À mon
avis, elle consiste à offrir à ce tiers de
la population, à quelqu'échelle écono-
mique de la société qu'il appartienne,
le même secours dont le principe fonde
toutes les méthodes plus haut décrites,
et je veux dire: un subside sous une
forme ou sous une autre, provenant des
gouvernements municipaux, provinciaux
et fédéral».

M. Hodgson ne fait pas erreur en
disant que quiconque peut payer un
loyer de $90 par mois trouve assez
facilement à se loger à l'heure actuelle.
Maiscombien de salariés peuvent payer
un loyer aussi élevé ? C'est évidemment
le petit nombre, et les logements
construits depuis quatre ans qui com-
mandent des loyers sensiblement infé-
rieurs ne conviennent pas aux familles
nombreuses, parce qu'ils sonttrop petits.
En dépit de activité de la construction
au cours de 1950 le problème du loge-
ment demeure ce qu'il était il y a quatre
ans en ce qui concerne la masse des
salariés. qui est présentement logée à
la faveur du contrôle fédéral des loyers.
La famille qui vit, au fur et à mesure,
du salaire hebdomadaire du père, qui
n'a jamais pu accumuler un petit capital,
qui dépense forcément tout son revenu
arnuel de quelque $2.000, n'a pas pu
profiter de la vague de construction
immobilière des quatre dernières années
et la solution de son problème est celle
Que suggérait M. Asselin.

Cette solution a été appliquée depuis
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longtemps aux Etats-Unis ; elle a trou-
vé une application pratique, depuis la
fin de la guerre, à Toronto, suivant les
stipulations de la loi nationale de l'habi-
tation, mais Montréal l'attend toujours,

La visite d'Eisenhower

Cannes. (Par Henri DUFRESNE).
— La visite du général Eisenhower en
France a en quelque sorte tonifié le
moral francais. Non tant par le dyna-
misme confiant qui émane de la per-
sonne du général que par le potentiel .
de forces militaires formidables qu'il
représente. Au point de vue psycho-
logique, sa présence a l'effet rassurant
de la visite de l'oncle d'Amérique au
parent pauvre ou de celle de l'ami
robuste au convalescent. I] est vrai qu'il
est venu demander à l'Europe d'orga-
niser sa défense commune, mais avec
la promesse explicite d'une aide mili-
taire directe des forces américaines.
Il aurait en effet donné à la France
l'assurance «que les Etats-Unis parti-
ciperont au maximum à cette défense ».
C'est sur ce maximum que les Français
‘aimeraient avoir des précisions ou des
garanties. La France ne veut pas rede-
Venir un pays occupé qu'il faut recon-
quérir. Elle ne voit pas la guerre du
même œil que la grande république
américaine. Les Etats-Unis se sentent
assez solides pour tenir tête à la Russie
et soutenir une longue guerre, au besoin.
La France, elle. gst convaincue qu'une
nouvelle occupation, mêmesi les armées
russes étaient éventuellement battues,
consommerait sa ruine, Elle ne veut
donc pas d'une nouvelle libération.
Après nach Berlin, nach Paris, non ce
serait payer trop cher.

La question est de savoir si la France,
en accord avec les autres pays d'Europe,
peut organiser adéquatement sa dé-
fense et la mettre sur pied. Ce que les
Français craignent, c'est qu'on ne dé-
pense des milliards de francs, — au prix
d'impôts écrasants, — sans pouvoir
organiser une armée adéquate et avec
le seul résultat de provoquer un ennemi
qui ne guette que l'occasion. C'est ce
que vous dira l'homme de la rue, en
n'importe quelle région de la France:
« Pourquoi nous imposer tant de sacri-
fices qui ne nous conduiront, aussi
sûrement qu'à la ruine ?> La situation
changerait si les Etats-Unis envoyaient
dès maintenant de nouvelles divisions
en Europe où d'aucuns, tel l'ancien
président du Conseil Paul Reynaud,
jugent qu'elles seraient plus utiles qu'en
Corée. (Une dépêche du Daily News,
de New-York, mande que les Etats-
Unis s'apprêteraient à envoyer six divi-
sions en Europe et que les premiers
éléments quitteraient les U.S.A. dans
deux mois.)
Dans une conférence qu'il a pronon-

cée à Cannes et dans d'autres villes de
la Côte d'Azur, M. Paul Reynaud a
rappelé que les Occidentaux n'’ali-
gnaient que 10 divisions en Europe
contre 175 divisions soviétiques. «Qu'on
envoie immédiatement dix divisions
dans la seule Allemagne occidentale,
dit-il. et vous verrez la situation inter-
nationale changer du tout au tout.»
Pour tenir en respect la Russie il fau-,
drait obvier à cette disproportion de
forces. M. Reynaud (qui doit entre-
prendre prochainement une tournée de
conférences en Amérique) s'est fait
aussi l'interprète d'un grand nombre de
Français en disant qu'il ne croyait pas
à la guerre. du moins dans un avenir
très rapproché. Non seulement parce
que les armes atomiques sont de nature
à faire hésiter Staline, mais aussi parce
que, à son avis, les Russes répugnent à
aller guerroyer hors de leurs frontières.
Sauf quand if s'agit d'asservir de petits
Etats limitrophes et mal défendus. Les
guerres à l'étranger n'ont jamais été
populaires en Russie. Mais ce n'est là
qu'une opinion. M. Reynaud croit tout
e même que rester désarrhé ou affaibli

devant une puissance militaire aussi
formidable, c'est inviter à l'agression.
La France ne survivrait à une troi-

sième grande guence que si elle pouvait
éviter l'occupation. C'est le sentiment

 

de la grande majorité des Français.

Mais si la France est résolue à se

défendre, elle veut, comme les autres

pays d'Europe, que tous les moyens de

conciliation soient tentés, même s'ils

paraissent de prime abord n'avoir guère

de chances de succés, pour épargner au

monde, si ssible, un nouveau et

peut-être définitif cataclysme. Rien ne

saurait être négligé pour éviter une

conflagration universelle. La France

n'acceptera la guerre que si cest la

seule solution et si tous les moyens

d'apaisement sans déshonneur ont Été

épuisés. La guerre pour l'Europe, c'est

la vision de l'anéantissement. La France

a plus que d'autres pays horreur de la

guerre parce que trois saignées succes-

sives l'ont laissée épuisée. Comme dit

François Mauriac. dans le Figaro.

l'Europe se refuse à désespérer de la

paix parce qu'elle se refuse à désespérer

de la vie. Elle se réarmera mais elle

voudrait que « la diplomatie et les armes

s'épaulent au service de la paix ».

$. Exc. Mer A. Cousineau, C.5.C.

par Léon GRAY

La Congrégation de Sainte-Croix est
née de deux instituts religieux. Le pre-

mier, dans l'ordre du temps, groupait
les Frères de Saint-Joseph, — une fon-

dation (1820) de l'abbé J.-F. Dujarié;

son successeur, l'abbé Basile Moreau,
organisa ensüite une société sacerdotale,
puis il fusionna les deux formations, en
transférant l'administration conjointe à
la commune de Sainte-Croix. La com-
munauté de Sainte-Croix est donc la
somme des Fréres de Saint-Joseph et
des Prétres auxiliaires du Mans.
Au XIXe siècle, il y eut en France

une floraison d'instituts religieux qui,
telle une vague de fond, déferla sur les
continents. Pour sa part. la Congréga-
tion de Sainte-Croix a marché à pas de
géant: elle a fait notamment la con-
quête de l'Amérique, au point que son
siège généralice dut passer aux Etats-
Unis (New-York). Sa principale uni-
versité, peut-on dire, se trouve en
Indiana : qui ne connaît Notre-Dame?

Cette jeune communauté a eu le Mans
pour berceau. Le chef présent de ce
diocèse français est célèbre: d'abord,
il a la distinction d'être à la fois Arche-
vêque et Evêque, sans présider à une
Eglise métropolitaine, ou sans compter
de suffragants; il appartient, de plus,
à l'Académie française d'autre part,
Monseigneur Georges Grente, puisqu'il
est question de lui, était le grand admi-
rateur de notre regretté Mgr Camille
Roy, à qui il trouvait de singuliers
mérites.

La Congrégation de Sainte-Crbix
compte, depuis hier, quatre membres de
l'Episcopat. Car l'élévation du Très
Révérend Père Albert Cousineau à la
plénitude du sacerdoce boucle, jusqu'à
nouvel ordre, le cycle des évêques qui
appartiennent à cette communauté,
comptant déjà NN. SS. Alfred Lepail-
leur (à Chittagong, Bengale), Grener
métropolitain de Dacca, Bengale) et
‘Hara (Buffalo, N.Y., EU), ou-

ronne déjà imposante, pour une com-
munauté n'ayant pas encore deux siècles
d'existence!

La dualité de la Congtégation a pris
une forme originale, exceptionnellement
éclectique. En effet, les causes du Père
Moreau, C.S.C, et du cher Frère
André, CS.C., s'instruisent parallèle-
ment en Cour de Rome. C'est l'Arche-
vêque du Mans qui a présidé au procès
informatif {diocésain) du fondateur
(le Père Moreau) et c'est I'Archevéque
de Montréal qui a vu à celui de notre
Thaumaturge canadien à la Côte des
Neiges (le Frère André). Les deux
instances, maintenant rendues au stage
apostolique (romain), ont aujourd'hui
un postulateur commun en la Ville-
Eternelle, Mgr René Fontenelle.
Nous avons connu à Québec, d'une

façon évidemment incomplète, le nouvel
héritier présomptif de S. Exc. Mgr Jean
un Francais de France), évêque de

-Maïtien, en république d'Haïti.
Près de trente années durant, les Reli-

 

 

gieux de Sainte-Croix ont eu leur
scolasticat dans l'ancien Pensionnat des
Etudiants, université-Laval. C'est donc
eu Grand Séminaire de Québec, que le
futur Coadjuteur (cum futura suc-
cessione) a fait sa théologie, et qu'il s'y
est distingué en remportant, entre plu-
sieurs. le Prix Paquet (don de t
L.-A. Paquet, prélat tenu alors pour %
lusfrond théologien de l'Amérique du
Roe . et dont le commentaire, en six
tomes, de saint Thomas fut enseigné
dans les séminaires de France, d'Espa-
gne, du Canada et d'Italie).

S. Exc. Monseigneur Albert Cousi-
neau, C.S.C., à, dans les milieux ecclé-
siastiques, la réputation d'un théologien
subtil, d'un éducateur averti, d'un fin
lettré, d'un orateur prenant, d'un ani-
mateur dynamique et d’un organisateur
exceptionnel. C'est un bâtisseur aposto-
lique, sanctifiant ceux qu'il approche,
modelant ceux qu'il enseigne et trans-
formant pour le mieux les entreprises
que l'obédience lui confie. Il a étudié
aux meilleures écoles du pays et
d'outre-mer et, dans sa communauté, il
est parvenu aux postes les plus élevés
de sa Congrégation, avant le dernier
appel de Rome.

Le Père Cousineau fut le premier
Canadien français à devenir le Général
de sa Congrégation, après avoir été
supérieur % la maison conventuelle de
Rome. On lui doit le Dôme de la Basi-
lique au Mont-Royal, la reconstitution,
à Saint-Laurent, de l'ancien temple
protestant, — un bijou de style gothique
(Tudor). — et de nombreuses fonda-
tions, ainsi au Brésil, au Chili, en
république d'Haïti, Il est porteur de
nombreux parchemins : licences et doc-
torats divers, eh théologie, en lettres et
en droit.
Ce n'est pas tous les jours, que des

paroissiens peuvent assister au sacre de
leur curé. cérémonie de la consé-
cration épiscopale aura lieu en mars, à
Saint-Laurent: le Délégué apostolique
la présidera, assisté de NN s£ Vachon
et O'Hara, et Mgr Léger y prendra la
parole. Dès avril, S. Exc. Mgr Cousi-
neau fera route pour Haïti.
Que le nouveau Coadjuteur veuille

trouver ici l’'humble hommage de nos
félicitations, et agréer l'expression de
nos souhaits les meilleurs, empruntés à
la formule traditionnelle : Ad multos
et faustissimos annos!

 

Au cours du mois
793 “cliniques dernier, dans les ter-

de ritoires desservis par
puériculture des Unités sanitaires,

les hygiénistes du
minisière de la Santé ont tenu 793
clinique de puériculture pendant les
quelles ils ont examiné 13,966 nourris
sons (0 à un an) et 8405 enfants de
six ans ou moins. Par ailleurs, ils ont
visité à domicile un grand nombre de
famille, examinant en tout 11,178
nourrissons et 5,505 enfants d’âge pré
scolaire. L’inyportance des cliniques de
puériculture est reconnue. C’est là que
vous serez informé du régime diététique
auquel. vous devez astreindre votre
enfant durant sa petite enfance. Les
mères le famille qui fréquentent régu-
Hèrement ces cliniques sont mises au
courant des avantages de l’hygiène de
la première enfance. Si elles suivent
bien les conseils qui leur sont donnés
le bébé se développe plus vite, il est
plus fort, la jeune mère a moins de
trouble pour les soins à donner. Une
alimentation bien rationnée, la régula-
rité dans les boires font que le bébé
est plus facile à élever, sa dentition se
fait d’une manière plus régulière, en
temps normal, sans incident, ni acci-
dent. Que chacune fréquente donc ces
cliniques et ce dès le premier mois
C'est un bienfait et pour la mère et
pour l'enfant.

Les mots qui vivent

—La vertu se répand avec un doux par-
fum et donne à l'âme qui la possède une
impression de fermeté et de douceur qui la
vend capable d'une grande influence.

Amélie de Vitrolles,

 

  



En

marge del'actualité

Un jour de repes
(par Paui de MARTIGNY)

Chacun, comme

on dit, connait mi-
di à es porte ot y

mesure la semme

de ses emnuils. Isi-
dere Lallamette,
chauffeur d'suto-

bus. connaît les
inconvénients de

som métier. Cer-

tains jours que ia a

neige tourbillonne devant son pare-

brise et lui bouche ia vue, certains

autres où la chaussée est de glace

vive, M rentre à in maison, le soir,
épuisé, reeru de fatigue.
—-Demain, disait-i] hier à Méla-

nie, sa légitime, c’est mon jour de

Teépos hebdomadaire. J'ai l'intention
formelle de ne rien faire de la
journée, Je vais me mettre des
paillotes aux doigts de pied. Ne me

demande rien: je resterai au lit.

Mais i cing heures du matin, Is

discipline du travail reprenait le
dessus: il ouvrait les yeux. Il en

reformait un aussitôt. EI n'avait

pas ou le temps de refermer l'au-
tre qu'un fracas se produisait dans
la cuisine,

—C’est Toto. dit Mélanie, qui

voulant prendre une assiette dans
l'armoire a renversé la pile.

—~—Elles sont toutes brisées, sans

doute? s'informa Isidore.

—-Non, heureusement, il en reste

trois, dont deux ebréchées.
Mélanie condut, attristée:

«—Le pauvre petit!

—Attends un peu que Faille lui
frotter loa oreilles:

Mais il n’en fit clen e: referma
les yeux.

—Qu’est-ce qu'il ya encore? mur.
mura-t-il d'une voix lointaine.

—I y a dit Mélanie, que c'est

le robinet de l'évier qui ne cesse
de couler,

Puis ©e furent des cris étoutfés.

Un bruit de tôles comme au th‘à-

tre lorsque l'orage éclate.

—Mélanie!

—C’est lo tuyau du podle qui “ti-

Fait” mai, tu le savais! J'ai tapé

dessus avec la elé, alors Il est tom-

bé, La cuisine est remplie de suie:
la soupe aussi’

Lorsque Isidore fut parvenu à

mettre le robinet à ia raison, à le

faire taire: à remonter le tuyau

du poêle; à essuyer la suie, à ra-

masser les éclats d'assiettes, il était

près de midi. Il n'avait encore pris
le temps ni de s'asseoir, nt d’allu-

mer sa pipe. Il poussa un soupir de

soulagement. C’est alors «nil frd-

Ia le drame. Néfette tomba dans
la cuve à laver. Heureusementl’eau
n'était qu'à demi bouillante et

l'enfant évita de justesse le sort

de l'oeuf à la coque.

—Vite, qu'on soit à demain, ce

ne sera pas trop tôt! s'écria-tiL Un

jour de repos hebdomadaire c’est

asses: deux*ce serait un de trop!

  

L'INSTITUT PIE XI
Le Cercle dRtudes de l'Institut

Pie XI, se réunira à 2 h. 15 de l'aprée-
midi, le samedi 20 courant en l’Ins-

titution des Sourdes-Muettes, 3278,
Tue St-Denis, pour étudier l'Art. Les

questions seront posées dans l'ordre
suivant: 1--Qu'est-ce que l'art? 3—

L'Art senguel est-il vrai? 3—Peut-on
cire que l'artiste, étant Un être à

part, n'a pas à tenir compte de ja

morale et que son talent purifie tout?

4—L'Action catholique a-t-elle droit

de donuer des directives sur leg oeu-
vres littéraires à& lire et à proscrire?
Et ai elle le fait officiellement, quelle
obligation impose-t-elle aux catholl-
Ques? :

 

avec eux, Atidier ces questions d'ec-
suulité. L'entrée est libre.
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L'HON. L-B. PEARSON EXPLIQUE
LE POINT DE VUE DU CANADA SUR
LES EFFORTS DE PAIX EN COREE

 

Washington veut négocier avant de cesser le feu

OTTAWA, 19 —
doivent-il cesser le feu
La Chine doit-elle être
conférence des pui
la Chine ont des vues
ques, alors que
ensemble.

Les nations æe posent à leur vourf= Corée et qu’ensuite lea négo-une interrogation. Devront - elles
entrer dans la voie qui conduit
inévitablement à la guerre en Ex-
tréme-Orient pour une divergence
sur deux technalités ?
C'est ce que le simple citoyen

canadien, l'homme de la rue, pour-
Tait se demander, croyons-nous, en

prenant connaissance de l'exposé
objectif que Je ministre des Af-
faires Extérieures Pearson a fait
hier midi lore d'une conférence de
presse. Le ministre canadien, qui
faisait partie de la Commission
de trois membres dont les propo-
sitions pacifiques semblent avoir
été rejetées per la Chine, a fait un
parallèle entre les propositions des
Natlons-Unies et les coatre-propo-
sitions chinoises,

Il ressort de ce parallèle, à nos
yeux, les fuits suivants: (1) - L'en-
semble des contre < propositions
chinoises ne diffèrent pas essen-
tiellement des propositions elles
mêmes des Nations Unies,
(2)—La Chine exige d'être re-

connue ou admise aux Nations-
Unies avant le début des négocia-
tions. Les Etats-Unis s’y opposent.
Les Etats-Unis et l'O.N.U. veulent
que la bataille cesse en Corée avant
de commencer les négociations.
Tes Chinois s'y opposent.
(3)—Ces deux points techniques

de la réponse chinoise étant inac-
ceptables, les Etats-Unis vont pro-
poser devant les Nations-Unies Ia
condamnation de la Chine comme
pays agresseur et réclamer lea
mesures punitives que cela entra!-
ne,

(4)—Le texte de la réponse chi-
noise n'est pas clair et il prête à
confusion eur les deux questions
controversées ; des acvommode-
ments seraient peut-être possibles
en dernière heure mais il ne faut
guère y compter car la résolution
des Etats-Unis devant les Nations
Unies précipitera les événements
dès aujourd'hui.
(5)—Lorsque ta Chine sera dé

noncée comme “agresseur” en -Co-
rée quelles mesures devront pren-
dre les Nations Unies ? On l'ignore,
mais on croit qu'il s'agira en pre-
mier lieu d'une mise en quaran-
taine morale. Ensuite viendront leg
blocus, boycoftages et peut-être les
bombardements ou la guerre.

C'EST INACCEPTABLY,
La ministre Pearson dit que les

contre-propositions

|

chinolmes ne
peuvent être acceptables qu'en au-
tant que les conditions que Pékin
pose pour les négociations sotent
cNes-mêmes acceptables,
Or, M. Pearann dit qu'à son avis

personnel, ces conditions sont
Macceptables. le gouvernement
Canadien n'a pas encore pris défi-
nitivement position, malis mme
Ministre des Affaires extérieures,
M considère cos conditions inacep-
tables. Voici pourquoi, edon l'ex-
posé de M. Peatson.
Les propositions dua comité des

Nations Unies réctamaient la ce-
sation des hostilités en Corée avant
ia convocation d'une cunférence
pour les problèmes du Pacifique.
Ta Chine refuse de cesser te feu
en Corée avant ja conférence, dt
sant que lew ueà ex
porter sur le règlement de l'affai-=Gs Gore <llembme. The OBL.
nois prétendemt en ontre que Ju
trdve dormerait aux Etets-Unis Je
temps de rogroupet leure troupes

les contre-pro

| une question si grave qu'il vau-

départ des Etats-Unis ef la fin 
 

(par DENYS PARK)

Avant ou aprés? Telle est la question. Les soldats
en Corée avant ou après le début des négociations? !vais fonctionnement des reins Dr.admise parmi les Nations Unies avant ou après la
Ces sur les problèmes asiatiques? Les Etats-Unis et
diamétralement opposées sur ces deux points techni-

nosifons chinoises sont acceptables dans leur |
f

ciations n'aboutiraient à rien
Or, M. Pearson signale que cette

condition est inaccoptable car elle
viole le principe méme das Na-tions Unies qui sont intervenues
en Ocrée pour s'opposer à l'agres-sion. La réponse chinoise comporte
toutefois une ambiguité.
Si Pékin veut négocier Ia tréve,

cela est possible. Mais si les Chi-
NOI3 Veulent entreprendre Ses né-
Bociations sur tous les problèmes
asiatiques en continuant ja batail- |le Ju côté de l'agression on Corée,|
cela est inacceptable.

CHINE DANS L'ONU
La réponse ahinolse dt:

représe: la bli
pulaire de Chine ne! pror.la place à laquelte #3 ont droit ausein des Nations Unies.”
M. Pearson dit que cela également est j . SU laChine frétend que le combat doitcontinuer en Corée avant que lesNégociations politiques ne aciententamées; c'est une condition que

“Les

uns yiolatiprincipes de rONU= on desLes Nations Unies
une tréve dans le compatntdis que les-détails du r lementen Corée seront mégociéa aprèscette  cesantion des hostilités,“Les Chinois doivent cesser le.feu, car nous ne pouvons discu-ter avec eux tandis

 
Ailleurs, l'admission duEouveirnement “De facto” de laChine aux Nations Unies après

ou avant les négociations est-elle

drait la peine d'entrer en guer-
Te pour oe qui ressemble à une
technalité? La question se pose
et le ministre canadien n’a pas
fait de commentaires ni de ré-
ponse. Capendant, 1) semble que
sl les Nations Univs dévidaient
d'accepter cette contre-proposi-
tion et admettalent la Chine
dans leur sein avant le début
des négociations, cette décision
détruirait l'organisation mondia-
le des Nations. Les Etats-Unis,
croit-on, refuseraient de l'accep-
ter, L'opinion publique américai-
ne est fortement montée contre
la Chine et si les autres pays
membres de TON.U. allaient ad-j-
mettre les Chinois, on peut crain-
dre que les États-Unis se rcti-
reraient de l'organisation mon-
diale. en ayant l'impression d'a
voir été abandonnés par les au-
tres quand is ont vouki faire
respecter en Corée les principes
internationaux contre Vagression
En d'autres (ermcs, l'admission

de la Chine aux Nations Uties
avant la trève en Corée et avant
les négociations entrainerait le

de l'ONU. croit-on.
C'est la principale, sinon la eu-

le raison pour laquelle cette
deuxième technicalité rend lew
contre-propositions ohinolees inac-
ceptables.

SUJETS ACCEPTABLES

Le reste des oontre-propositions
chinoises n'offre guère de diver-
@ences aves les propositions ini-
tinles des Nations Unies.
M. Peawon a signaié que les

(Suite à la page 17)  

    

 

Causerie de Mer Léger
Ia Ligue Indépendante Catholi-

que a le plais'r d'annoncer que S.
E. Mgr Léger a bien voulu accepter
de donner une causerie intitulée
“Souvenirs de Pélerinages”, à l'au-
ditorium du Plateau le jeudi, 25
Janvier. Pour tout renseignement,
on est prié de s'adresser au Secré-
tariat de la LIC. (DO. 1151),

DOS “FAIBLE”?
On peut facilement prendre froid dans le
dos—ou les reins!
liers de gens ont
des Pilules Dr.
te Fole. Ce remède éprouvé agit plus vite~soulage le mal de doa résultant du mate

 

C'est pourquoi des mite
toujours sous la main

Chase pour les Rcins et

hase—un nom
digne de con-

nee. se  
 

  

 
Beau temps, mauvais temps,

même en hiver,

la voce esz LIBRE
Lorsque vous montez dans un train du Canadien National,

vous êtes assuré de vous engager sur une voie libre et

bien roulante. Adieu donc aux embouteillages, aux routes

encombrées, aux soucis, aux ennuis, aux miroitements qui

fatiguentla vue d'un automobiliste! Dans un wagon du
Canadien National, c’est la détente et le confort.

Un personnel courtuis est à votre service. Vous bénéficiez des

nombreux avantages qui font l'agrément d'un voyage.

Par le Canadien National, vous

arrivez à destinacion frais ee

dispos . . . et vite.

Ceux qui voyagent souvent et qui

ont le souci de l'exactitude, ont

recours au chemin de fer.

CANADIEN |
BAPIDITÉ oo
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Un externat classique
pour septembre dans la
municipalité de Verdun
 

Le Dr A.-D. Archambault a annoncé hier, que les
Sulpiciens ouvriront un externat classique dans la
ville de Verdun, le 15 septembre prochain. Le Dr
Archambault à annoncé cette bonne nouvelle au
banquet annuel de l'Association des instituteurs
catholiques de Verdun, au Ritz-Carlton.
Le président de la Commission

scolaire de Verdun a aussi annoncé
le projet d'une écôle supérieure qui
serait construite, le plus tôt possi-
ble dans cette municipalité.
L'Association des instituteurs a

honoré par la même occasion M.
J.-D. Ducharme, inspecteur d'écoles,
qui à mérité l'automne dernier lo
titre de commandeur du Mérite
scolaire (3e degré).
Le banquet était rehaussé par la

présence de M. P.-E, Côté, député
de Verdun A la Chambre des Com-
munes et adjoint parlementaire du
ministre du Travail à Ottawa; M. L
Ross, membre de la Législature
provinciale; M. P.-E, Joannette,
conseiller municipal. e

 

M, Ross, à loué les instituteurs
pour la mission magnifique qu'ils
accomplissent et il a cité leurs qua
Tités essentielles : compétence dans
leur travail, coopération entre eux
et relations excellentes avec Jes
autorités dont ils relèvent.

M. Ducharme, qui a travaillé
depuis 33 ans à l'enseignement dont
21 ans comme inepecteur urbain,
à remercié avec modestie tous ceux
qui lui ont rendu hommage à ce
banquet; il a déclaré qu'il continue-
Tait sa tâche comme par le passé,
du mieux qu'il) le peut,

M. LSauvé, président du comité
| d'organisation du banquet, agissait
comme maître de cérémonie.

ry

"0 Canada”joué sur les grandes
orgues de Notre-Dame de Paris

QUEBEC, 19 — (Spécial) — Le premier minis-
tre du Canada, le T. H, Louis St-Laurent, a vécu. en
dehors des réceptions officielles dont il fut l'objet
en France, d'autres moments mémorables qui l'ont
profondément ému.

Tuée raide
en traversant

la chaussée
Une fillette de 15 ans, Marthe

Boivin, dont Les parents sont do-
micitiés à 1170, rue Beaudry, a
tragiquement perdu la vie lors

 

   
MARTHE BOIVIN, 15 ans, 1170,
rue Beaudry, qui a perdu tragique-
ment la vie, hier soir, lorsque heur-
tée par une camionnette, à l'angle
des rues Guizot et Lajeunesse, à

Vuleray,

d'un accident de la rue survenu
vers 10 h.. hier soir, dans le quar-
tier Villeray,

Efle traversalt la chaussée vers
l'est, à langle des rues Guizot et
Lajeunesse. quand elle fut renver-
aée pot une camionnette conduite
per M. Paui Prévost, 1204, est, rue
Dumontigny, qui voyageait alors
vers le sud.
On manda d'urgence une ambr-

lence. mais le Dr J. Morin, de l'hô-
pital Ste-Justine, ne put que cons.
tutor le décès de da victime. Le
corps fut transporté à ja morgue
de la rue St-Vincent, pour fins
d'enquête du coroner,
Les constatations d'usage furent

faites par le Heutenant Arthur
Biancherd, du poste no 20 (à Vit-
loruy), et tes agents Clodtrir Le
bonté et Camille Lacroix, de re-
dopolice.

 

£ Il a déclaré lui-même, à son arri-
vée à Dorval, que la France avait
débordé le protocole pour le rece-
voir comme un frère, comme un
ami, M, Saint-Laurent était accom-
pagné dans son voyage de son fi's,
Renaud, et de son gendre, le Dr
Mathieu Samson, qui ne sont arri-
vès qu'hier à Québec. Ils ont été
d'accord pour dire combien l'ac-
vueil dont M. Saint-Laurent fut
l'objet de la part du peuple fran-

Sale avait été chaleureux et 6in-
cère,

L'un des moments les plus émou-
vants de ce voyage fut sans doute
celui où en pleine église Notre-
Dame, les grandes orgues ont joué
notre hymne national): “O Canada”.

Toute la presse française l'a va-
lué comme un grand chef d'Etat et
On lui a donné le titre, jadis donné
à Edouard VII, de “grand concilia-
teur”. “Le Monde” écrivait: "La
France reçoit, aujourd'hui, en la
personne du premier ministre ca-
nadien, plus que le chef du gou-
vernement d'un pavs ami. L'ascen-
dance française de M. Louis Saint-
Laurent, le beau nom de chez nous
Qu'il porte. donnent, en effet, à sa
Visite un caractère de chaleureuse
intimité où les liens de famille
auront le pas sur les préoccupa-
tions politiques”. Quant au “Figa-
ro”, M notait: “Un grand ami de
la France fait un pèlerinage au
berceau de sa famille”,

Ajoutons enfin, que partout où
passa M. Saint-Laurent, une foule
nombreuse était là pour l'acclamer.

 

Fuite d’un bandit armé
—_—

Un jeune bandit, qui tentait hier
soir de commettre un vol à main
armée, a promptement changé
d'idée et a pra la fuite alors qu'il
s'attaquait à M. J. E. Boucher’ rès-
taurateur, 180 est, rue Dorchester.

M. Boucher a déclaré à la police
que, quand ie jeune homme, tenant
un revolver à la main, lui demanda
son argent, 1! découvrit qu’il possé-
dait un revoiver-jouet et, au lieu
de lui remettre l'argent, H se lança
sur lui afin de lui arracher l'arme

L'épicier ne put y réussir et te
jeune apache prit la fuite,
 

Hier, le

de la Bienheureuse Marguerite
deux religieuses s'arrêtent pour

 

MARGU
« FONDATAIGE D
1 EDor NOTRE Dan 5

Coneell Général, le personnel
Maulson-Mère, les supérieures provinciales et un
grand nombre de supérieures locales et de reli-
rieuses de Ia Congrégation Notre-Dame accom-
plissaient un p&erinage d'action de grilces en
l'église Notre-Dame de Bonsecours, une fondation

Marguerite Bourgeoys

Venéralble

Pa

 
de la

Bourgeoys. Ici,
lire l’inscription

Pèlerinage au site d'une fondation de la Bienheureuse

 

 

ERITE BOURGEQLS
€ LA PRENIERE EGLISE

EBoxSECOURS.

(Photo Reger Janelle—La Patrie)

sur une plaque commémorative, Inserite en ces
termes: “Vénérable Marguerite Bourgeoys, fon-
datrice de la première église de Notre-Dame de
Bonsecours”. Le cadre, & gauche, cite: “cette cha-
pelle et les trols autels ont été consacrées, le
2L septembre 1906 —
mois, on chante à l'autel privilégié une messe
de requiem pour les Bienfaiteurs.”

Grande Faveur — Tous les

 

30,000,000 de personnes
ontutilisé l'avion

“30,000.000 de personnes, plus que
deux fois la population du Canada,
se sont ervies des lignes aériennes
comme moyen de transport au cours
de l’année dernière”. C'est ce qu'a
déclaré M. 8. Raiph Cohen, officier
de liaison de l'Association interna-
tionale du transport aérien, devant
les membres du Business and Pro-
fessional Women's club de Mont-
réal, jeudi soir à l'hôtel Windsor.
Les lignes internationales autorisées
auraient pu transporter, au cours
de l’année dernière, tous les hom-
mes, femmes et enfants de Mont-
réal, pour un voyage aller et retour
sur la Riviére.
M. Cohen donne ce conseil: si

vous projetes des vacances, prenez-
les au cours des trois premiers mois
de l'année, alcra que les prix de
transport par avion sant plés bas.

  M. Cohen ajoute que le gouverne-
ment exerce un contrôle dans ce do

maine, ce qui donne le meilleur
rendement possible au meilleur prix.

Ti fut un temps où un billet ailer-
retour New-York-Londres, coûtait
$1100 en argent américain. Aue
jourd'hui, pendant les trois pre-
miers mois de l'année, vous pouvez
acheter par l'intermédiaire de IATA
un billet d'excursion de 15 jours
pour Londres au prix minimum de
$413 en argent canadien,

 

$0 SCOUTS

Une cinquantaine de scouts de
la métropole quitteront Montréal,
ce soir (vendredi), de la Gare Cen-
traie dans une voiture apéciale du
Canadien Nationai à destination de
Vaudreud,

 

compagnés par le scoutmestre,
Gaston Poudrier, s'en vont com
pléter leurs études de chef de
patrouille eu domaine acount de cet endroit. On leur remettra alors
ia Zèche de bronze,  
   

= |

NECROLOGIE

Brousseau, citoyeune de notre ville,
est décédée A 1 -de 83 ans. La dé-
funte était la fille de Me Jean-Bap-

Brousean, avocat, décédé à Borel
= 1928. peulate Malo, décédée. Elle
laisse un ‘rére,  Hertel Broussea:
de Montréal,

Institut de recherches

OTTAWA, 18. (DNC) — M. Ro-
bert-M, Hardy, doyen de la faculté
de Génie de l’Université d’Aiberta,
vient d'être désigné par l'Associa-
tion canadienne des bonnes routes
pour étudier la possibilité de for-
mer un institut de recherche pour
la solution des problèmes routiers.

M. Hardy étudiera la question de
la circulation sur les grandes row
tes ainsi que les problèmes spéciaux
des routes eanadiennes,

 

 



Le professeur JEAN THIBAUD,
directeur des recherches atomiques
à l’université de Lyon, France, au-
rait découvert une particule sous-
atomique. Ce seralt, dit-ll, l’origine
des rayons Beta contenus dans les
éléments radio-actifs de :s fraction

atomique.

CSSSI

    

L'ACTUALITÉ
EN IMAGES

«_—— Panégyrique de Marguerite Bourgeoys —»

 

———— MGR LE COUEDIC AU CLUB
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S. Exc. Mer Le Couëdic était, hier midi, l'invité d'honneur, du
Club Richelieu-Verdun. Ci-dessus, l'illustre prélat entouré de
quelques-unes des personnalités qui assistaient à ce déjeuner: M.

l'abbé Edouard Lafortune, curé de la paroisse de Notre-Dame des
Sept Doulours; le De Eugene Thibault, fondateur et ancien prési-
dent du Club; I'hon. Omer Cité, secrétaire de la province; M.

&— Survivants d'un accident d'avion ——=

quadrimoteur qui s'est écrasé

  

Ces sept personnes étaient au nombre des survivants d'un

Fhiladaiphie. Sept persommes ont perdu la vie dans cette tragédie.

  

RICHELIEU DE VERDUN

 

  
 

we i

(Photo Roger Janelle-‘ia Patrie)

Lionel Ross, député provincial de Verdun; Mgr Le Couëdic; M.

Paul-Erile Côté, député fédéral de Verdun; M. Jules Trudeau,
président du club; l'abbé Albert Lamoureux, curé de la paroisse
Notre-Dame de Lourdes; le Dr A.-D. Archambault, président
de la Commission scolaire de Verdun.

Allison McCABE, âgée de 18 ans
ne désespère pas de valncre la
mystérieuse Maladie qui le mine
la maladie, qui a frappé cette
jeune fille de Cormwauil, est slInternational de
mystérieune,. qu'après sept mois

l'aéroport

 
Bur la photo, on remarque debout (de gauche à droite): Robert
Olim; Gordon Mitchell, de Portinnd, Maine; et James-L. Doughtle,
de Norfolk, Virginie. Assis (Je gauche à droite) Mime Ruth Smith,
de Portamouth, Virginie; Mine Alma Hamaker, sussl do
Portsmouth: ot Mme C.-8, McCollum et an fllle, Claudia, do Norfolk,

Virginie.

d'études et de traitements, on dee
meure encore incertain sur se
nature. Seules les pilules de “cor-
tisone”, qu'elle prend Quatre fois
ime jour, ont quelque effet sur

son mal.

pono se matin le panégyrique Lecai inte Aner
u messe par 20,
eves, Donsarene in precnière fête liturgique de la Blen- -

te Rourgeoys. Mgr Marien a insisté sur l'Aduca- |heureuse Marguert
tion familiale que ls Blenheureuse à su
ay slice €

 
 

(Photo 3.-P. laMberté—la Patrie)

Mgr Boger Marien, C.S., aumônier élocésnin do Ia JI.C.F, a pro.
Blenhekirouse Marguerite

dispenser an début da .

. Na

ER

La Russie n'approuve jamais rien

| ‘* Les délégués WARREN AUSTIN, des Etats-Unis
| ! (à gauche) et sir GLADWYN JEBB, de Grande-

| Bwetagne, lèvent la main droite, à l’amemblée
Géaéraie den Nations Unies, signifiant ainsi qu'ile

! spprouvent la proposition de tenir une conférence,
entire jen quatre grandes puissances, au sujet

 

  
des problèmes du Lointain-Orient, Après qu'on
aura Concile und trêve en Corée, Le délégué rovlé-
tique JACOB MALIK reste bien sagement tran-
quille À son siège. Cinquante nations ont approuvé
In proposition tandis que sept se promengalest
contre son approbation.   
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Réponse à TOUS
Q. — Courtisée depuis un an par

un jeune homme de vingtsept ana,

soit de deux ans plus jeune que
mol, j'aimerais bien savoir #'i) pen-
se gérieusement au mariagé. Quand
Je fais aliusion i la question, il me
répond qu'il n'est pas pressé, ce
qui me contrarie beaucoup. Je sais
que certaines raisons de famille
nuisent peut-être à ses projets,
mails il pourrait tout de même m'en

« faire part. Or, j'ai récemment fait
la connaissance d’un, autre jeune
garçon qui m'a demandé de sortir
avec lui et je ne sais si je dois ac-
cepter. L'unt de mes amies & qui
fai soumis mon embarras, me con-
seille de prendre le temps de bien
connaitre ce nouveau prétendant
pour ensuite demander carrément
à mon premier ami si son amour
est sincère. Elle a peut-être raison.
mais si j'allais les perdre tous :es
deux? — COEUR ATOUT.

R. — Evidemment ce serait ià
un risque A prendre. Mais si, vo-
tre asaldu compagnon vous a met-
tement fait comprendre que son
attachement pour vous doit de-
meurer un Agréable flirt, toutes
les questions que vous lui poserez
et lea projets que vous ébauche-
rez me changeront prbablement
rien à son attitude, Comm» vous
n'êtes pas engagée avec lui, je
pense qu’il n’y a pas de raison
Pour que vous refusiez des sor-
ties avec un almable nouveau-
venu et ll peut même arriver
que de ce fait vous rendiez celui
Que vous aimez plus conscient de
l'importance réelle que vous avez
dans sa vie,

Redoutez- toutefois qu'un em-
pressement trop marqué de votre
part A régler définitivement la

+ question vous vaille un échec ir-
Téparable. Même si vous devez
l'an prochain doubler le cap de
Ia trentaine, il n'est pas dit que
vous devrez pour cela renoncer à
Yespoir de vous oaser selon vos
mormales aspirations.

Q. — On me parle de robes genre
Stélescope”; j'aime suivre la mode
et il m'intéresse de savoir ce que
cette désignation signifie.

BOULE-DE-NEIGE
KR — Le nouveau modèle de

robe, dit “télescope” comprend
une jupe taillée dans une séris
de larges volants superposés et
à effet rétrécissant vers le bas;
les sijaouettes minces ot élan-

ofes I'arborent avec succès, mals
elle n'est pas htdiquée pour les
tailles fortes que la ligne verti-
cale avantage plus sûrement,

Q. — Les mots “aubade” et “sé-
rénade” ne désignent-ils pas tous
deux les chante que les amoureux
autrefois exécutaient sous les fend-
tres de leur blen-aimée, au risque
de se faire jeter une fleur ou un
verre d'eau? Si oui, quelle diffé-
rence y a-t-il entre ces deux modes
d'expression musicale?

CHEVALIER MORRIS
R — Une différence bien mar-

Quée existait jadis entre les deux
puisque la première désignait un
concert donné à l’aube et la ne-
conde un concert de voix et
d'instruments diffusé dans les
ténèbres nocturnes et qu'elles
eomportaient chacune un carac-
tère particuller,
L'subade, est d'un genre gal,

excitant, léger, et d'un rythme
sautillant et rapide, ulors que la
sérénade — du mot ltalion et ce
PAgnol serenata aigniflant con-
cert du soir — était au début une
pldce douce et lente, exprimant
parfois une pointe de colère de-

- vaat le retard de la helle à pa-
raitre au balcon. Aujourd'hui, Ia

fénade, fort différente, est une
sorte de .symphon’- légère,

Firecëe

CONVOCATION
-

AIDES-MATERNELLES INC,
L'Association des Aides-Maternelles

Inc.» de la Fédération nationale Saint-
Jean-Baptiste. 853 est, rue Sherbrooke,

t répondre à diverses demandes

 

 

 

 

Jour où nuit, piqûres, toilettes, traite-

Gé: ad.

fait essayer les toilettes, à Mme

dont la robe s'intitule “Vénus”.

  
sis

Mme Morris Cafritz, arborant “Europe”

SF NN

ESTES.
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haute élégance ———“

 

Washington sera témoin d'une parade de modes où les membres
de la haute société américaine arboreront pour la circonstance les
dernières créations du célèbre couturje- Christian Dior, de Paris.Mme Henri Bonnet, épouse de l’ambassadeur de France, à gauche,

Frank Pace, portant “Mirage”,
et Mme Oscar Chapman,

La présentation aura lieu le
25 janvier prochain, au bénéfice des oeuvres de l’U.S.C.
 

 "
Science ménagére

 

tional, voici une bonne nouvelle
désagréable du nettoyage des

Volailles éviscérées
Grâce à l'emploi croissant de

volailles éviscérées, prêtes à cuire,
dans les maisons canadiennes, une
autre corvée de la ménagère devien-
dra bientôt chose du passé. Aujour-
d'hui dans nombre de localités cana-
diennes, le consommateur peut
acheter une poule complète habillée
de façon atträyante, une moitié ou
un quart de poule, ou une patte :
s’il le désire, il peut laisser les ailes
pour ceux qui en veulent. Les tran-
ches de dindons sont devenues po-
pulaires sur certains marchés. A
cause de l'élimination de beaucoup
de travail peu agréable à la cuisine
et de la meilleure saveur et de la
qualité supérieure des volailles évis-
cérées, prêtes à cuire, la demande
de morceaux de volailles s'accroit
d’un littoral à l’autre.

Equilibre parfait

Afin de maintenir un équilibre
optimum entre Ja production et la
consommation. les producteurs de
volailles se rendent compte que non
seulement le produit doit être_pré-
senté de façon attrayante, ‘Mais
qu'il doit être de la meilleure qualité
et posséder la meilleure saveur.
D'après M. E.-D. Bonnyman, spécia-
lste en ventes de volailles au minis-
tère de l'Agriculture, à Ottawa, bien
qu'il soit important de produire un
oiseau de bonne saveur, il importe
également de conserver cette saveur
jusqu’à ce que l'viseau soit servi sur
la table.
Les recherches ont démontré que

l’un des meilleurs moyens d'y par-
venir et d'éviter les mauvais goûts
et l'infection viscérale consiste à
enlever les entrailles peu de temps
après l'abatage de l'oiseau. Naturel-
lement, ce facteur doit être combiné
à des pratiques de transformation
modernes et approuvées, rame
celles suivies dans le programme des
postes de classement enregistrés, en
vigueur au Canada, et en vertu
duquel on insiste sur les conditions
hygiéniques, l'apprêtage, le refroi-
dissement et la congélation etfi-
taces.

Réduction de dépenses
Alors que tout le monde cherche

& réduire les dépenses, M. Bonry-
man fait remarquer que la coupe
des volailles en morceaux et l'évis-
cération au preniler pont d'expédi-
tion permettent de réduire considé- Mes que: gardesbébés, alde-malades,

¥,ments, etc. Fervice A temps partiel ou
autre, suivant les cas. Bureau perme-
ment: AM. 7077. L'aprés-midi: FR. 2065, ON estime que

 rablement le coût du transport car
la perte de poids

 

Les morceauxde volaille
sont très recherchés

En dépit des guerres et des rumeurs de guerres sur le frent interna-
pour la ménagère au pays: la tâche

volailles est en voie de disparaitre.
_—

fanribuable à l'éviscération est de

 

22 à 25 p. 100. Lorsque la distance à
parcourir est longue, on a constaté
que cette économie des frais de
transport se chiffre par lg la livre.
Considéré en fonction des millions
de livres expédiées au Canada cha-
que année, on se rend facilement
compte de l'effet de pareille écono-
mie sur toute l'industrie de la chair
de volailles. Et ai cette économie
d'expédition pouvait être transmise
au consommateur, on conçoit alors
que la quantité de 23 livres présen-
tement consommée annuellement
par tête pourrait s'accroitre à
Tavantage de tous les intéressés,

Ligue de Sécurité

PETIT INCIDENT
GRAVEACCIDENT

Si on pensait à tout, ce serait
peut-être trop beau... Aussi négli-
ge-t-on parfois une foule de peti-
tes choses, qui peuvent devenir
lourdes de conséquences.
Un de vos enfants a laissé tom-

ber une boîte de broquettes. Bien
petit incident, n’est-ce pas. On les
ramasse, ou on lès balaie et un n'y
pense plus, jusqu'au jour où on se
rend compte.qu'on en à oublié une,
une seule, qui, la sournoise, se
Plante un beau matin dans le pied
nu d'un enfant. La pointe de la
broquette à eu le temps de se gar-
nir de microbes qui peuvent cau-
ser du trouble et aller même jus-
Qu'au tétanos. Aussi ne traites pas
par le mépris ce que vous croyez
un incident sans gravité. La Ligue
de Sécurité vous recommande, en
cette occurrence, de bien lavor et
de désinfecter la petite plaie. Vous
ne regretterez pas cette prudence
élémentaire et c’est justement par-
ce qu'il ne se passera rien, que l'af-
faire n'aura pas de ‘suite, que la
précaution s'avèrera bonne,
Vous couse& à ia machine, et en

enfilant votre aiguille, vous faites
un mouvemeht maladroit, crac.….
l'aiguille vous rentre dans le doigt
et sous l'empire de la douleur, vous
retirez la main si vite que la poin-
te de l'aiguille casse et vous res
te dans le doigt. Qu'allez-vous fai
re? Ne pas vous en occuper? Oh!
surtout ne faites pas cela. Eusayes

 

 

Pour les Gourmets

FILETS DE POISSON
2 à $ liv. de filets de poisson
1 euil. à soupe de sel,
1 tasse de lait,
Chapelure fine. :
Huile ou saindoux fond

Couper les filets en portions de

trois à la livre. Tremper les por-
tions pour trois minutes dans le
fait salé, puis les couvrir de cha-
pelure tamisée, en se servant d'une

main pour tremper les tranches
et de l’autre pour manier ja chape-
lure, de façon à ce que cette der-
nière ne s'immecte pas. Une fois
les tranches placées sur une là
chefrite, les arroser ®vec l'huile ou
le saindoux. Placer le lout dane
un four chaud (450 à 500° F.) jus-
qu’à cuisson complète. Dix minutes
suffisent pour les tranches d'un
pouce d'épaisseur. Le chapelure
est utilisée parce qu'elle se dure
uniformément. Immédiatement
avant de retirer du four, on peut
répandre du fromage râpé sur le
dessus

TABLETTES AU FROMAGE
14 tasse de lait
3é tasse de sucre

2 cull à soupe de farine
Pincée de sel

? jaunes d'oeufs
1% tasse de fromage blanc
2 cull & soupe de beurre

Jus et zeste ripé de citron
Faites chauffer le lait. Ajoutez

le sucre, la farine et le sel. Faites
cuire le mélange jusqu'à épaissis-
sement, en remuant constamment.
Ajoutez les jaunes d'oeufs bien
battus et faites cuire 3 minutes de
plus. Ajoutez le fromage, le beurre,
le jus et le zeste de citron. Versez
le mélange dans des abaisses à
tarte ou à tartelettes bien cuites.

  

de retirer vous-même l'aiguille.
C'est facile, si elle n'est pas en-
foncée trop profond. Dana le cas
contraire, n'hésitez pas et allez
voir le médecin. L'aiguille est pro-
bablement sale et elle peut vous
causer plus d'un ravage.

Ne négligez pas non plus les
échardes. I] s'en trouve partout,
ne serait-ce qu'après le manche du
balai ou de la vadrouille, L'échar-
de de bois est, elle aussi, remplie
de malpropretés, et couverte de
microbes, N'attendez pas qu'elle
vous donne un “tour d'ongle” ou
Un “bobo bianc”, Avec une aiguille
bien désinfectée et brûlée retirez
l'écharde. Voyez à ce qu’il ne res
te pas le moindre petit bout de
bois, Puis, lavez la plaie à l'eau
bouillie et désinfectez largement.
Ne vous servez pas de verres

ébréchés sur les bords, ni de cou-
teaux mal emmanchés et quand
vous ouvrez une boîte de conserve,
faites bien attention de ne pas vous
couper, La Ligue de Sécurité vou-
drait que cette année les accidents
au foyer soient réduits à leur plus
simple expression, Ila le seront, si
vous voulez l'aider, c'est à dire
suivre à la lettre ses conseils. Vous
n'aurez pas à le regretter...

PATRON No 629 — De chaudes
chaussettes sont un bienfait inap-
préciahle en cette saison. Pourquoi
ne pas trouver le temps de les con-
fectionner; cela évitera peut-être
bien des mauvais rbumes.
Le PATRON LAURA WHEELER
No 69 comprend les directions
nécessaires à la réussite du travail
dans les grandeurs 9 pour enfants
ot 5 & 13 pour adultes,
Pour obtenir les patrons de Ia

“Patrie”, envoyez la somme de 3
cente par patron, taxe comprise,
en mentionnant très lisiblement:
Nom, adresse, taille et numéro du
patron désiré. Adresser le tout à:
Bureau des modes la “Patrie”,
Montréal.

Si vous désires obtenir la
brochurette illustrée: “LAURA
WHEELER NEEDLECRAFT
BOOK”, vous n'aves qu’à faire
parvenir votre nom, votre adres-
se et 30 cents à: Bureau des
modes, “LA PATRIE”, Montréal.

ANCIENS RETRAITANTS

Dimanche, 21 janvier, à neuf heures
en l'école 8t-Charies, coin Island et
Manufactures, aura lieu la récollection
mensuelle des anciens retraitants. Con-
fession, messe et communion: aprés le
goûter un conférencier adressera la pa-
role. Les hummes et les jeunes gens
sont cordialement invités.

TROIS VIRUS DE LA POLIO
Les savants ont découvert qu'il. exis-

te au moins trois sortes de virus qui
causent la Poliomyélite. L'infection
due à l'un d'eux ne résulte pas tou-

 

  jours dans l'immunisation contre ses
autres virus.

 

L’ART DE BIE N S’HABILLER
 

Les jaquettes

ce qui n'est pas ton
jours à l'avantage de

l'élégante.    
 

de fourrure.

Selon les dernières
exigences de À mode,
le col doit ême petit et
les manches très amples.
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CnondasZea
Disciples de Helmholtz
Le diner-dansant annuel des Dis

ciples de Helmhoitz, formé
des finissants de l'Ecole d'Optomé-
trie de l'Univarsité de Montréal,
aura lieu le samedi. 3 février pro-
chain, au Victoria-Hal] de West-
mount, sous le distingué patrona-
ge du Dr Alfred Mignot, 0.4. doyen
de l’Ecole et de Mme Mignot.
Au nombre des invités d'honneur,

il convient de mentionner: 8. H. le
maire de Montréal et Mme Camil-
lien Houde, l’hon. Omer Côté, se
crétaire de la Province et Mme
Côté, l'hon. Jean-Paul Sauvé, mi-
nistre de ln Jeunesse et du Bien-
être ot Mme Sauvé, M. Paul-Emile
Côté, secrétaire parlementaire du
tinistre du Travail et Mme Côté,
M. Denis Lazure, président de l'A.
G.U-M. ainsi que le président et le
vice-Président du “College of Opto-
metry of Ontario.” J
Le comité d'organisation est pré-

sidé par M. Roméo Gilbert et le
cotmité féminin par Mile Cyprienne
Boisclair,

Réceptions
Le consul général de Suisse af

Mme F. Kaesti recevront cet après-
midi, es membres des sociétés suis
ses de Montréal. Parmi les invités,
on remarquera: M. Albert-R. Fros-
sard, président de la Société natio-
nale suisse, Mme Hélène Kaufman,
préaldente du Club Edelweiss, Mlle
Margaret Lang, présidente du Club
des jeunes filles suisses, M. Othnan
Biedermann, président du Swiss
Canadian Fund, Mme Charles Bie-
ler, M. Charles-Edouard Campiche,
le R. P. Emile Andereggen, de
Sherbrooke et le révérend Claude
de Mestral. ‘
Les organisateurs du bal des dis-

eiples d'Esculape rece“ront à un
vin d'honneur. les invités de mar-
que, les membres du comité. fémi-
nin et du comité de réception ainsi
que legmembres de la régie de ia

Faculté de Médecine, ce soir, avant
le bal
Mme J-A. Jarry recevre en l'hon-

-neur de Mme Aline Van Barent-
zen, de Paris, le samedi 20 janvier,
4 8 h, au Cercle Universitaire.
A la Société d'Etude

et de Conférences
M. Percy Philip, correspondant

du “New YorkTimes” à Ottawa,
sera l'invité dela Société d'Etude
et de Conférences, mardi prochain.
La causerie intitulée “La poésie ct
la politique” aura lieu au Salon
Prince de Galles de l'hôte] Wind-
sor. Contrairement à l'ordinaire,
la conférence débutera à 2 h. 30
au lieu de 3 h. Le public est admis.

Déplacements
Mme Henri 'Vautelet est de pas-

sage à Ottawa,

A l'occasion de la conférence de
Mme Jeanne Grisé-Allard, sous les
auspices de “Votre Auteur Préfé-
ré”, M. Clément Tremblay, O.B.E..
et Mme Tremblay, de Lachute,
étaient de passage à Montréal ainsi
que M. Antonio Guertin, de Sainte-
Pie de Bagot.

M. et Mme J.-W. Laliberté, de
guêree, sont de passage & Mont-

L'hon. sénateur et Mme Thomas
Vien, accompagnés de Jeur fille,
Hélène, et de Mlle Ghislaine Elie,
se rendront à Ottawa pour l'ouver-
ture du Parlement, le 30 janvier
et seront les invités de leur gendre
et de leur fille, M. et Mme Robert
Major, pendant leur séjour dans
la capitale.

Mme J.-A. Forgues est de re-
tour d’un voyage aux Etats-Unis
au cours duquel, elle fut l'invitée
de M. et de Mme Anthony Martin,
a Passaic, N.-J., et de M. et de
Mme Raymond-A. Martin, à Pal-
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Mme WILBROD BONIN, épouse du Dr Bonin, doyen do 1a facultsde Rédecine de l'Unirenité de Montréal, présidente d'honneur du
bai annuel des disciples d'Esculape qui aura Heu. ce soir,
en l’hôtel Windsor, (La Photographie Laruse) 

Mile Thérèse MARTEL, présidente
di comité féminin de l'organisation
du bal conjoint des facultés de Gè-
nie et de Commerce de l'Universt-
té de Montréal, Disciples do Mer-
cure et Club Delta Omega. Cot évé-
nement mondain aurs lieu le sa
medi 3 février en l’Môtel Windsor.

(La photographie Larose)

Mme J-Alex Martini et Mile
Louise Martin ainsi que Mme E.-R.
Marquette mont parties pour Lau.
derdale, Floride, où elles feront un
séjour de quelques mois,

M. et Mme Claude Palardy sont
revenus de Sillery où {ls étaient
depuis quelques jours, les invités
de M. et de Mme Lorenzo Audet,

Lady Mary Baillle-Hamilton est
retournée à Paris où elle pourautt
ses études, après avoir passé quel-
ques semaines en Ecosse vhez ses
parents. le comte et la comlesse
de Haddington.

M. et Mme J.-A. Lauzon sont
partis pour un séjour de quatre
mois en Floride,

—
Mme D. Miller a passé quelque

temps à Québec, l'invitée de Mme
€, B. Bradiey,

A Ste-Brigide

Le samedi 27 janvier à deux
heures et demie. en la aalie de
l'Académie Sainte-Brigide, 1275 rue
Papineau, sous la présidence d’hon-
neur de M. l'abbé P.-E. Mathieu,
aura lieu la partie de cartes de
l’Amicale Notre-Dame du Bon Con-
sell. Un goûter sera servi. Toutes
les anciennes élèves et leurs amies
sont invitées,

Prochains mariages
M. et Mme Napoléon Baulne font

part du mariage de leur fille Gene-
viève, avec M. Plerre Lair, fils de
M. et de Mme Louis Lair. La béné-
diction nupt'ale leur sera donnée
le samedi 27 janvier, à neuf heures
trente, en l'église St-Victor. Pas de
faire-part.

Le mariage de Mile Louise Si-
mard, fille de M. Joseph S'mard, de
Westmount, et de Mme Simard, dé-
cédée, avec M. Clément Massicotte,
fils de M. Emery Massicotte, de
Trois-Rivières, sera célébré en mars
à Miami Beach, Floride. Pas de fai
re-part.

Mme Louls-Georges Trudemu, de
Naperville, annonce le mariage de
es fille, Marthe, avec M. Jean-Re-
nault Lazuce, fila de M. et de Mme
L H. Lazure, de St-Rémi, décédés.
Le mariage sera célébré en la cha-
pelle de la Busüique, le 22 janvier,
à 9h. 30.

Fiançailles
M. Lucien Béiiveau, C.R., ot Mme

Béliveau, de Saint-Bruno, annon-
cent les fiançailles de leur fille, Mo-
nique, avec M. René Pet't, fils de
M. et de Mme Honoré Petit, de St-
Bruno.

M. et Mme Raymond-A. Mar-
tin, de Palmerton, Penn, font part
des flançailles de leur file, Bever-
ly Mae, 4 M. Robert Forgues, Ing.
P, fils de M. et de Mme J. A. For-

 

  

 

 

 Eues, de Montréal

QUEBEC
Mme Pierre Lefebvre, épouse du

vice-consul de France, c: Mme
Francis Jordan ont reçu à l'heure

du thé, mardi. en l'honneur de
Mme John P. Morgan avant son
départ pour Ottawa,

Mme Jacques Nadeau recevait
à l'heure du thé. en l'honneur de
Mlle Anne-Marie Joubert dont le
mariage era célébré ‘ prochaine-
ment,

—
M. Bona Arsenault, M.P., acoom-

pagné de ses files, Marcelle et
Lise, est de retour d'un voyage
d'une semaine à Bonaventure,

Mme Claude Bernier est de re-
tour à Québec après un voyage à
Baltimore, Washington et Halifax.

M. et Mme Jean-Charles Bour-
goin, de Paris, sont actuellement
en notre ville les invités de Mme
LJ. Gagnon,

M. of Mme Maurice Fleet, et
leurs enfants, sont retournés à
Ottawa après avoir passé quel-
ques jours à Québea,

M. et Mme E. Patry sont re
tournés à Sherbrooke après avoir
passé une semaine en notre ville.

Mle Thérèse Dumont. de Ri-
mouski. a passé quelques jours à
Québec, .

M. Georges-Henri Saint-Arnaud,
de Québec, a fait un séjour à
Sainte-Geneviève de Batiscan.

M. et Mme Antoine Leduc, des
Trois-Rivières, ainsi que leur fille
Yvette, étaient récemment en no-
tre ville, les invités de M. et de
Mme Adrien Philibert,

On annonce les flançailles de
Mlle Jacqueline Côté, fille de M.
et de Mme Gustave Côté, décédés,
à M. Jean-Louis La Bimsonnière.
fila de M. Richard La Bissonnière,
de Batiscan,

OTTAWA
Le haut commissaire d'Australie

et Mme F. Forde offriront une
réception le vendredi 26 janvier,
à l’occasion de lg fête nationale
de leur pays.

On mentionne au nombre des
personnes qui seront présentes au
bal de charité de la Ligue de la
Jeunesse Féminine, le 5 février,
au Château Laurier, M. et Mme
Yves Bernier, M. et Mme Marcel
D'Amour, M. et Mme Nap. Legris,
Mme Dieudonné Lévesque, M. et
Mme Gérard Sarra-Buurnat, M. et
Mme Arthur Gaudreau, le Dr et
Mme Armand Dufresne, M. et Mme
Paul Pharand, le Dr et Mme E.
Quevillon, M. et Mme Paul Morin,
M. ot Mme Edgar Ruel. M, et
Mme Jean Rivard.
On mentionne au nombre des

personnalités du monde militaire
qui assisteront au Bal de (a Gar-
nison, ce soir, au Château Laurier,
le lleutenant-colonel et Mme Fer-
nand Mousseau, le commandant
d’eacadrille et Mme D. D. Richer,
le major et Mme Paul Bertrand, le
capitaine et Mme J, P. Charbon-
neau, ainsi que le lieutenant Mau-
rice D'Amour.
M. et Mme Hector Mongeau, de

Côteau-Station, P.Q., annoncent le
mariage de leur fille Ida, à M.
Georges Robert, fils de Mme René
Robert, et M. Robert, décédé. Le
mariage sera béni le 27 janvier,
en l'église Saint-Médard, de Cô-
teau-Station

Le D.A.C.H,
à St-Hyacinthe

Ces jours derniers les membres
du Comité des divertissements aux
anciens combattants hospitalisés,
organisaient une matinée récréa-
tive à l'hôpital militaire de Saint.
Hyacinthe. Au cours de l’après-
midi, un programme artistique fut
exéxuté par le Choeur Canadien
dirigé par M. Omer Lalonde” ains!
que par les Mousquetaires dè la
Palestre Nationale, sous l'habile
direction de M. Robert Desjarlals.
Un quatuor de danseurs é&comsals
fut également applaudi. II y eut
distribution de cadeaux à tous les
patiente, Parmi les invités, on re-
marqualt : le colonel et Mme W.-E.
Morgan, le major Pauli Rolland,
le capitaine Gilbert Forest, Mmes
O. Desmarais, Martha Larin, le
Neutenant d'aviation Louis-A.

 

 

 

 

 

   Daoust, Miles Clatre Tétrauit, Lout-

  LES PATRONS
{DE LA “PATRIE   

 
PATRON No T 46986 — L'ensemble
que la jeune étudiante sera toute
fière de revêtir. Le court boléro à
manches doiman sied tris bien.
Le PATRON ANNE ADAMS numé-
re T 4600 est offert dans les tailles
10, 18, 14, 16. La taille 18 requiert
pour le bolére ot la jupe, 4% vgs
d'un tissu de 39 pouces; 1% vg. d'un
tissu contrastant pour la blouse.

Si vous désirez obtenir te catalo-
Eue des modes automne-hiver 1950
publié par ANN ADAMS, envoyes
votre nom, votre adresse et la mo-
dique somme de 30 cents, Adresses le tout A: Bureau des modes, “La
Patrie”, Montréal.

Pour obtenir tes patrons de ia
“Patrie”, envoyez la somme de 30
cents par patron, taxe comprise,
en mentionnant très lsiblameunts
Nom, adresse, taille et numéro du
patron désiré. Adresser te tout à:
Aureas des modes, la “Patrie”
Montréal,

  

se Beaudoin, MM. André Larue ct
Raymond Bélanger,

Mme Arthur Tétrault, l'attfima-
trice de la fête, ainsl que MM,
F.-E, Préfontaine et A.-J. Dawson
remercièrent les artistes Inscrits au
programme,

 

Journée d'étude des
Techniciennes laïques

L'Assoëtation des Techniciennes Lal
ques en Sciences Ménagères tiendra
sa journée d'étude à Montréal, ie sae
med! 20 janvier 1951. La séance du
matin aura leu à l'Ecole Ménagère
Provinciale, 3420, rue Berri, angle Sher-
brooke, à 9 heures précises et sera
consacrée entièrement à l'étude des
amendements & la constitution. Tous
les membres sont invités à preniire
part à ce forum où seront discutées
des questions vitales pour l'associa-
von Les nouveaux membres sont in
vités. +

A la séance de l'après-midi, sous la
présidence d'honneur de Mgr Paul-
Emile Léger, archevêque de Montreal,
les Techniciennes Laiques rendront
hommage & Marguerite Bourgeoys. La
réunion aura lieu à Villa Maria, 4245
Boulevard Décarle, & 3 h. p.m. La cone
férencière sera Mère Saint-Adolphe,
C.N.D., Bacheliére às-arte, Docteur en
philosophie de l'Université d'Ottawa,
Préfète provinciale des Etudes pour la
région de Sherbrooke, la causerie s'in-
titule: “Educatrice intrépide” — “Ame
de lumière”. Les religiouses, Jes mem-
bres de l'Association, les graduées en Sciences Ménagéres et leurs amis sont
cordialement invités,
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@_— L'oeuvre de vandales dans une école de Brooklyn, New-York
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La présence de l'atome
connue par les savants
grecs de l'antiquité
L'énergie atomiqueest d'une grande utilité. —

La bombe atomique.

  

‘Le concept de l'atome, déjà connu des Anciens
Greca. acquit une réelle existence avec le savant
français Lavoisier, œu 18e siècle. L'atome fut tout
d'abord considéré comme indivisible. À la suite
d'intenses recherches, les savants découvrirent com-
ment le libérer”, déclarait, hier. au cours d'une
conférence, le Dr Origène Duireane, de l’Institut du
Radium de Montréal.

Le Dr Dufresne pariait devant
fes membres du comité Commerce,
Industrie. Technique de la Jeune
Chambre de Commerce, réunis dans
Pamphithéatre de 'école Technique,
rue Sherbrooke ouest.

ENERGLE ATOMIQUE
L'énergie atomique est d'une

grande actualité, puisqu'elle peut
servir à la fabrication des engins
de guerre d'une très grande puls-
ennce: feirnir de l'énergie à l'in
dustrie et. enfin. apporter à Ia
Biologie ot à ln Médecfñhe des
moyens précieux, pour étudier la
bicohimie, faire le diagnostie de
certaines’ affections et traiter cer
taines maladies

? DECOUVERTE
Le concept de l’atome (partie in-

&vistbie de la matière) était déjà
connu des anciens Grece, mais 1
ecquit une existence réelle avec
Lavoisier au 1Dème siècte.
Considéré comme Indivislble jus-

qu'à la fin du 19ème siècle, l'atorne
fui reconau par J. J. Thompson
d'abord et Rutherford ensuite,
comme composé d’un soleil central}
sueur dnquel gravitent des pland.

La distance entre ce aotell ‘noyau
positif) et jes planétes (électrons
négatifs) qui gravitent autour, est
considérable, de l’ordre de 20000
fois plus grande que !e diamètre du
æolefl atomique (noyau) ou d'une
planète atomique (électron).

Poussant plus avant l'étude de
Yatome. Rutherford découvrit en
1919, que le noyau positif était di-
visible en parties plus petites.
Chadwick, en 1932 découvrit

dans le noyau des particules neu-
tres. qu'on dénomma neutrons.

CONSTITUTION DE L’ATOME

Le noyau d’un atome est consti-
tué de particules positives appe-
Jes protons ot de particules neu-
tres, appelées neutrons, lides entre
elles avoe des forces qui sont un
million de fois plus grandes que
celles qui retiennent les planètes
dang jeurs orbites autour du soleil

 

ceinture électrique. Aussi, des par.
tieules chargées électriquement ne
peuvent-elles traverser cette cein-
ture, que ai elles ont des viteaues
très grandes. On leur imprime des
vitesses au moyen de asanta
champs magnétiques wos
ques.
En  bombardant des noyaux

d'urantum avec des neutrons. le
chimiste afemand Hahn constata.
en IMC, d'apparttion de substances
ohitniqres ayant à peu pris la
moitié du poide atornique de l'ura-

nom. Se découverte fut interpré
tée par Live Meitney ot Frisch,

donc te découverte de lu flsston
rmacléaire, c'eatà-dire, fa eupture
d'un noyeu en deux parties à peu
près égales, sous te choc des net
troms

LES SAVANTS HANN, JOLIOT,
FERME

Jofot, À Paris et Fermi, à Now
York, en étudiant cette (fission.
constatèrent que lorsqu'un neu
tron fend En noyau d'urantum, en

deux, jes neutrons qui sont conte-
nue dans ce noyau d'urantum
s'échappent avec une très grente
vitesse et sont sumceptibles, à leur
tour, de fendre Tes noyaux d'autres
atomes du volsinege, lesqueis. à
leur tour, produiront de nouvesux
neutrons, et ainel de suite. C'était
dono la découverte de Ta Cision
nucléaire en chaine.

CLE DE LA PUKSKANCE
ATOMIQUE

Dans cette réaction, rimide 3n
cd de in mise en Mberté de ta
puissance atomique, sur une gran.
de échelle. Supposons en effet,
qu'un seul neutron entre en co
listo avee un noyau de redium
et, qu'en le brisant en deux, À
Nbère deux neutrons. Ces deux
neutrons, à leur tour, Mbèreront
chacun deux neutrons et, en oui
vant cette progression géométri-
qus, nous eurons après vingt gé
nérations, un méflinn de neutrons et
après quatre-vingt générations
des millions de blilions de neu

que ne se réalise pas en pratique,
car un certain nombre de neutrons
s'évadent eans frapper de noyaux,
et un certain nombre d'autres neu-
trons pénétrent danse le noyau où
ils mont capturés sans produire be
fission du noyau
S'étant rendus compte que les

meutrone bents ont plus de chance
de produire une flesion que les
neutrons , on casaya
d'abord de réaliser des réactions
& chaîne continue, en relentissant
les neutrons avec de l'hydrogène,
mais on n'y réussit pas. JoHot sug-
Géra alors, comme modérateurs be
carbone et l'eau lourds et T'on
réussit la dibération contimie de
neutrons.
On vifiime aujourd'hui ces piles

atomiques pour étudier Jes pro-
priétés d'absonption des neutrons
par les éléments utilisées par l'éner-
#12 atomique: pour étudier tes pro-
priétés physiques, élastiques, ther !
niques de conductibilité électrique
ot dv structure mécanique des
corps; pour déterminer a position
des atomes dans un crystal et,
enfin, pour rendre redio-actives,
certaines substances devant mervir
à des études biochimiques. des
études mhysiotogiques. au diagnos-
tie et eu traitement des maladies  et, enfin, à certaines. applécations |
industrielles lenportantes. |

PRODUCTION DE L'ATOME 235
S'appuyant eur bes considéve- |

tions du physicien damois Niefbohr,
que Na fisston des noyeux dura
nium qm apparait dans Ine masse

d'uramum 235, eotope melange a
Yuraniom 238 dans fe proportion
d'une partie duranium 235 pour
140 (parties uranium 238, on we
mit alors à chercher des moyens ;
de eéparer l'uramnéum 235. de l'ura-

A travers un matériel poreux; déf-
fusion thermique entre deux pe
rois, Tune chaude et (‘autre froi-
de: étectroiyse et, enfin, séparation
par champ » Cest
cette dernière méthode, quoique
très leborieuse, qui aervit à sépe-
rer une grande quantité d'uranium
25 de l'uranium 238.

L'ATOME ATOMIQUE
Avec l'uranium 235. on venait de

découvrit un moyen de réaliser
la multiplication des neutrons en
une fission en chaine qui aboutit à
la libération d'une puissante éner-

sie. ,
8i le principe de le bombe ato

mique est simple. sa réalisation est
extrêmement difficile, car elle con-
siste:
10 à utillser deux masses d'ura-

nfum qui, Prises séparément, n’ex-
plosent pas, mais fusionnées, don-
ne une masse explosive.
20 i rassembler ces deux masses

en une seule, sans que I'expiosion
ne s'amonce avant que les deux
masses ne soient rassemblées.
‘Au moment où la bombe éclate

pour former une boule de feu d'u-
ne lumiére éblouissante qui prend,
en plus, la forme d’un champignon,
qui s'élève assez rapidement dans
1a stratosphére en atteignant un
nuage de vapeur et de poussière,
il se produit trois phénomènes d'u-
ne très grands importance. Tout
d’abord, lorsque tous ces noyaux
se fendent en deux, leur explosion  Les noyaux sont entourés d'une trons, Cette progression géométri- (Saite à la page 18)
 

AÎls ne laissent absolument rien derrière eux =

Voici une stihouette des dorks en feu à Inchon,

 
en Corée, après le départ des dernières forces nistes
des Nations Unies, Absolument rien ne fut laissé

intact qui aurait pu servir aux armées comme
chinoises.
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DeDollard aTriquet, notre coin

de pays a produit d'innombrables

bons soldats. Du Royal Roussillon au

Royal 22e,des milliers de nos

‘gars se sontillustrés dans le métier

des armes. Et cela continue,

Aujourd’hui comme hier, le pays a

besoin d’une armée. C’est la

force dont l’Etat a besoin pour nous

protéger, pour sauvegarder nos

libertés. Æt ces libertés sont

maintenant menacées par un ennemi

aussi habile que redoutable.

dr

Les jeunes qui ont de l'ambition trouveront

plaisir et profit à porter l'uniforme

d'une unité de chez nous et à s'y tailler

une belle carrière d'agrément et d'aventure

sous les drapeaux, tout en apprenant

le métier de leur choix.

C’est pour cela que nous vous

invitons à servir dans —

 
  

  

   

  

    

  

 

  

     

  

  

S'ADRESSER À: Dépôt d'effectifs No 4, 772 ouest, rue Sherbrooke,
MONTRÉAL, P.Q.

ASt-aP

Ecoutez ‘Coup de Clairon”, tous les jeudis soir, au réseau français de Radio-Canada.

 

Si VOUS NE POUVEZ ENTRER DANS L'ACTIVE, FAITES. VOTRE PART DANS LA RÉSERVE
pm ES
 

2e Régiment d'Artillerie
: moyenne RCA

175 EST, RUE CRAIG,
MONTRÉAL

  
3e Régiment de Campagne|

RCE
4350 OUEST, RUE STE-CATHERING,

MONTREAL

lundi et jeudi, 8 h.

 

"SOIR DE PARADE:
 

 
I
4th Signals Regiment, RCCS

10th Signals Régiment
RCCS

1179, RUE BLEURY,
MONTREAL

“ SOIR DE PARADE: fun, mar, jeu., 8 h.

  
Le Régiment

de Châteauguay
4565, QUEEN MARY ROAD,

MONJREAL

SOIR DE PARADE: 'vndi, 8 h.

 

 

Les

Fusiliers Mont-Royal
310, AVENUE DES PINS,

MONTREAL

SOR DE PARADE: mercredi, 8 h.

 

 
Le Régiment

de Maisonneuve
175 EST, RUE CRAIG,

MONTREAL

SOIR DE PARADE; mordi, 8 h.

 

 

RCASC Column, 3e Div.
750, AVENUE BELAIR,

MONTREAL

 

SOIR DE PARADE: mor. et ven., 8 h.

meme

20e Ambulance de campagne
RCAMC

31e C.C.S. RCAMC
3626, RUE ST-URBAIN,

MONTREAL

SOIR DE PARADE: vendredi, 8 h.

 

  
 

Quartier Général RCOC
3e Div.

750, AVENUE BELAIR,

MONTREAL

 

 3e Régiment Technique, RCEME
DÉPÔT MANNING, LACHINE

2e Régiment Technique
; RCEME

1058, RUE ST-GREGOIRE, MONTREAL  
 

 

SOIR DE PARADE: I~. mar, jeu., 8 h. |
en _ n

’

nf" muemeAs 
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| a — A Fort Lewis —— Le Concours du Prix

IVI d'Europe 1951   
Le concours du “Prix d'Europe”

1951 aura lieu à Québec en juin à
une date qui sera annoncée plus
tard. Le concours est sous is direc-
tion de l’Académie de Musique de
Québec, II y a plusieurs conditions :
le candidat doit s'inscrire d'ici le 15
mai, déposer un certificat de santé,
un extrait de naissance, car il ne
doit pas dépasser 25 ans; déposer
une déclaration qu'il est sujet cana-
dien et qu’il habite la Province
depuis au moins 3 ans; une liste
de ses professeurs au cours des deux
dernières années. L'inscription est
gratuite; on ne l'acceptera pas
après le 15 mai 1951.

l KE e

 

 

Les rumeurs de la ville
Les Festival organisé l'été dernier par Pablo Casals & Procès

aura lieu cette année encore, du 10 juin à 5 juillet, mais cette fois à
A Perpignan, dans le Sud de la France.

À * * *

Hl ne sero pas consacré exclusivement à Bach comme celui de
1950, mais on présentera des ceuvres de Bach, Mozart et Beethoven.

* *

Les concerts seflint donnés dans le célèbre Palais des Rois de
Mallorque. L'Orchestre sera composé des mêmes musiciens qui ont
participé ou Festival à Pradès.

! * *+ *

Les solistes qui ont accepté l'offre de Casois de participer au

  

A L'AFFICHE

“TWO WEEKS WITH LOVE"
Jane POWELL — Ricardo MONTAL3AN ;

 

Festival de Perpignan sont: Hélène Fahrni, Clara Haskil, Myra Hess, —
Mieczyslaw Horszowski, Eugene Istomin, Yvonne Lefebure, Erica A L'APFICHE |- Morini, Leopold Mannes, William Primrose, Alexander Schneider, “STARS IN MY CROWN"Rudolf Serkin, Martial Singher, Isaac Stern, Marcel Tabuteau, Jennie

AUSSIToure! et John Wummer.
“NIGHT BEAT”

LLNS
A L'AFFICHE

“THE JACKPOT"
Barbara HALE — Jomes STEWART

PRINCESoa

* * *

Marjorie Lawrence, Ja célébre chanteuse d'opéra d'origine aus-
tralienne, retournera en mars pour chanter dans son pays, à l'occa-
sion du 50e anniversaire de ce Commonwealth. Ce sera la première ° ‘fois qu'elle chantera & l'opéra de son pays d'origine. Jusqu'ici, elle| Les exercioes d'entrainement auxquels partickpe chaque jour, À
n’avait chanté qu'en concerts. Fort Iewis, Washington, le contingent spécial de l’armée

x. * canadienne, permettont À ces militaires de se maintenir en parfaite
hd condition. Ces manoeuvres qui s'effeutuent à l'immonse camp de

l’armée américaine, revêtent un caractère fort réaliste. En
attendant l'orâre d'avancer, un poluton observe l'action incendiaire
d'un lancoflammes dirigé eur un -secteur ennemi,

 

 

 a

 

Un couple, Will Hackman et sa jolie femme Joanne, est à la
recherche d'un compositeur pour un duo de trombone et de violon-
celle. Ces musiciens de Birmingham, Alabama, disent qu'ils n'ont pu

 

trouver de tels duos.
* *

Ces jeunes mariés voudraient jouer en due à b maison. Le mari
Joue le trombone dans l'orchestre de Birmingham, tandis que safemme est la fille du gérant de l'orchestre d'Indianapolis.

“Tit-Coq” devant la
critique de Chicago

chestre comprend cing musiciens |‘CHICAGO. 19. (PC) — Hier| fait usagees Ue [lun@t soir prochain, le 23 janvier. |qui ont déjà occupé lepupitre desoir, une simple, pathétique et théâtre” Cet ensemble unique sera alors di- |violon-solo avec les plus grands A l'afficheémouvante pièce canadienne, cap-
tiva un auditoire américain go
phistiqué au théâtre Harris de
Chicago.
Aujourd'hui, les critiques, cons-

cients du fait que jeur jugement
pourra influencer l'accueil réser-
vé à la pièce sur le broadway,
s'entendirent pour souligner ‘ que
“TitCoq"” était une ouvre hon-
nête, émouvante et bien rendue.
La plupart des , toute-

fois, s'adressent à Gélinas qui a
écrit, dirigé, monté et qui tient
le rôle titre de la première pro-
duction théâtrale canadienne à
être présentée aux Etats-Unis,

Syduocy J. Harris, dans le “Chi-
cago Daily News”, a dit que l'on
retrouvait dans ‘“Tit-Coq” la mê-
me touche d'humour et de sen-
timent humain que dans ses nom-
breux sketches, dont la figure
centrale était Le mélancolique
Fridolin.

“Tit«<Coq”, éorit Harris, n'est
pas une grande pièce, mais c'est
une oeuvre honndte, touchante,
adulte et interprétée adroitement
par une troupe d'acteurs bilin-
gues qui font ombrage à leurs
confrères américaine”,
“Même la fin moralisante de

Thistoire est dénuée de pieuses
platitudes”.

VERGOR

traits de Chaplin dans ce héros
bafoué”. Il fait également preu-
ve d'astuce à crtains moments,
à du charme, du pathétique et

“Tit<Coq” aura du succès, écrit-
elle, auprès du publie prét à
l'accepter tel quel”.
Bernard Gavzer, critique dé la

Presse Associée, a dit que “Tit-
Coq” avait été blen accueil.

‘L'intrigue, dit-il, n'intéressera
peut-être pas certains milieux so-
phistiqués, mais telle que présen-
tée, le pathos, la simplicité et le
franchise de ihistoire la préser-
ve de tout sentimentallsme”.
I souligne, cependant, que la

tentative d'employer des expres-
tions américaines dans la tra
duction de la pièce s'avère un
échec à plusieurs reprises. On.
juge cela comme “quelque chose
de peu d'importance dans une
pièce qui renferme pas ailleurs
d'autres belles quelités”.

À L'AFFICHE
> —

AU SAINT-DENIS

Avie à tous les cinéphiles Par
suite des spectacles présentés à la
æène à partir de mardi prochain,
la direction du Saint-Denis prie
Je public de noter que les deux

 

  

L'Orchestre d’Israël

au Forum le 22 janvier

On procède actuellement à l'exé-
cution de projets spéciaux en vue
d'assurer les meilleures conditions
acoustiques possibles pour le con-
cert de l'Orchestre Philharmonique

rigé par l’un des plus grands chefs
d'orchestre actuels, Serge Kousse-
vitsky, qui vient de quitter l'Or-
chestre Symphonique de Boston
après un stage de vingt-cing ans
à la tête de cet orchestre.
Une équipe d'experts en acousti-

que travaille actuellement sous la
direction de Rupert Caplan, réali-
sateur à Radio-Canada, en vue de
Laniormer cette salle pour per-
mettre à l’auditoire d'entendre par-
faitement l’un des meilleurs ensem-
bles symphoniques de l'heure ac-
tuelle. .

Ce sera Ia deuxième visite de
Koussevitsky & Montréal. On se
souvient qu'il diriges lui-même
l'Orchestre de Boston au Forum,
lyan ang.
L'Orches Philharmonique d’Is-

TAël est une organisation perma-

L'HORAIRE DU FILM
CANADIEN—“La Patronne”, 1.58,

5.06, 820. “Envoi de Fleurs”, 12.15,
3.25, 8.40, 9.50.
CAPITOL — “Two Weeks with

grave” 10.14 12.30. 2.50, &10, 7.30,

CHAMPTAIN—“Les Aventures de
ie BAU”, 12.00, .210, 4.35, 6.40,

 

d'Israël, qui aura lieu au Forum,

(Photo de da Défense nationale)

nente qui fait partie du nouvel état
et qui est régulièrement dirigée par
les plus grands chefs d'orchestre,
tels que Toscanini, Molinari, Paray,
Bernstein et plusieurs autres. Elle
comprend 110 musiciens qui appar-
tiennent à au moins 20 nationalités
différentes, en plus d'Israélites et
d'immigrants européens ainsi que
de quelques musiciens chinois et
argentins. Le personnel de cet or-

orchestres d'Europe.

 

Les époux Bjoerling
au Saint - Denis le 2

 

Le grand ténor du Metropoli-
tan Opera Jussi Bjoerling est
déjà venu deux fois chanter à
Montréal, remportant à chacun
de ces récitals un énorme suc-
cès auprès du public. Pour la
première fois Canadian Concerts
& Artists nous le présentera en
récital cänjoint avec sa femme,
Annalisa, soprano réputé de l'O-
péra Royal de Stockholm, le ven-
drodi soir 2 février au théâtre
Saint-Denis Par le même occa-
sion, les deux artistes seront
allés se faire entendre à Qué
bec, au Capitol, Le mercredi 31
janvier,

Leur programme sora compo-
éé d'extraits d'opéras en solo et
sn duo, ainsl que d'oeuvres de
concert  partioulièrement bien
choisies pour mettre en valeur
deux voix qui se marient de re-
marquable façon.

A L'AFPICHE

“THE FULLER BRUSH GIRL"
Lucille BALL — Eddie ALBERT

Zième SEMAINE

“ALL ABOUT EVE” |

 

  Betts DAVIS — George SANDERS 
 
 

  

  
   

 

   

 

“LES AVENTURES
DE BUFFALO BILL"

1815 Ste-Catherine Fat

|

FA. 1085 |   

 

  

 

  “LA GRANDE MENACE" €
1114 Ste-Catherine Est CH. 9177 À   

LE MEILLEUR
ET LE PLUSLa carrière de Jussl Bjoerling“Ti -est difficile de concWoir, [filme qui prendront l'affiche, sa-| ELECTRA—"“La Grande Memace”, [se poursuit très Drileanment au RÉCENT FILMéarit-il en terminent son article, |medi, ne seront montrés que trois |1251, 3.00, 8.00, 7-18, 9.27. Metropolitan, où l’on a pu l'en- de.que la troupe qui a présentd

“Tit-Coq” en français pendant
deux ans pouvait être meilleure”.
Claudia Massey, du “Chicago

Tribune”, fut plus réservée que
son, collègue Harris. Ells quali-

fia “Tit-Coq” d'ouvrage d'assem-
blage (a kind of assembly jou)
fait sur mesure pour la vedette

jours, eoit jusqu'à lundi inclusive-
ment.

Tout le monde se nouvient de
“Sombre dimanche”. la mélodie
tsijane aux funestes destinées. Ne
l'avait-on pas baptisée “La chan
son qui tue”? Or c'était un peu
avant la guerre, et c’est cette épo-
Que si proche et ei lointaine qui

IMPERJAL—"Stars In My Crown"
10.00, 1.60, 4.00, 7.00, 10.00: dimanche,
1.06, 4.05, 7.00, 10.00. “Night Beat”,
11.30, 2.30, 5.30, 8.30; dimanche, 11.45,
2.40, 5.38, 8.35.

LA SCALA—“Le Schpounts, 12.00,
3.20, 6.50, 10.20. “Fu ©s toujours dans
mon coeur”, 1.50, £10, 8.40.

LOEWS—“All About Eve”, 10.35,

tendre tout dernidreement dans
“Faust”, ainsi qu'au concert et
par Je disque. Clase depuis quel
ques années l'un des plus grands
tétors de l'époque, #1 peut me
permettre le luxe de chanter
dans le ton original maintes oeu-
vres que d'autres ténors doivent
tranmposee plus bas. C'est en

 
J du spectacle et les talents deu|revit à l'écran dana le film qui [1.08, 3.45, 6.25, 9.05. somme l'un de ces grands té- >4{ Irterprètes porte ce même nom “Sombre di:-| PALACE — “The Jackpot”, 10.30.

|

Rote dont l'empèce se fax deEn termes de théâtre améri-lmancho" et qui met en vedette la 12.45, 3.06, 5.20, 7.35, 9.56. plus en plus rare.cain” Fridolin est-il un specta- jolie Marcelle Derrien, l'énigna-
Cle? C’est là Le problème”.

“C'est une comédie de famille
parsergée Ge vieiles blagues, un
roman-fleuve, un fi: “B* de
Hollywood et un mélange de sen-
timentalisme de “comics”, aseai-
sonné par un vocabulaire parfois
caustique qui serait certainement
cen-uré à Je radio”.
“Nous retrouvons certains

tique Paul Bernard, la chanteuse
Colette Mars, le jeune premier
Jacques Dacqmine et la‘ charmante
Michèle Alfa,
Au même programme, la célèbre

«vedette internationale Marie Roeoo

dans ua film qui plaira à tous les
amateurs de danse, à tous les mé- lomanes. “Cora Terry”, la vie tra-
gique d'une danseuse,

 

PRINCESS—"Fuller Brush Girl”,
10.20, 12.40, 3.00, 8.20, 7.40, 9.55.

ROXY—Vaudeville, 3.00, 8.30.
SAINT-DENIB— “Amour et Com-

pagnie”, 1.11, 4.13, 6.56, 9.58. ‘Ren-
dez-vous avec is Chance”, 12.00, 3.02,
5.45, 8.47.
SEVILLE — “Kelly the Second”,

12.18, 3.15, 6.18, 9.15. Spectacle de va- riétée, 1.30, 4.30, 7,30, 1030,

 

$25,000 POUR LES RECHERCHES
SUR LA POLIO

La Parade Canadienne des Dix Sous
a fournit 325,000 qui aront employés
pour un programme de recherches afin
de développer un préventif à la Poiio-
myélite et pour étudier ses causes et
es effets. En Alberta on est actuelie-

 
EYITE  ment à étudier l'incidence des oag de

cette province em 1950, 1304 Ste-Cathorine Eat nsue



 

Les Ice-Follies du

4 au 11 février avec

une troupe d'étoiles
Les Ice-Follies célèbrent cette an-

née leur quinzième anniversaire et
pour la circonstance, leurs proprié-

taires ont réussi à monter ce qu'on
pourrait appeler un spectacle qui
tient du miracle, tant il est parfait
à tous points de vue. On assistera

donc à des représentations somp-
tueuses, au Forum, du 4 au 11 fé-
vrier prochains, lorsque les “Ice
Follies” y seront, en soirée, de
même qu'ên matinée, dimanche le
4 février, samedi le 10, et dimanche
le 11, & 2 hrs 30, alors que les
parents ne manqueront pas d'y con-
duire les enfants pour un après-
midi de rêve.
Depuis 1936, alors que les “Ice

Foilies” prirent la route pour la
première fois — îls furent les pre-
miers des spectacles sur glace à ce
faire — le spectacle des frères Ship-
stad et d'Oscar Johnson n'a fait
que des progrès à tous points de
vue, soit élaboration de spectacle,
deauté des costumes et des décors,
habileté et renom des patineurs et
patineuses, etc… etc… si bien qu'en
quinze ans d'existence, pas moins
de 28 millions de gens ont applaudi
les quatorze éditions déjà offertes4
un ‘peu partout aux Etats-Unis et
dans les deux plus grandes villes
du Canada, soit Montréal et To-
ronto.

Il à fallu près d’un an de travail
pour monter le spectacle qu'on ver-
Ta à Montréal sous peu. En effet,
depuis près de douze mois, on a
perfectionné toutes sortes de rou-
tines pour les patineurs, on a créé
toutes sortes de numéros nouveaux,
on a imaginé les scènes les plus
originales, les costumes les plus
plaisants, les chansons les plus en-
trainantes, ete, etc, et on & réussi
encore une fois A créer une revue
nouvelle et différente qui a de tout,
soit de la comédie, du patinage
fameux, du chant, de la musique,
etc. ete.
Vos favoris de toujours, tels les

comédiens Frick et Frack, les ju-
melles Joanne et Joyce Scotvold,
les élégantes Mae Ross et Betty
Schalow, Hugh Hendrickson, Ras-
mussen et Erickson, Harris et Phyl-
lis Legg. John Mulvey, Marilyn
Ruth Take, et plusieurs autres sont
toujours au poste et prêts à vous
enthousiasmer à nouveau, et il y a
aussi plusieurs - nouveaux venus,
dont la championne mondiale Aja
Vrzanova, fort jolie, vous le ver-
Tez; le diminutif mais sensation-
nel Richard Dwyer, de Los Angeles,
James McAnany, un acrobate de
Philadelphie, les pétillantes Marie
Crimmins et Alice Quessy et, ne les
oublions pas, les fameuses Ice Fol-
Mettes, patineuses dont l'expertise
sur les lames d'acier, surtout dans
les numéros d'ensemble, est connpe
de millions de gens qui les admi-
rent constamment.

Cette année encore, on se verra
offrir une foule de numéros à grand
déploiement fort plaisants et qui
tiennent de la~féerie, comme tou-
Jours. Nommons entre autres ceux
de La Boulangerie Féerique, La
Veille du Combat de Taureaux, Le
Club de Nuit, Une Magnifique Jour-
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“FANTASIA”

née de Pluie, Le Sport Américain,
Portrait de Famille, et plusieurs
autres non moins intéressants.

La Compagnie du
Masque au Gesii

De Giraudoux & Annouih, les
dramaturges contemporains ont
souvent reprie des sujets anti-
ques. À tort, quelquefois. SI, par
exemple, les critiques ont unani-
mement reconnu le sens drama-

tique de Jean Annouilh, dans
Antigone, tous n'ont pas retrou-
vé dans son oeuvre le tragique

de l'original, Et, justement, C'est
sur ce tragique pur que Jean
Cocteau a centré son Antigone.
Parce qu’il n'a pas: essayé d'ex-
pliquer le drame par une crise
de sentiments, Cocteau a con-

ærvé à l'œuvre son caractère
premier et au personnage d’An-
tigone son “fatum”. Moine ac-
tuelle que celle d’Annouilh, l'hé-
-roîne de Cocteau demeure phis
universelie.
La Compagnie du Masque re

prendra l’Antigone, de Cocteau,
au thédtre du Gerd, le dimanche
28 janvier en soirée et le same-
di 3 février, en matinée à en
soirée. Ce spectacle, qui avait
obtenu un grand succès l'année
dernière, tant auprès du public
Qquébecois qu'au Festival d'Art
Dramatique, sera présenté en
alternance avec Le Choix, de
Paul Toupin, une création cana-
dienne et deux pidces de Molid-
re (un sew spectacle), L'Am%ur
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AuATS Lidia

DEUX WEURES DE BELLE MUSIQUE
cuz belies beures de l'écoute

DU LUNDI AU VENDREDI -

de 8h. 410 h. p.m.

M.Wilfrid Pelletier
Directeur du Cemservatoire

de Musique et d'Art Dramatique
de le Province de Québes.-

  

prend aujourd'hui
l'Auditorlum de Saint-Laurent. Cette exception-

 

‘’Fantasia” à Saint-Laurent
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l'affiche en

Médecin, et Le Mariage Forcé.
C'est une formule nouvelle, no-
tonsie, dans la vie dramatique
montréalaise que la présentation
de quatre pièces en Alternance.
C'est dire donc qu'en une seule
semaine, une même troupe pré-
sentera au même théâtre trois
spectacles, très différents d'ine
piration et de forme.

La mise en scène d'Antigone.
qui inaugurera cette remarqua-
ble série. a été particulièrement
soignée et se rapproche beau-
coup de celle adoptée par l’au-
teur, au théâtre de l'Atelier, en
1933. Enfin, signalons la compo-
sition exceptionnelle de Mme
Charlotte Boisjoli-Doré, en Anti
gone, que le public montréalais

à classée depuis longtemps au
rang des comédiennes de talent.

L'hon. L-B. Pearson...
(Suite de la page 9)

 

Chinois veulent que la question
du retrait des forces américai-
nes dans Formose soit étudiée
à la lumière des JSbligations in-
ternationales conclues aux confé-
rences du Caire et de Postdam.
Au Caire, les grandes puissances

avaient convenu que Formose de-
vait être rendu à la Chine,
M. Pearson a dit que les pro-

positions des Nations Unies pré-

voyaient l'étude du cas de For-
mose, avec le reste des problé-
mes asiatiques.

Læ# Chinois veulent que les
troupes étrangères quittent la Co-
rée pour que le population ré-
gle son sort elle-méme. Cela était
prévu par les propositions des
Nations Unies, mais ces derniè-

res exigeaient une “supervision
internationale” dans le règlement
domestique de la Corée et les
contre-propositione chinoises n'en

parlent pes

Les Chinois veulent que wept
pays fassent partie de la con-
férence, tandis que les Nations
Unies désaient qu'au moins qua-

tre pays devraient conduire les
négociations. Yes Chinois  veu-
lent enfin que la conférence ait
Jeu en Chine. Ces deux derniers
points ne soulèvent point d'ob-
jections.

En somme, on peut dire que
lee contre-propositions chinoises
et les propositions alliées sont
parallèles en ce qui concerne
les sujets et les problèmes qui
Goivent être soumia à la confé-
rence internationale sur l'Extrê-
me-Orient. ,Les divergences fon-
damentaies s'élèvent sur leg mé-
thodes de convoquer Cette con-

dérence et sur les conditions
préalables à l'ouverture des né-
gociations,
Buc ce point, deux dévorgez-

HAN

L'extraordinaire féérie musicale de Walt Disney nelle production, présentée en version originale,
passe tous les soirs à 7 heures et vers 9 h. 30.

ces apparaissent jusqu'ici comme
irrémédiables.

LES CONSEQUENCES

Est-ce la guerre? ;
Si ces divergences sont irrémé-

diables, quelles sont les conséquen-
ces. Est-ce la guerre?
— “Je ne puis rien dtre, répond

M. Pearson. Cela est trop grave et
la politique du gouvernement cana-
dien n'a pas encore été déterminée.”
Le ministre a quitté Ottawa hier
après-midi pour New-York. alors
que les Nations Unies doivent étu-
dier la requête des Etats-Unis qui
veulent déclarer la Chine coupable
d'agression en Corée,
Quelle forme prendra cette con-

damnation que les Nations Unica
sont Maintenant pratiquement obli-
Rées d'‘endosser, puisque devant
l'échec des pourparlers on ne peut
ignorer plus longtemps que la
Chine fait la guerre en Corée, du
côté de ceux que les Nations Unies
elles-mêmes ont déjà aénoncés
comme agresseurs?

Si cette condamnation gdéclare
carrément que la Chine est un pays
agresseur en Corée, la logique des
conséquences exigerait une inter-
vention -militaire des Nations Unies
contre la Chine et probablement
une déclaration de guerre. Or, on
ne croit pas que la majorité des
Nations Unies sotent disposées à
aller aussi loin que les Etats-Unis
dane cette direction.

Dans ce cas, les Etats-Unis vou-
dront peut-être rallier “une majo-
rité des Nations Unies sur une
proposition qui, pour le moment, se
contenterait de déclarer que Ja
Chine eat coupable d'aider et de
soutenir les agresseurs en Corée. Il
semble que cette nuance serait
suffisante pour éviter le déclenche-
ment immédiat du conflit en terri-
toire chinoie, tout en y aboutissant
presque fatalement. Cette déclara
tlon des Etats-Unis signifierait que
les Nations Unies seront invitées à
accroître leur assistance aux forces
américaines en Corée et que les
troupes des Natlona Unies ne quit-
teront la Corée que si elles y sont
forcées par la pression des forces
ennemies,

Dans le premier cas, les Etate-
Unis peuvent réclamer n'importe
quelle mesure économiqu- et môme
militaire contre la Chine. Dans le
aceond cas, les Nations Unies de-
vront faire tout ce qu'elles peuvent

pour soutenir la lutte en Corée.
Ii semble que le Cansda, tout en

étant pratiquement daans l'imycral-
bilité de refuser uns condamnation
quelconque de la Cline, évitera en-
cote de fermer Ja porte à toute
autre possibili de négociations.
La réponse chinoise comporte des
ambiguités qui pourrairnt peut-
étre wéclalrclr dans le sens des
concessions. Cette avenue pacifi-
que aera encore explorée.

MEFIANCE DES ALLIES

D'un autre côté. la méfiance de plusieurs pays membres des Nations
Ubles à l'endroit du haut-comman

17

dement américain en Extrème
Orient empéchera les Etaté-Unis
d'obtenir une majorité considéra-
ble pour des mesures draconiennes
contre la Chine.
Ce n'est maintenant un secret

pour personne que les pavs alliés
avaient obtenu. en hauts lieux, des
assurances formelles mais non
écrites que le général MacArthur
établirait un front autour du 38e
paralièle, sans s'élancer a
fond de train vers la Mandchou-
rie. Mais MacArthur. loin de s'arrê-
ter. a déclenché une vaste offen-
aive qui, de l'avis de plusieurs na-
tions-membres de l'ONU. était
una provocation contre la Chine et
obligeait presque Jes Chinois 4 Ine
tervenir en Corée. On ne blâme pas
Washington d'avoir donné des as
surances gue le commandant mili-
taire eur le théâtre des opérations
a ensuite contredites. Mais persons
ne ne peut s'empêcher de voir dans
ce fait au moins l'une des causes
de la situation actuelle en Extréme-
Orient.
Dix jours avant l'offensive Mac-

Arthur, la Chine avait averti qu'elle
interviendrait af les forces s'appro-
chaient de 1a Mandchourie. Mace
Arthur a cru que c'était un “bluff”
et qu'il pouvait nettoyer toute ia
Corée en deux ou trois semaines,
II en fut malheureusement autre
ment

Dans ces conditions. it est proba-
ble que les pays des Nations Unies
exigeront un plus grand contrôle
et Une sécurité moins “élastique”
de la part du haut commandement

américain en Extréme-Orient, avant
d'endosser les mestres que lea
Etats-Unig les presseront de pren-
dre contre la Chine et dans la pours
suite de la guerre en Corée.
De toute façon, le Canada s'ef

forcera encore de temporiser et
d'éviter toute formule de condam-
nation contre la Chine jul déclene
cherait ume guerre en Extrême
Orient, c'est-k-dire le troisième
conflit mondial.
 

Nouvel octroi aux

Festivals de Montréal
Le vonseil municipal de Mont.

réal, sur la recommandation du co
mité exécutif, à voté, hier après-
midi, un octroi supplémentaire de
$2,500, aux Festivals de Montréal,
pour aider à cette société A pours
suivre son oeuvre.

Quand |a ville a accordé des sub
ventions à diverses institutions, il
y à quelques mots, le conseil de vil-
le avait voté une somme de $,7500
à cette société.
Le conseiller Roméo Desormiers

a été le seu] à ne pas approuver
la recommandation du comité exé-
cutif, prétendent qu’on pourrait
mieux dépenser cet argent en ai
dant les pauvres.

 

  
UNE AUTRE GRANDE
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DAGENAIS-HENRY — A Montréal, le
18 janvier 1951, 4 l'âge de 82 ane est
décédée Victoria Sigouin, épouse cn
Jéres noces de Amédée Henri et en
Sètmes noces de feu Rugêne sis.
Les funérailles auront lieu iunds le 20

courant. Le convoi funèbre partira de |
la Société Coopérative de Prais Funé-
Taires, No ‘1030, rue St-Denis à 9 b. 10

ur se rendre à l’éçitse de la Visita-
on, au Sault-au-Récollet où le sr-

vice sera célébré à 9 h. 30 et de Là au
cimetière du Sault-au-Récollet, Lieu de

ture.
bir et amis sont pride d'y nasis-

ter sans outre invitation.

AL—A Outremont le 18 janvier
ay l’Age ce 58 ans 7 mois, est dé-.

cédé M. Tlervé Duval, président de ls

Duval Motors Ltd, époux de Gratia Du-
1   resne.

unérailles auront lieu smudi
1e courant. Le convoi funèbre par-
tira de en demeure No 723, rue Dunlor
à 8 h. 3 pour ae rendre à l'éylise St-

Germain d'Outremont où le service se-
ra célébré à 9 heures et de là au cime-
tière de la Côte des Neiges, Leu de la

a et amis sont priés d'y es-

sister sans autre invitation.

GRRIN — A Outremont, le 17 janvier
1° de 87 ans, 8 mois, est dé-

pre pr Gérin, époux de,Aérien-
ne Waker.

uille mortelle est ex au
unre J. 8. Vallée, raseAve

du Parc.
railles auront Heu samedi le

Et, Le convoi funébre partira

des salons mortuaires J. B. Vallée, No

5310, Ave du Parc à 8 h. 45 pour se

rendre à l'église St-Viateur goutre-

mont où le vervico sera célébré 4 © .

ot du là au cimetière de la Côte des

Meiges, lieu de la sépulture. «
Parents et amis sont priés d'y as

sister sans autre invitation.

La présence de l'atome...
(Suite de la page 14)

produit une énorme augmentation
deai de l'air qui démollt tous
les édifices et comprime le thorax
des etres humains, avec une force
Qui brise toutes les côtes, enfonce! On peut se protéger contra l'ex-
te thorax et tue l'individu. plasion par des abris en béton so-
En second lieu, la quantité de |lide,

chaleur libérée par cette terrible] Om peut se protéger contre les
explosion ‘qui se fait en un cent-

|

brûlures en recouvrant les abris de
millionnième de seconde, est com-} plusieurs pieds de terre.
parable à celle du soleil et elle a] On peut se protéger contre les ra
une température de l'ordre d'un

|

diations nocives, soit en recouvrant
million de degré. Cette chaleur qui

|

les abris de plomb, ou soit en don-
diminue au fur et à mesure qu'on nant aux murs une épaisseur suf-
s'éloigne du foyer de l'explosion, fisante pour les absorber,
est elle-même auffisante pour brû- C'est devant une salle remplie à
ler tous les individus qui sont dans

|

capacité que le conférencier fut re-
un rayon d'un mille environ du [meroié par M. Larry Faust. Après
foyer de l'emplosion. la conférence, l'audience assista à
En troisième lieu, la rupture des 4 Présentation de deux flims sur

noyaux d'uranium, s'accompagne l'énergie atomique. M. Gaétan Du-
de radiations corpusculaires et vi-| Charme avait présenté le De Du-
bratoirea qui, comme le radium. dé-

|

fresne.
terminent des lésions sur la peau TE
et produisent, à l'intérieur de l'or-| Le Statut professionnelganisme des. destructions d'élé- PE ..
ments radio-sensibles, comme les des ingénieurs-chimistes
éléments formateurs du sang, .
Sooutissent à la mort de l'indivi- Les ingénieurs-chimistes sont ex-
u. empts des conventions collectivesLa bombe atomique, dans un [dans la province de Québec, à con-rayon d'un demi-mille à un mille |dition qu'ils soient membres de iade l'endroit où elle explose, cause corporation et que leur emplot nedonc la mort par augmentation de tombe pas sous la juridiction d'une

 

 

auspices de l'Institut national

Pression, par brûlure et par radia-
tions nocives

PROTECTION CONTRE LES
EFFETS DE LA PONRE

 
   

 

== LA Sorcière =
"= DE CHANDENAY“33
a Publication autorisée por la Société Cermein.

des Cens de Lettres.

   

sai (Suite)

Il insite sur les recherches
relatives A aa fille, sur les tre-l remme,
eu retrouvées à Nogent, sur lef,..
rôle odieux joué par Jacques de
Roberville.

Il perlaît depuis une heure| cade A qui je dois la vie ot dont
lorsqu'ü dut œ'interrompre subl- [l'affection fut,
tement, en entendant frapper[ma seule consolation.
avec insistance à In porte de la! Marthe wurit, heureuse. Xn-
chambre. Suite, {lx se rendirent tous trois
Marthe de dégragea doucement, dens le pièce désignée,

Se leva ot demeura debout, trem-| ,ÆEn les voyant entree, M. Le-
blante, tandie qu'l allak ouvrir dCU Be leve. I! me tint debout
Marguerite Deval ‘parut, som| VW un attitude un peu soien-

vegard, empreint d'une tristesse| Nelle. avec ume nuance de
pect.réaignés, aZa de l'un à Pavire. {PCLrm =

—Mon oncle vous demande sul giant, d'une voir due, per.salon, ditelle onfin en s'adres-l mettes-moi, avant toute chose. desant à Paul.
= Bien, j'y veis tout de suite,

vots présenter ma chive femme
Marthe de Chandenay. 
 

Voici un groupe d'immigrants aveugles qui vien-
nent tout juste de débarquer d'un “Nerth Star”
d’Air-Canads qui les avait cueillls à Londres pour
les amener au Canada où lis s'établiront, sous les

aveugles et le ministère de Flmmigration cana-
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8Immigrants aveugles au Canada ——

=  
n peur les

loi fédérale sur les relations ou-
vrières, à déclaré M. E.-R. Complin,
gérant du Service des relations in-
dustrielles de la Canadian Indus-
tries Limited et membre du Conseil
des relations ouvrières du Canada,
devant l'Institut de Chimie du Ca-
nada, hier soir.
S'adressant aux membres du cha-

pitre de Montréal de l’Institut, ML
Complin a expliqué qu’un chimiste
peut se trouver soudainement in-
eus dans une union ouvrière dû-
ment représentative des employés
d’un établissement, telle une union
de techniciens, ou de commis d'u-
sine, avec le résultat que sa rétri-
bution et ses conditions d'embeu-
chuge seralent discutées en son
Dom par des personnes avec les-
quelles il n’a guère de ilens en
commun.
Pour éviter un tel état de choses

et assurer le statut professionnel des
ingénieurs et autres groupements
reconnus, groupements qui semblent
exempts de telles “usurpations”, M
Complin a émis l'opinion que cette
raison n'était pas la seule. Il s'est
dit d'avis que le chimiste de pro-
fession “se ‘distingue de l'ensemble
des employés en raison de sa for-
mation et de son expérience dans
un domaine de la science od il de-
vrait normalement exister déjà am-
Plement matière à élimination”,

—Soyez la bleeveaue dans
oeite maison où l’on a tant par-
jé de vous, madame, dit Le viel-
lard d'un ton de gravité bien-
veillante,
Vous y retrouverez certaine-

ment le quiétude dont vous avez
si grand besoïi, le bonheur que
vous mérites, jen suis sûr, à
tous égards.
M. Georges de Chandemay, mon

associé, j'ose dine presque mon
fils d'adoption, et lo meilleur
et le plus généreux des hommes.
L mérite bien l'immense joie que
votre présence hd apporte au-
fourd'hui: c'est a juste récom-
pense de ses mérites, de son
courage, de sa persévéeance.
A ces paroles flatteuses. Paul

Simsnt parut un peu confus, Il
demoura un instant Interdit,
troublé, et cependant fier de ce
ftoves.
Enfla, 4 prit la puroie:
— Marthe, ditdl. je te présen-

te à mon tour mon bienfeiteur,
coul cote honoree et que je res
vecte à Técal d'un père vénéré.  
 

diemne. Le groupe a ensuite pris un autre avion
d’Air-Canada, à destination de Torante, où ces
aveugles suivront des cours en anglais L'aveugle
Karol Gamrot flatte ici son chien allemand “Utta”,
endeau du gouvernement de l’Eire au groupe
aveugle.

Fausses formules

vendues du nom de
notre gouvernement

 

Une cause qui peut forcer ple-
sieurs hommes d’affaires à venir
témoigner devant, nos Tribuneux
de juridiction pénale a débuté,
hier, par ta comparution de Frank
Segal, 4687 rue Jeanne-Mance.
Segal, que la police recherchait

depuis plusieurs mois, s'est toute-
fois livré votontairement, accom-
pagné de son avocat, Me John
Crenttshaw, CR.
Scion ie donsiet déposé par Me

Gustave Adem, CR, représentant
la police fédérale, le prévenu se
Fait grevement compromis dans Ju
vente de fauases formules de quo
tités & des manufacturiers de Vê-
tements pour leur permettre d'aug-
enter le volume de leurs impor-
taticne durant la période des con-
trélea sur les importations.
Le prévenu a nié sa culpabilité.

Le juge Théberge après avoir exi-
gé un cautionnement sur immeu-
ble de $5,000 a fixé au 24 janvier
l'enquête préliminaire du prévenu.
Segal aurait obtenu $1,000 de la

maison United Bedding Ltd; $750
de la maison Betty Lee Ohildren-

soutient, le coeur qui console,
l'esprit qui vous guide dans a»
bonne voie.
Sans attendre la fie de cette

bhrese, Marthe s'était laissé glis-
ser en effet aux genoux du
vieillard,
D'un peste spontané, fébrite,

elle seisit une de ges mains le
porta vivement à ses lèvres et
la ‘baiss Jonguement, avec Une

— Oh! oul, du fond du corur
je vous remercie, monsieur! s'é-
cria-telle, car c'est à vous, je
le comprends, que nous devons
toue deux cette Joie œuprême de
nous être retrouvés! -
— Madame, madame, je vous

en prie, balbutia M. Ledre d'une
voix trembtante d'émotion <ditfi-
cilement contenue, releves-vous,
Je ne mérite pas tant!
En même temps # souleve

Marthe de Bes bras cobumtes.
Elle se trouva, tout naturelle-

ment, ai proche de lui, qu'il ne
put résister à un désir soudain,
à un élan de son cœur géné
roux. Il lettira par Jes épaules

—Si vous le voulez, âk-i1 en-
suite, vous ssren suse me fille,

—AR out; oul, of $e vous @-
merat du toute mon Ame je
vous bémirad!
Cette ocdnd pathétique fut

brusquement |Anterrompue,

  

£aPatrie
Annonces ciassifiées comprenant

toutes les rubriques autres que
celles mentionnées cf - dessous :
cenfins por mot minimum 16 mots
Semi-diapiay: sur semaine Be la

ligne: le dimanche lic ia ligne et
samedi et dimanche ic la ligne,
Les avis de naïssance, décès ma

Mage. funérailles. messe de requiem,
services anniversaires cartes de
remerciements et avis In Memortam
chargés au tsux uniforme: eur se-
maine 75c: le dimanche $1.00.

MEDECINS

A. BRISEBOIS M. Médecin, Chirur-
gien xradué de l'Université de Pne
ris. Maladies du ut. estomac, foie
reins peau. sang impulsagnce até-
rilité maladies urinatres. vénériens
nes diabète. goutte obésité, 816
Sherbrocke est prèa St-Habert FR
526,

  

EDUCATION

COURS commercial spécial par cor
respondance. Demandez prospectus
gratuit. Adressez: Casier 5. St-Hya«
“inthe Qué .

VENDEURS DEMANDES

CHANDAILS, ligne bien connue et bien
étabile de chandaile pour hommes, à
vendre dans Montréal et diatrict. Coms<
misaton généreuse. Ecrire à Porreat Fae
brics Limited, 68, King Street, London,
Ontario.

   

 

 

weer; $1,500 de la compagnie Cles-
sie Century Manufacturing et
$3,500 de la compagnie Miller
Dress Ltd. Le grand total serait
pour $16,750, et dans chaque cas
les fameuses formules auraient
été forgées.
Les formules qu'auradt vendues

Sega: sont émises par la Commis-
ston du Contrôle du change étran-
ger.

Conférence de

M. Jules Massé
.

Le prochain conférencier de la
section Côme-Cherrier, de la Soe
ciêté Saint-Jean - Baptiste, sera M,
Jules Massé, LS.S, professeur a
l'Ecole Normale Jacques-Cartier et
président général du B.P.F.
M. Massé traitera le sujet sui

vant: ‘Le rapport Hope; une ten-
dance historique”,
Cette conférence aura lieu vens

dredi le 26 du courant, dans le
sous-sol de l'église Saint-Louis de
France. Elle coincidera avec laréunion régulière de la section dont
le président est M. Armand Sau-
vé, M. Manuel Maitre, de Radio-
Monte-Carlo et premier prix duConservatoire de Paris, sera au
programme,
Le public est cordialement invieté à cette soirée gratuite
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* Le fleuve Mackenzie dan
Nord-Ouest

du

payss'étend. me
2,500 milles et arvose une égi1,000,000 de milles carrés0°
On frappait à labon. porte du sae

Marguerite Deval,
eterice mikcieuse, s'en futouvrir, heureuse peut
uv être de cote

Une domestique pa te:we Mpiche à la man nant~— Pour monsieur g;
ex,

ment, dite

| Puis elle sa. retira, tandie queÀ geinier, prenait vivement desmains de soma amie té
me le télégraam-

11  décacheta
ceci & haute rr The. ot tut“Monsieur &imant,

Evénements trig importanencore COompréhens'bies poumoi, e passent lei, 11 serait ur.oat Que vous veniez au plus

“Yves KARNEC+
Après cette lecture, 1demeura sl'encieuxe un id

emComme bar ct appel
—Eb ben! ty M. Ledru, 2n'y a pas à hésiter, Pad, 11 fautpartir au plus vite,
— Ainel nous allons déjà nousséparer? soupire tristement Marethe. d'une voix auxieuse, apeu

Tnpss Nl faut ait Paul,
comprendras,

Gomme, ot a m'exoutetee, coy

—De MirteLoulsey 0 tue (à suivre)  
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INGENUITE

Une dame avait ramené de la cam-
‘pagne une petite bonne,

Pas très futée—ia jeune domestique,
pas la dame—elle perdit un jour le
carnet d'adreuses de sa patronne.
Peu soucieuse d'être renvoyée dans

un pays qu'elle avait eu bien trop de
plaisir à quitter, le petite bonne résolut
de remplacer de ses propres deniers l'ob-
Jet égaré.

Elie entra dans la première papeterie
venue et demanda un carnet d'adresses,

rouge, avec un élastique, un crayon
et grand come cA.
—Modéle courant, dit le commerçant

en le lui donnant.
Mais l’ayant ouvert, feuilleté, la pe-

tite bonne se ficha:
—Qu'est-ce que vous voulez que j'en

tases, de c'truc lA? Y a pas les adresses

dessus.
 

AMOUREUX COMBLE

Un jeune homme se trouvait dans
une riche clinique des alentours de

Paris, en traitement pour une sévère
maladie de poitrine.
. Et le zollà qui tombe amoureux de
son infirmière,

—Maderoiselle, finit-il par lui dire,

 

 
 

  
 

      
  

 

  Al OÙ
—J'espère que le chef ne verra

pas que j'ai oublié mon violon..

 

Je vous uime et je ne veux pas guc-

fir. Car guérir ce serait me séparer

de vous et cette idée m'est intolérable.

L'infirmière sourit en tapotant dou-
cementson oreiller.

—N'ayez aucune crainte, grand fou,
lui dit-elle. Vous ne guérirez pas si
vite. Ce matin, mon fiancé le docteur,
vous a vu na Gérober un baiser, Il n'a
rien dit, mais n'oubliez pas que c'est

lui qui vous fait vos pigûres..

Jean RIGOLR

 

Pensions plus fortes

pour-les instituteurs

La Corporation générale des
Instituteurs et Institutrices ca-
tholiques de la Province de Qué
bec vient de faire parvenir au
gouvernement provincial une re-
quête À l'effet d'obtenir une aug-
inentation du montant des pen-
sions en faveur de ses membres
retraités.
La Corporation attire particu-

lierement l'attention du gouver-
nement sur le sort lamentable
d'un grand nombre d'instituteurs
et d'institutrices à la retraite.
Elle mentionne des chiffres qui
sont inadmiasibles à une époque
comme celle que nous traver-
sons. Ainsi, sur les 1577 titulai-
res À leur retraite. en juin der-
nier, 56 p.c., soit 876 institutrices
et 7 instituteurs, touchent une

pensëh inférieure à $600 par an-
née, c'est-à-dire moins d e$ll.71

par semaine, pour se nourrir, se
loger, se vétir et s'entretenir.
198 institutrices doivent se con-
tenter du minimum actuel de $20

par mols, soit $0.66 par jour,  
En regard de Ce navrant spec-

tacle, la CIC. ne peut que prier
lé gouvernement de cette pro-
vince de hâter l'adoption de me-
sures visant a réajuster dans le
plus bref délai possible le mon-
tant minimum de la pension, le-
quel devrait être fixé sans tarder
à $600. Le minimum actuel n'a
connu aucune addition depuis le
ler juillet 1940, et depuis, Le coût

de 1a vie n'a pourtant point ces-
sé pour autant de monter et d'at-
teindre un indice catastrophique
pour nos confrères et consieurs
retraités.
Le minimum de 5400, proposé

il y a trois ans par la Commis-
sion Administrative du Fonds de
Pension, s'avère déjà inadéquat,
étant donné l'accroissement ver-
tigineux des prix et la courbe
ascendante que le coût de ln vie
ne cessera probablement pas de
suivre, ces années prochaines.
Depuis quatre années consécu-

tives, la CIC. réitère cette de-
mande. On espère que cette an-
née le gouvernement voudra ap-
porter le remède tant désiré et
proposé au problème financier

des pensionnaires de l'enselgne-
ment.
 

-___ Photo souvenir au Royal 22e Régiment ——®

 

Le Royai t2ème régiment recevra en fin de semaine une magnifique
Photo souvenir des régiments canadions-français de Montréat par
suite de l'initiative du comité féminin de ses unités. La photo

tenue entre les mains des efficiers du F.M.R. sera transportée à
bord d'un “North Star” de TCA a Fort Lewis, Washington, via

Seattle. On voit iot de gauche à droite, M, G.-Hervé Lesage, gérant

de TCA A Dorval, le Heutenant-colonel Paul l’Angiais, commandant
du FMR, le capitaine Boger Monat, les majors Paul Turgeon,
Paul Rolland et John Roy. A l'extrême droite, le pilote Art Tonkin

ds TCA. La photo trammportée roprésezte Mmes Jeau Gauthier,

Jacques Lupien, J.-Guy Gsuvresu, Jacques Dextrase, Joan
Lafontaine, Paul Langlols, Rolland Bourgeois of E-W. Morgam

? -

Foote AeOanade)
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DON JOSE FELIX DE LEQUE

RICA Y ERQUIZA. ambassadews

espagnol aux Etats-Unis, est pho

tographié au moment où Il] se

rendait à la Maison Blanche pour

présenter au président Truman ses

lettres de créance. Il eat le premie

ambassadeur espagnol accrédité
aux Etats-Unis depuis 1946. Le pré-

sident Truman a récemment an-

nonoé la reprive des relations

diplomatiques avec l'Espagne de

Franco.

 

Elections chez les

principaux d'écoles
 

L'élection des directeurs de l'As-
sociation des principaux des écoles
de langue française de Montréal, à
eu leu à l'école primaire supé-
rieure Le Plateau, sous la présiden-
ce de M. T. Boulanger, directeur
général du service des études à la
Commission des écoles catholiques
de Montréal. Le choix des mem-
bres du bureau de direction pour
l’année courante a donné les re-
sultats suivants : président, M. Eu-
gène Nepveu. principal de l'ecole
Olier; ex-président, M. Armand
Viau. principal de l'école Barthélé-
my-Vimont; vice-président, M. Os-
car Villeneuve, principal de l'école
Ludger-Duvernay; secrétaire. M.
Léopold Veilleux, vice-principal de
l'école Ludger-Duvernay: trésorier,
M. Sylvio Ferland, principal de l'é-
cole du Christ-Roi; organisateur, M.
Adjutor Perron. principal de l'école
Saint-Louis-de-Gonzague. Les trois
directeurs sont MM. Gustave La-
combe, principal de l'école Sainte-
Jeanne-d'Arc: Louis-D. Gadoury,
chef du service d'orientation: Paul
Barry, vice-principal de l'école pri-
maire aupérieure “Le Piateau”.
Tous ces directeurs furent élus

par acclamation,

 

La construction, arme

contre le communisme

M. P. G. Wiimut, président de la
Montreal Building Trades Appren-
ticeship Commission était, hier,
l'invité et conférencier d'honneur
du Legion Luncheon Club, à sa

réunion hebdomadaire, au Memorial
Building.
Le conférencier a déclaré que la

politique du logement était la meil-
leure arme a employer contre la
propagande communiste. 5 a no
tamment préconisé une large appli-
cation de deux lois: le Collective
Agreement Act et l'Apprenticeshis
Act.

“8i lowvrier,” a-t-U dit, “est bien
éduqué compétent à son travail
t s'Hi ent bien payé il est beureux

et 4 restera sourd aux appels com-
munistes.”

TH a encore déclaré que la libre
entreprise, tele qu'elle existe au
Canada, donne à l'ouvriez une plus
rende initiative et un “standard”
de vie auffisamment décent pour
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1— Dernier terme de la vieillesse,
2 — Qui concerne l'oule.
J — Passage d'une étolie à son
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4— Jamais — Posessif — Conifére

toujours vert.

5 — Peu de chose — Possemsif — Brut.
6 — Rangée de dents.

7 — Fille de Cadmus — Mesure agraire
— Mois de l'année.

8— Tranquille, calme (fém.) — Partie
supérieure du corps humain.

9 — En quel endroit — Conjugaison.

10 — Région ténébreuse qui s'étend
sous la terre au-dessus de l'Enfer
— Qui plait à l'œil (fém.).

11 — Coupé prés — Velliées.

VERTICALEMENT

1— Enlever l'écorce.
2— Joint — Sans ornement —

de baguettes.
3 — Agates fines, d'un blanc laiteux,
4 — Eau-de-vie — Négatton
5— Lot, ordonnance — Tissu de pallie,

fait de brine entrelacés (pl.).
6—Le pin maritime.
7—Premières lettres d'“‘italique”

Interjection — Longue ceinture en
sole des Japonais.

8— Gamin de Paris — Enlever la vie,
9— Qui à la forme du raisin — Article

simple.
10— Premières lettres de déontologie

— Borte de singe américain.
11 — Personnes qui font des nattes de

one.

Coups

 

Le T. H. Saint-Laurent

chez les Diplômés de

Polytechnique
L'Associationdea Diplômés de

l'Ecole Polytechnique tiendra son
banquet annuel à !Ihôtel Wind-
sor, samedi le 27 janvier pro-
chain. L'invité d'honneur sera le
T. H. Louis Saint-Laurent, pre-
mier ministre du Canada. Le pré-
#ident élu pour 18651 est M. Louis

Larin, directeur de l'École Tech-
nique de Montréal, diplômé de
19818, M. Larin ne pourra cepen-

dant assister au banquet qui
ècra présidé par le vice-président
de l'Association. le Dr Adrien
Pouliot, doyen de la Faculté des
sciences de l'Univereité Laval de
Québec, diplômé de 1919.
A lissue de ce banquet, on

fera la remise des Médailles de
l'Association dont Je rapport aura
été annoncé à l'assemblée an-
nuele qui aura lieu dans l'a-
prèe-midi du 27.

Feu Mme C. Lacroix
On nous apprend

Mme Caius Lacroix,
le décès de
à St-Michel

de Bellechasse, le 17 janvier. Elle
était la mère du R. P. Lacroix, pro-
fesseur à la Faculté de Philosophie

 de l'Université de Montréal. de
l'abbé A. Lrcrotx, curé de Vianney,
comté de Mégantic et de Soeur Thé-
rèse du Sacré-Cocur, des SS. Mis-
slonnaires de l'Immacutée-Concep-
tion, (Trois-Rivières),

 

Bourses pour les

étudiants du Canada
 

OTTAWA, 19. (DNC) — Le

burcan fédéral de la statistique
a publié une liste de bouracs
universitaires ouvertes aux étn-
diants du Canada. La liste indi-
que, sommairement, les  condi-
tions qui se rattachent à cha
que bourse, de mêrne que l'adres-
se de l'organisation qui l'offre,
et où il est possible d'obtenir
de plus amples détaile
La liste à été publiée en vue

de renacigner les étudiants et
les professeurs sur les occasiona
d'aide financière dont il peu-
vent profiter pour poursuivre
leurs études post-graduées. Par
conséquent, elle ne donne pas
les bourses universitaires qui ne
sont pes ouvertes aux étudiants
des autres universités: ce n'est
qu'entre les institutions éducae
tionnelles qu'il importe de faire
mieux connaître le sujet en ques- tion.
 

rience of aptitudes & qu’ puisse économises pour ses
vieux jours

OCCASION POUR UN

PLACIER EN IMPRESSIONS
Une imprimerie de Montréal d'importance moyenne,

moderne et progressive dispose d'un poste offrant d'extra-
erdinaires perspectives à un ‘vendeur’ compétent, bilin-
gue, capable d'excellents résultats.

Notre perscnnel est au courant de cette ennonce. Ecrire,
en toute assurance de discrétion, en mentionnant expé-

CASIER 196, "LA PATRIE", MONTREAL

 

  

  

      
   

    
  



 

FINANC
UIFSe

dE MONTREAL
Cours actifs mais irréguliers en
Place locale. — Variations étroi-
tes sur toute la liste.

(Presse canadienne). — Les
échanges ont montré de l'activité
durant la matinée à la Bourse et
au Curb de Montréal mais la ten-
dance a été irrégulière. Les gains
et les pertes se sont limités à de
petites fractions mais Consolidated
8melters a haussé de 7-8 à 132 74
et Massey-Harris a avancé de 34
à 44 14
A la hausse étaient Abitibi, As-

bestos, Canada Cement, Distillers
Seagrams et McColl Moins soute-
nus étaient Argus, Brazilian Trac-
tion, Canadian Vickers, Imperial
Oil, Price ordinaire, Stelco ordinai-
re et Walker,

    

 

Manufacturers Life Ins,
Co. tient son assemblée

 

Manufacturers Life Insurance
Co. à tenu hier sa 64e assemblée
annuelle des actionnaires et M. R.
Gooderham, C.R., présidiil, a dé-
claré que la compagnie avait von-
du plus de $179 millions d'assuran-
ces nouvelles en 1950, soit 14 pc.
de plus qu’en 1949. Il en est résul-
té une augmentation nette de $124
millions d'assurances en vigueur
Qui se chiffrent à plus de $1,309
millions. Le total des assurances
en vigueur se répartit sur 466,000
polices d'une valeur moyenne de
$2,800 comprenant environ 390,000
assurés.
En passant en revue’ les événe-

ments de l'année, M. Gooderham a
dit que nos pensées se tournaicnt
vers l'avenir pour y découvrir ce
qu'il nous réservait. “On ne peut
prévoir les événements, a-t-1 dit
déclaré, mais en ce Qui concerne
les assurances tout semble indi-
quer que la présente ann sera
favorable à Vassurance-vie”. 11 a
ajouté qu'a la suite de la situation
internationale on ne pouvait comp-
ter aur une paix douteuse et que
les pays démocratiques, en face
du péril rouge, devaient se réar-
mer. Toutefois la situation est dif-
férente de célle de 1939-40 alors
que la. main-d'veuvre était abon-
dante de méme que les facilités de
production. Ce qui représente un
grave danger d'inflation et pour
résoudre ce problème, le gouver-
nement et les citoyens devraient
unir leurs efforts. M. J.-H, Lith-
£ow, vice-président et gérant F433
néral a dit que les primes payées
représentaient les deux tiers du
revenu total de $75 millions. Les
Pptimea des nouvelles assurances
ont été de $15 millions et celles
des renouvellements se sont éle-
vées à $35.85 millions,

Prêt de $15 millions
à Brazilian Traction

 

 

WASHINGTON, 19. — la Bunque
de Développement industriel an-
nonce qu'elle a consenti un prêt
supp'émentaire de 15.000.000 à
Brazilian Traction, Light and Power
Co. Ltd. La compagnie avait déjà
obtenu un emprunt de $75.000.000
pour fins d'expansion. Plue de $12,-
000.000 du montant emprunté ser.
vira à l'achat d'équipement au Ca-
nada,

Lourse de Toronto

TORONTO. 19. (P, CO, — Les
cours ont fluctué 1rréguilèrement
sur le marché de Torunto durant
la matinée et les gains of les re.
culs se sont limités aux environs
de $1. Les valeurs dirigeantes par-
mi les métaux non ferreux ont re-
culé de fractions alors que les ti-
‘tres à bon marché avançai-nt lé
gèrement. East Sullivan n été en
vedette avec un gain de % cents
sur un virement élevé. La section
Minière s'est raffermie alors que
les pétroles de l'ouest affichalent
da la Jourdeur, : n°

—

LJ

La production

de pétrole brut à
un nouveau sommet

Le production canadienne de pé-
troie brut et de gazolme naturelle
atteint un nouveau sommet men-
sue) en octobre; elle augmente de
45 p. 100 par rapport au même
mols de 1949 et de 9 p. 100 compa-
rativement su sommet établi en
septembre 1950. Durant les 10 pre-
miers mois de l'année, la produc-
tion de tout le pays avance de 31
p. 100 en regard de la période cor-
respondante de 1949; elle est de 8
Pp 100 de plus que la production
de l'année entière de 1950.
En ortobre, la production atte'at

2,975,589 barils contre 2058419 tn
an auparavant: elle se compere
avec le sommet précédent de 2,72L-
935 en septembre 1950. Durant la
période cumulative, 23,272420 La-
rils sont produits, contre 17,767,742
en 1949.

la production de mois enregis-
trée par les puits de l'Alberta s'élé-
ve à 2,876,784 barils, contre 1,950,-
665 un an plus tôt. Celle de Red-
water s’étadlit À 1358662 barils,
plus que le double du total de 662-
412 barils en octobre 1949. A Leduc,
la production est vivement plus
élevée à 935,652 barils, en comparai-
son de 793,276. A la vallée Turner,
elle tombe à 281,961 barils, de 325,-
880. De même, à Lloydminster, elle
dim'nue à 60,166 barils, de 61,093.
La production des puits de la

Saskatchewan s'établit à 73,146 ba-
rils, comparativement à 68442 en
octobre 1949; Ontario, 21,315 barils,
contre 25,930; Territoires du Nord-
Ouest, 2,573 barils. contre 11,949;
Nouveau-Brunswick, 1,381 barils,
contre 1,533.

En octobre, ia production de ga-
zoline naturelle s'élève à 6,070,698
m.pi.cu, à rapprocher de 4,512,746
en septembre et 5,035,311 en octobre
1949, ce qui porte le total des dix
mois A 54,673,373 m.pl.cu., compara-
tivement a 47445711 durent les
mols correspondants de 1949.

Expéditions de blé

et de céréales

Les expédition de blé par les for-
miers des provinces des Prairies du-
rant la semaine terminée le 4 janvier
1951 atteignent presque deux fois eu
demie les quantités expédiées la ne-
maine correspondante en 1950. et com-
me les exportalions outre-mer sont
moins élevées, les stocks visibles de
blé canadien en Amérique du Nord ex-
rédent de 36 p. 100 ceux de l'an der-
nier.

Les mises en marché durant la se-
maine s'élèvent à 4,560,268 boisseaux,
contre 1.900.587 Ul y a un an: les ex-
portations outre-mer s'établissent à
1,152,895 boisseaux contre 1,572,298; et
les stocks de blé canadien en entrepôt
cou on transit en Amérique du Nord à
minuit le 4 janvier augmentent à 225,-
203,508 boisseaux, comparativement à
183.975.748.

Les quantités suivantes de céréales
secondaires sont également livrées par
les cutivateurs des Prairies durant la
semaine terminée le 4 janvier (les to-
taux de la même semaine en 1950 pa-
roissent entre parenthèses): avoine,
1,573,363 (468495) boisseaux: orge:
260.420 (223,207): seigle, 47451 (47,769)
graine de lin, 23.397 (2.924),

 

Trust Companies
Ass. of Quebec
L'assemblée annuelle de Trust

Companies Association of Quebec
A eu lien aujourd'hui et M. 3. F.
Harkness à étô élu président et
MM. T.-W. Hodgson et H. Ouimet,
ont été nommés respectivement vi-
ce-président et secrétaire trésorier
pour la présente annee.

Le dollar canadien
NEW-YORK. 18. (P, ©), ~ Le

dollar canadien est demeuré in-
changé à un escompte de € 7-4 pe
par rapport au dollar américain
aujourd'hui sur le marché du

 

  

change étranger à Now-York. La livre sterling co:uit $2.80.

  

LA PATRIE, VENDREDI

et COMMERCE

  @ NEW-YORK
La tendance ve raffermit à Wall
fio ot les échanges sont ac

NEW-TORK, 1% (P. A), — Le
marché a affiché un ton plutôt
ferme à l'ouverture, à New-York,
aujourd'hui. Les cours ont fluctué
quelque peu irrégulièrement et
nombre de valeurs traitées n'ont
accusé aucun changement avec la
clôture du marché hier. Les échan-
Bes assex actifs au début ont re-
pris de la vigueur en deuxième heu-
re
“ De nombreux blocs d'actions ont
changé de mains dont 1,000 pour
Crucibe Steel, à 28 14 ea hausse
de 1-2; 1,500 pour U. 8. Steel, à 45
5-8, inchangé; 2300 Radio Corp.
en hausse de 18 à 17 7-8; 2500
pour General Motors, en baisse de
18, à 48 7-8 ot 1,500 pour General

|

Mujor
Electric qui a perdu 19 4 52 1-2

BOURSE DES MINES
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Dominion Bridge Co.

Ltd. gagne davantage
 

Les bénéfices nets de Dominion
Bridge Company Limited, pour
l'exercicu financier terminé le 31
octobre, ee sont dlevés 4 $3,508,168
seit l’équivalent de $6.82 par action,
au regard de $3.047.967 et $593

pour l'année précédente. Les ré-
serves pour taxes se sont accrues
de $2458928 à $2.470,833 et celles

pour la dépréciation ont passé de
$1,240,690 a $1,612.648.
Le fonds de roulement,au ler

octobre, s'élevait à $18,662.217

ment et l'actif de roulement at-
teint f24113,685 au regard de $21,-
688852 et le passif à court terme
ae chiffre & $5,541,467 contre 65,-
636,408. M. W-F. Angus, président,
souligne dans le rapport que la
demande pour leurs produfts se
maintient à un bon niveau et que
toutes leurs usines enregistrent
une hausse dane les commandes
d'achats. Toutefois ¥ fait remar-
quer qu'il est plus difficée de se
procurer ies matières premières et
qu'en de nombreux cas cela a re-
tardé les livraisons.

M. W.-J. Adams
élu président

M. W.-J. Adams, secrétaire de
Canada Life Assurance Company,
n'été nommé président de l'exécutif
de The Medicai Information Bureau
pour 1981. Il succéde au De J.-Ray-
mond-B. Hutchinson,

 

 

vice-président |
et directeur médical de Acacia Mu- tual Life Insurance Company.

   

à
comparer à $16,002448 précédam-
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PRIX DES GRAINS
Cours fournin par JAMES RICRARDSON

Chambre 411, 1 5
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OBLIGATIONS
CANADIENNES
Cours fournis par
THE INVESTMENT DEALFRS
ANSOCIATION OF CANADA

 

 

DOMINTON DU CANADA
FMPRUNTS DE GUERRE

 

Ottre Dem.
3 1956-52 162.20 102.50

EMPRUNTS DE
LA

il 3% 1952-54 102.90 103.25
ix 3% 1953-34 10273 103.33
1V 23% 1954-57 102.10 102.75
v 3% 1956-59 102% 103
vr 3% 1957-00 162% 103
vi 3% 1900-63 103% MY
Vix 3% 1959-63 102% 102%
x 3% 1961-66 102% 102%

IRN 196768 104: 1004
GARANTIES PAR LA
LE GOUV. FEDERAL
C.N.R. 3 % 1954.30 181% 102%
C.N.R. 3 % 1961-08 101} 103%
C.NR 2X% 1967 ” 100%
CN.R z=%% 1971 x 10%
PROVINCES

Nouv Brune 34% (571 0» 191
* "” 34% 1958 284% 100%
LA ” 34% 1985 9% MY

Now. Ecosse 34% 1963 101% 102%
Ontario 8 æ 196 100% 1014
Ont. Hy. BL 8 % 1943 100% 11%
- - 3% 1965 100% -—

Québec 3% 19598 100% 11%
Id 3% 1960 100% 101%
» 3 % 1962 100% 101%
- à 4% 1963 100% 101%
hd 3 % 1965 100% 101%

Com. Hyd. de Québec
3% 969-13 99% 1034

CMée Qué. 15% 1957 98% 101
” In% 191 9274 My
- 24% 1967 @ 97
» 3 % 195$ 101% 102%
- : + 1963 99% 100%
… 3% 1972 5 10034
ei 34% 1958 1024 103%
. 34% 196€ 1014 102%
“ 34% 1977 100 103

MUNICIPALITES

Cité de Mont} 3% 1960 Say 100%
” 3% 1965 06% 9
” 3% 1972 84% 2%

SERVICES PUBLICS

Algo Cen.H.B.R'y 5% 1959 84 87
dr. C. Electric 3% 1987 964 9844
Bell Teicp.Co.ofC. 3% 1977 98% 100%
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Power Corp. 3% % 1087., 97 0
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thawinigan W. P. 3% 1961 994 101%

* » 3% 1871 MY 100%
- = 34% 1970 102 104
> se 3% 1973 102 104

United Bec. Corp. 3% 1952 993 -01
Wicnipeg Elec. 3% 41971 103 104
INDUSTRIELLES
ADUbI P. & P. 314% 1967 102 104
BC Pulp 344% 196%... 97 —
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Brown Co. 5% 1959...... 108 119
Can. Breweries 34% 1967 96 7

: - ui 4 % 1969 99% iy
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de lingots d'acier’

La production canadienne de lin-
Bots d'acier augments ea novem-
bre et durant les 11 premiers mois
de 1950. Celle du mois s'établit &
279,754 tonnes, contre 253213 U y a
un an, gain de 105 p. 100, ce qui
porte,le total ournulatif à 3.016,506
tonnes, contre 2551485, gain de
65 p. 100,

Le taux quotidien de production
atteint Le sommet de 9.325 tonnes
en novembre, contre 8440 durant
le même mois de 1949, Durant les
11 mois, la moyenne est de 9,082
tonnes, contre 8,478 en 1949,

PlacerDevelopmentLid
 

La Bourse de Montréal a appris |mème
de Placer Development Limited
que le troisième puits Clearfork de
Coronet Oil Company, aitué à An-
devtor (comté d'Ector, Texas), a
été terminé le 13 janvier à un ni-
veau de 6.340 pleds.

Ce puite peut donner 215 barils
de pétrole, d'une teneur de 40 de- rés. on vingt-quatre heures.

 

 

Stocks de beurre
dans neuf villes

Les stocks de beurre de crémerie
dans neut villes du Canada le 12 jan

«| vier cette année s'établissent à 22,943,
000 livres, en comparaison de 7,604,008
à la date correspondants l'an dernier.
‘Les stocks sout moins élevés dans sept
jen neuf centres: les totaux de Sas.

,katoon et Edmonton augmeusent,
Voici les stocks par ville: ceux de
la même date l'an dernier entre pa
renthèses — chiffres en milliers: Qué-
bec, 1,372 (2,072) livres: Montréal, 6,968
(12187; Toronto, 1,661 (8.520); Winnie
peg. 7.003 (8,731); Régina, 576 (865);
Saskatton, 320 (249); 3.349
(2431); Calgary. 983 (1.142); Vancou-
ver, 523 (1437),

Valeurdestitres
inserits à la Bourse

En décembre, la valeur totale
en dollars des actions inscrites et
bors liste, sur le marché de la
Bourse et du Curb de Montréal,
augmenté de $588.992.907, pour at-teindre $10.527292237, à la fin du

mois C'est le plus fort chif-
fre enregistré depui janvier 1937,le Spitlre te lus faible a étérelevé en noût 1942 gol .020,—sirTee, olt 36.020.

An cours de l'année écoulée, avaleur des titres à Sugmenté deee depuis décembre 1949,
ors qu'elle se chiftrai -516,060281 ait par $8.

- 
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Les problèmes agricoles diffèrent
entre l’est et l’ouest du pays

 

Un groupe de représentants des organisations
membres de la Fédération canadienne d'agriculture
pour l'est du Canada, se sont réunis, hier, en l'hôtel
Queen's, pour discuter des problèmes qui leur sont
particuliers. Cette division de l'est comprend la
province d'Ontario jusqu'à celle de I'He-du-Prince-
Edouard inclusivement.

La jon plénière des membres
de la “lération Canadienne de
l'Agriculture aura lieu à Calgary,
la semaine prochaine, soit du 22
au 26 janvier.
PROBLEMES DIFFÉRENTS
Le Canada est un pays vaste et

les problèmes agricoles de l'Ouest
ne sont pas ceux de l'Est. Bien que
sur une foule de points, il y ait
unanimité entre, par exemple, la

Saskatchewan et le Québec, il y a
aussi plusicurs questions qui inté-
ressent à la fois la Québec, l'Onta-
rio et les Maritimes, et qui sont
fort différentes de cclles qui peu-
vent intéresser les cultivateurs des
Plaines de l'Ouest, .
A la réunion d'hier, on remar-

quait des représentants de toutes
les provinces de l'Est. M. E. Ste-
wart, ancien président de Ja Fédé-
ration provinciale d'agriculture de
l'Ontario, fut choisi pour présider
les délibérations. La province de
Québec était spécialement repré-
sentée par le président, le vice-
président, un directeur et le gérant
général de la Coopérative Fédérée
de Québec. On remarquait aussi
MM. J.-D. Lang et E--S. Bradley,
qui représentaient les “Farm Fo
rums”, de même que le secrétaire
de l’Union Catholique des Cultiva-
teurs et quelques-uns dts* offi-
clers de cette organisation.

NOMBREUSES RFSOLUTIONS
Les résolutions adoptées furent

assez nombreuses. Siynaions que

Le coin des ES

 

 

 

BRIDGEURS
(Chronique ée E-A BRIEN)

 

Après un changement de couleur
de barrage, les trois autreg joueurs
passèrent parole et Sud se trouva
le déclarant à un contrat de man-
che à coeur difficile à réussir,
Donneur : Nord.

Nord et Sud vulnérahles.
- Nord

A a pvs

 R98754
& a8

Ouest Est
4 972 & R1043
QO 1042 9 83
Oo Ves O ADI10
4 RDV3 + 9652

Sud
à 86
V ARDV975
Ô 2
& 1074

Les déclarations
Nord Est sud Ouest
1 Q passe 4 © passe
passe Pesse
Ouest joua le roi de trifle d'en-

trée. Quand il vit le mort, Sud
constata que ses cartes renfer-
malent quatre perdantes proba-
bles: un carreau. un pique si l'im-
passe échoue, et deux tréfles, car
aes adversaires ne lul en laiseeront

pas couper un du mort. La chute
semblait donc & peu prés certaine,
male le déclarant songea à un plan
qui lui assura son Contrat même si
tout était contre lui.

Il laissa passer le premier trèfle,
dans l'espoir qu'Ouest s'attaque

rait à une autre couleur, mais
Quest renvoya trèfle. Le mort en
fit l'as et Sud joua la deme de pi-
Que de la table. Alors, Est doit
prendre cette levée du roi, sinon
Sud ne perdra aucun pique, et le
Valet du mort se trouve affranchi,
eur lequel un trèfle de Sud sera
jeté. Quelle que eoit la carte ren-
voyé par Est, Sud jette son trifle
perdant sur le valet de pique du
mort après qu'il lui aura donné la
Main par son dernier pique vers
l'as. Le contrat se trouve assuré,
car Sud.ne perd ainet qu'un trèfle,
un carreau et un pique

 

les délégués ont insisté — adve-
nant le cas où les contrôles seraient
imposés, visant à la fois les prix
et les produits agricoles — sur la
nécessité de fixer Jes prix qui tien-
nent compte de tous les éléments
du coût de production.

lls reconpurent aussi qu'une des
principales causes du malaise in-
ternational actuel réside dans le
fait que des millions de gens sont
obligés d'accepter un niveau de
vie inférieur, et ils demandèrent
qu'une action immédiate soit prise
Pour qu'au moins des aliments
solent mis à la disposition de ces
populations, soit par des réductions
de tarif, soit par des ententes vi-
sant à l'échange de marchandise
pour marchandise, soit encore par
des subsides accordés aux pays
producteurs et destinés à abaisser
les prix des aliments pour les con-
sommateurs des pays moins favo-
risés que le nôtre,
RECHERCHE SCIENTIFIQUE
Après avoir reconnu la nécessité

de la recherche scientifique com-
me moyen d'améliorer la produz-
tion agricole, les congressistes in-
sistèrent sur l'opportunité de four-
nir à l'agriculture des conditions
qui jui permettraient non seule-
ment de produire, mais aussi de
maintenir la fertilité du s0)- et si
une guerre doit éclater, le gouver
nement est prié de prendre dès
maintenant les mesures propres à
assurer une augmentation des ali-
ments. Tout le monde sait que le
production agricole est liée au cy-
cle vital des végétaux et des ani-
maux et qu'elle ne peut pas être
instantanément accrue.

AUTRES RESOLUTIONS
D'autres résolutions touchèrent

les montants des bénéfices, la taxa-
tion des ventes de terre pour fins
de lotissement. Finalement, on de-
manda que si des contrôles doivent
être mis en vigueur et la fixation
des prix devient nécessaire, l'agri-
culture organisée, c'est-à-dire la
Fédération Canadienne de l'Agri-
culture, soit représentée au comité
chargé d'appliquer les règlements
et de fixer les prix. On adopta aus-
si des résolutions visant les moyens
propres à assurer une meilleure
santé, une meilleure alimentation Pareille réunion des représen-
tants des vultivateurs de I'Est était
néceseaire, selon le président, pour
assurer une collaboration plus
éclairée entre cultivateurs de 'Est
et cultivateurs de l'Ouest. C'est
ainsi, par exemple, que le congrès
de la Conférence de l'Est, tout en
signalant que les hauts prix ac-
tuels des grains rendent aléatoires
les productions animales dans l'Est
conduites avec l'emploi de grains
produits dans l'Ouest, n’en désire
pas moing que les Cultivateurs de

l'Ouest reçoivent pour leur travail
une rémunération convenable. Cela
démontre que la classe agricole du

pays s'efforce de vus en plus de
trouver des remêdes aux maux
dont elle souffre, mais sane pour
cela vouloir sacrifier les intérêts
d’une région à ceux d'une autre.

Conférence sur le radar

Le capitaine de groupe K R.
Patrick, O.B.E., s'adressera aux
membres de l’escadrile No 301
(Albatross), de la RCAF. Asso-
ciation, 4 8 h. 30 p.m., le mercredi
24, & 4450 rue Sherbrooke ouest, &
Westmount.
Le conférencier est un des meil-

leurs experts électroniques. Il est
à la tête de le division des Ingé-
nieurs de la production à la compe-
gnie R.C.A. Victor. Il est également
officier commandant de l'Unité No
1 de Radar et communications, de
la RCAF. (Réserve). Ba confé-
rence portera eur les epplications

du radar dans le défense aérienne.
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Des représentants des organisations membres de
à Fédération canadienne de l'agriculture pour
l’est du Canadu se sont réunis
Quen's pour discuter des problèmes qui leur sont
particuliers, avant la réunion plénière des mem-
bres de la Tédération canadienne de l'agricuiture
qui aura leu à Calgary, du 22 au 26 janvier. Sur

on remarque assis, decette photo, nrise hier,

hier en hotel

A la Congrégation Notre-Dame
 

Première fête liturgique de la

Bienheureuse Marguerite Bourgeoys
 

“Si Marguerite Bourgeoys a pu
quitter son pays et suivre Jésus-
Christ partout, jusque sur les bords
du Saint-Laurent, c'est qu'éant
vierge, elie n'avait pas d'attache
qui la confinait dans un enclos
particulier, Son coeur n'était pas
pour cela rétréci au point de mé
connaître l'appel que toute jeune
fille ressent pour le don de soi dans
la maternité. Large comme le mon-
de et l'Eglise, le coeur de Margue-
rite a inspiré à sa vie cette fécon-
dité mervellleuse qu'on admire au-
jourd’hui dans la grande famiile
de Notre-Dame, avec dix provin-
ces, ses 207 maisons et ses 3,100
religieuses”.

C'est ce que disait Mgr Roger
Marien, C.8., aumônier de la J.I.C.
F., dans le panégyrique qu'il a tra-
cé de la Bienheureuse Marguerite
Bourgeoys, lors de la premiére fé-
te liturgique de la Bienheureuse,

en la Maison-Mère de la Congréga-
tion Notre-Dame. Son Exc. Mgr
Paul-Emile Iéger, archevêque de
Montréal, a, en cette circonstance,

chanté une messe pontificale. M.
Arthur Dubeau, P.8.8., agissait
comme prêtre assistant. Le R. P.
Raoul Bergeron, O.M.I, curé de la
paroisse Saint-Pierre-Apôtre, et M.
l'abbé Charles Frève, principal de
l'Ecole Normale de Saint-Pascal de
Kamouraska, servaient de diacres
d'honneur. Les RR. PP. Bernurdin
Verville, O.F.M., et Raymond Dunn,
8.J., étaient diacre et sous-diacre
d'office. Mgr Paul Touchette, C.S.,
agissait comme maître de cérémo-
nies. On remarquait, dans le sanc-
tuaire, Son Exc. Mgr Julien Le
Couédic, évéque de Troyes, en
France; M. Maximilien Lacombe,
P.S.S., supérieur provincial des
MM. de Saint-Sulpice, M. H. Gar-
routeigt, PSS. aumônier du No-
viciat de la Congrégation Notre-Da-
me, et M. le chanoine Leblanc, de
Warwick.
On remarquait, en particuller,

dans la nef, Mme Louis-Philippe
Lassicr, présidente générale des
Amicales de Notre-Dame; Mile
Dorothy Quigley, présidente des
anciennes élèves de langue anglai-
se; de Mme Johnny Bourque, épou-
se du ministre des Terres et Fo-
rête dans ie cabinet provincial et
Mme Antonio Barrette, épouse du
ministre du travail, toutes deux
anciennes élèves, l’une de Sher-
brooke, l’autre de Joliette. Il y
avait aussi le Révérende Socur Du- ude, des SB. Crises, directrice gé-

nérale des Amicales féminines du
diocèse de Montréal; Mlle Alice
Lépine, Président» générale des
AFDM.; Mme FE.-A. Bertrand,
Mme J-A-A. Brodeur, la Rév.
Soeur Marie-Rollande. les Soeurs
des Saints-Noma de Jésus et de
Marie; Mme Tancride Jodnn,
Mme J.-P. Lanmarche; la Rév. Socur
Marie-de-la-Réparation, des Soeurs
de Sainte-Croix; la Rév. Soeur Ma-
rie-Benolite, dus Soœurs de Sainte-

Anne; et Mme Maréchal Leblanc,
toutes directrices et présidente
d'Amicales féminines dans le dio-
cèse de Montréal.

Il y avait également des repré-
sentantes des 105 Amicales et
Alumnae de Ja Congrégation No-
tre-Dame, ainsi que la Révéreade
Soeur Saint-Gérard du Rédemp-
teur, directrice générale des Ami-
cales Notre-Dame.

EDUCATION FAMILIALE
Mgr Marien rappela que le coeur

maternel de la Bienheureuse Mar-
guerite Bourgeoys la poussa fort
loin dans Je travail d'éducation fa-
miliale. I! lui inspira l'oclvre admi-
rable de la congrégation xeterne
qu'elle créa à Ville-Marie à l'ima-
ge de celle-de Troyes. “Qui mieux
qu'elle”, dit-il, “pouvait fournir aux
adolescentes le moyen de se pré-
parer aux devoirs de la vie fami-
liale, elle qui en avait fait l'expé-
rience & son propre foyer, elle sur-
tout qui possédait le secret de la
véritable maternité par le don
constant qu'elle faisait d'elle-mé-
me aux adolescentes de Ville-Ma-
rie”,

“C'est surtout”. ajoutait Mgr Ma-
rien, “dans la fondation ct la di-
rection de sa communauté que
Marguerite Bourgenys donne à ses
filles l'exemple de tous les dévoue-
ments que fait naître dans une vie
de femme la richesse de l'amour
dans un coeur de mèêre, I] est tou-
jours si difficile pour une supérieu-

re, de concilier les tâches si lour-
des et si délicates de l'autorité avec
les exigences de la charité compré-
hensive. La vie de Mire Bourgenys
fournit une heureuse solution & ce
problème épineux. Les craintes
qu'elle éprouva à une certaine épo-
que de sa vie nous font voir le scu-
ci qu'elle avait de rester mère
mème quand il lui fallait agir au
nom de l'autorité. C'est que Mar-
guerite Bourgeoys, depuis son en-
fance, avait cultivé avec une ex- trême délicatesse, cette fleur de la
charité qu'on appelle la bonté”,

gauche à droite, MM, Henul «
Coopérative Féderée, J.-A. Pinsonneault, président
de la Coopérative Fédérée, J.-D. Lang, président
des “Quebec Farm Forums”, F.-8, Bradley, print.
dent du “Livestock Comittee Farm Forums”, et
debout, à l'arrière, MM. Thuribe Belzlle, secrétaire
de l'U.CC ct Omer Deslauriers, directeur de la
Coopérative Fédérée.

(Photo la ‘’Patrie” par J.-P. Laliberté)

 

 

  

+» E-rani de la

Décès de Mme

J. Pomerleau
Mme Joeeph Pomerieau, née Ma-

rie Joncas, est décédée au cours de
la nu't dernière, à sa demeure, 5423,
fc avenue, à Rosemont, à l'âge de
T6 ans

 

La défunte
Luisse dans le
deuil, outre son
époux, quatre
fils: Willie, eur
intendant géné

ral à la compa-
gnie A. F. Byers
Limitée, Arthur,
Emile et Wilfrid,
tous de Mont~
réal; Fo filles:
Mmes osario

Mme Pomerieau ma), Edouard
Nantel (Régina) et Gérard Gau-
thier (Rose); ses gendres: MM. Ro-
sario Huneault, Edouard Nantel et
Gérard Gauthier. conseiller muni-
cipal, a'nsi que quarante-trois pe-
tits-enfants et autres parents,

La dépouille mortelle est exposée
au salon mortuaire J. A. Guilbault,

5850, 11e avenue, à Rosemont, et les
tunérailles auront Jieu lundi matin.
Le service funèbre sera chanté à
l’église Sa'ate-Philoméne de Rose-
mont, à 9 heures 15.

 

 

AVIS
pf DEMANDE a été fuite à

# la CITÉ DE MONTREAL
par Monsieur L..Cérard
Dussault, no 6663 rue
Louis-Hémon, ur per-
mission d'exploiter un

atelier de réparation d'autos, eur le lot
de subdivision no 1183 du lot no 16! de
la division cadastrale du village incoie
poré de la Cbig-de-la-Visitation, Quartier
Moniculm, no 5512 rue Cartier.

Toute opposition & cette demande doit
être communiquée au soussigné dans les
quinse jours. -

Le greffier de la Cité,
J-Alphonse MONGEAU,

Montréal le 19 janvier 1851.

  

AVIS
DEMANDE a été faite à
la CITE DE MONTHEAL
pur McColl Frontenac
Oil Limited, no 1010 rue
Sainte-Catherine  ouest,
pour permission d'ériger

d'essence: emmagasinns de

 

un poste
l'essence pour fins de commerce dans 3
féservoirs de 2,000 gallons chacun, sur
les lots nos P--4108, 4107 st P4100 de la
division cadastrale de la puroisse de
Montréal, Qu'urtier Saint-Paul, côté ouest
de l'avenue de l'Eglise entre les rues
Drake et Angers.
Toute opposition & cette demande doit

être communiquée au soussigné dans les
quinze jours.

Le greifier de Ja Cité,
J-Alphonse MONQEAW.

Montréal be 19 janvier 1951.  
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Ajoutez une carte de

souhaits et adressez cela
à M. et Mme Latouche. /

—Ne vous énervez pas... c'est votre dernière leçon et après
vous serez prêt pour la rue Ste-Catherine.
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SEALE Voyage de rctour Méprise

ÿ 7 7 x , Alors, tu
Jo ne veux pas dre — Je comprends. Mes- Maintenant, J'espère que acceptes de Toi et mai semblons

désagréable major, mais |‘| Sieurs, je vous reverrai
à l'hôtel

  

  

Chita... ma barbe ne - voyager dans toujours parler de
‘ " uné auto choses differentes.

 

  
 

La sentinelle ne bougeant plus,
Tarzan 18 met sur son épaule et re-
monte dans l'arbre.

  
   

 

Avant de pouvoir ouvrir la bouche, la
sentinelle se sent prise entre des bras

acler,

Les dolgts pulssants de Tarzan se fer-
ment sur la gorge de l'Arabe.    
   
 

Mite Albertine, comment va Philo-
mène en classe?

Venez voir,Pac comprea-

 

 

 

       
 

      
 
  

# “a (VS
a. 27 5 52Mi

777 =99 =CO AN (CL Rn 2)
a eo — tt ——— Ou

> = THN £5 0035 —
2

a 0
Fe a      

 

        

«>

  



   

 

  
 

 

  

     

   

rap du médecin est favorable.
Vous serez attachés sous peu à votre

nouvelle compagnie.
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] Tout est en ordre Consell

ya To HR < 7
go IN ,

al 4 \ N N I D'après vos papiers, vous avez fait du service actif ) Et avant de projeter une soirée de plaisir en ville,
- J \ pour département d'Etat. Vous faites donc mieux je vous conseille de passer chez le quartier-maltre de

| ; de vous rapporter à l'officier de la finance et lui \ la base et y prendre les uniformes qu'il vous faudra
, C’est bon, messieurs, tout est en ordre. Merci. _ vos arriérés de soide. porter ici.
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Non, l'histoire du trésor est
vraie, mais fa petite est disparue.

Je ne l'ai pas vue une seule fois
cette semaine.

J'ai de mauval-
ses nouvelles a)

Jeannine. =

 

 

  

   

Je
che, mais ton mez est plus habile que 1
ses yeux, et avant qu'il ne m'aperçoive,

   

Je l'espère aussi. Je ne
suis plus aussi jeune que Je

4 le croyais,

met
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Dix minutes plus tord...

 

C'est Jos!
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Beau Quelle En effouy
chien!  béte! >

 

 

 

 

A quelques rues de l'hôpital

 

veut que nous le tenions au

Maue L'état de mademoiselle Opal.demer St elle revient A la vie, nous sommes
M sera bien . finis. Tu sais ce que tu as À faire,

———" n'est-ce pas? d
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JAches le téléphone
immédiatement. NeTe
vous pas que news mitendons

I t?wn appl mgortas

* vous come? Vonee-

wove ‘sonfentre ls orelliest
C’est le boucher qui parle.
Madame Bras-de-for ost ne 

Etant garde-malade, 11 m'est facile de |
m'introduire dans les hôpitaux,
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Nous n'Aurons :
Le ré que T'avate es
eomandé pour 3 -
vous uutres. be ‘Appel de até
cher ne vondra
peut-être pina
mals me servir,
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Eisenhower quitte l'Italie

 

ROME, 19. (B.U.P.: — Le gé Les manifestations n'ont pas

néral Eisenhower a quitté Rome

|

pour cela interrompu les pour-
aujourd'hui après une visite de
deux jours marquée par de vio-
lentes manifestations  communie-
tes. Trois personnes ‘ont été
tuées et d'autres blessées au
cours des médlées qui ns’ensuivi-
rent aveo la police de Rome.
Les chefs communistes ont dé-
clard que leur seui but était de
montrer au général Eisenhower
Qu'il n'était pes le bienvenu en
Italie. -

M. G. Drew demande
la mise hors-la-loi

du parti communiste
OSHAWA, 19, — (P.C.) — Le

ehef national du parti progressiste-
conservateur, M. George Drew, a
demandé, hier soir, que le part!
communiste canadien soit déclaré
hors-la-loi.
Parlant à un diner de le Cham-

bre de Commerce d'Oshawa, M.

 

pariers. Après une journée de

conférences, [Eilsenhower, après

avoir retracé sa rapide inspeo-

tion en Europe, a promis aux

chefs italiens d'équiper, pour

l'instant, 3 divisions militaires

italiennes. Il a déclaré ensuite

qu'il ferait davantage dès que le
production des armements le
permettrait.

M.Savignac choisi
A l'unanimité, le conseil de

ville a choisi, hier après-midi,
M. J.-M. Savignac, comme re
présentant des conseillers dans
l’organisme qui sera chargé de
l'administration de la caisse de
retraite fondée à l'intention des
employés municipaux qui ne
profitaient pas déjà des autres
fonds de pension.

Drew a dit que les Canadiens ne i—————————
devraient pas permettre aux com-
munistes de se aervir de la liberté
dont ils jouissent aux fine de je
faire disparaître.
“Tout c3 qui est survenu ea Co-

rée, au cours dea’ quelques derniers
mois, devrait nous servir d’aver-
tissement, Nous avong l'ennemi
chez nous et il ne devrait pas avoir

 

Propriétés hygiéniques
de la chaussure

canadienne
 

Les propriétés hygléniques de la
les mêmes avantages qu'on lui &| chaussure canadienne étaient le
donnés ailleurs.”

«&_— Conférencier -—H

 

R. B. MORLEY, de Toronto, qui
sera le conférencier d'honneur, à
un déjeuner-causerie de sécurité
industrielle sous les auspices de
l'Association du Québec pour la
Prévention des Accidents du Tra- 

Résolution sur

 

la conscription
 

sujet de la premidre d'une série
de cliniques sue les problèmes de
l'industrie de la chaussure, tenue
hier soir en l'hôtel! Mont-Royal
Ces cliniques se tiennent sous los
auspices de Roy Arnold, rédacteur
de Leather World, publication in-
dustrielle canadienne. Ies discus-
sions préliminalres indiquent queQuelques minutes avant l'ajour-ljes fabricants canadiens sont en

nement de 1a séance du conseil del voie d'Influoncer l'industrie monville, hier soir, M. Harry Binder,| diale de la Chaussure par les solu-
conseiller de la gauche, a soumis|, Qu'ils apportent à d’impor-une résolutiond ans laquelle } de-|tants problèmes d'hyglène.mande au comité exécutif de ls cité

Parmi les personnes qui partici-
de Montréal d'étudier l'opportunité

|

paient à la dis-ussion, on remar.
d'engager le gouvernement fédéral quait 35 représentants de l'indus
&déclarer que, quelles que soient! prie de In chaussure et du cuir, dontles circonstances, Il n'imposera pas| ya Abbott Conway, président du1a conscription & ls population de! Conseil canadien de la Chaussurecette province. et du Cuir; Homer Dufresne, pré-
Dès que M. Binder eut terminé

|

sident de l'Association des Manu-la lecture de son avis de motion, |racturiers de Chaussures du Cana.plusieurs conseillers crièrent, un da, et Louis Deslauriers, président
peu partont dans la salle: “Hors| qe l'Association canadienne desd'ordre, hors d'ordre”.

Il n'y eut toutefois pas de discus-
sion sur ce sujet, puisqu'il ne s'a- Le Dr L
glssalt que d'un avis de motion, la

Détaillants en Chaussures.
 

Thomson au
charte voulant qu'un conaeiller, . . ,pour apporter une résolution devant

|

club Kiwanis - Montréalle conseil, donne un avis de motion
de sa résolution, pour ls présenter
ensuite officiellement à une séance
ultérieure.

—

Des travaux de recherches ato-
miques importants se poursuivent

On croit généralement, toutefois,

|

actuellement au Canada, à démon-
que la résolution sera déclarée hors |tré le Dr Lloyd Thomson, du Mc-
d'ordre, quand viendra le temps de |Gill, lors d'une causerie illustrée
la discuter, de sorte que les con- qu’il a prononcée devant les mem-
æeillers ne pourraient pas la discu- |bres du Club Kiwanis de Montréal.
ter au mérite.

 

E—— Président

 
Le brigadier JAMES A. DE LA-

LANNE qui n été élu président de
ia Commission scolaire de Went
mount à la réunion des Comniis-
saires. M. de Lalanne succéde à
M. B.-R. Hutchison qui ocoupalt

ces fonotions dopule six ans.

Beaucoup de ces travaux sont dans
le domaine du secret, cependant, et
le conférencier a demandé à la
presse de ne pas résumer sa cause-
rie. Et c'est ce que nous faisons.

Tl est pourtant permis de dire que
le Dr Thomson a rappelé aux mem-
bres que la Société royale du Ca-
nada a besoin d'une somme de
$100,000 pour l'établissement de
bourses dites Rutherford, du nom
du T. H. Lord Rutherford of Nel-
son, le plus grand découvreur dans
le domaine atomique.
Cette conférence coïncidait avec

une visite des membres du club Ki-
wanis-St-Georges. Mercredi  pro-
chain, les membres du club Kiwa-
iis-Montréal visiteront ceux ‘du
Kiwanis-St-Laurent.

Ouvrier blessé à

Sorel Industries

SOREL, 19. (DNC).—-M. Charles
Trépanier, 34 ans, 144, rue Geor-
ges. à Sorel. un employé de Sorel
Industries Limited, à été victime
d'un accident de travail aux usines
de cette compagnie. On rapporte
qu'il se trouvait dans une échelle,
quand il perdit soudain l'équilibre
et tomba d'une hauteur de plus de
20 pieds, se fracturant un bras. La
victime fut hospitalisée à l'Hôtel-

 

 Dieu de cette ville, ”

vail, lundi prochain le 28 janvier,
à midi et demie, en Ihôtel Mont-

Royal, à Montréal,

 

PRESIDENT

Un Important congrès a tenu ses
assises à Montebello, au Seigniory
Club, celul de 1a Dominion Matine
Association. Au cours d'une des

séances, ‘un nouveau bureau fut élu
et le capitaine Norman-J. Reoch,
de Montréal, fut maintenu comme
président de cette association. Les
autres membres du bureau sont:
vice-président, M. Charles Faessier,
de Toronto; secrétaire, George-R
Donavan, également de Toronto.
L'exécutif comprend: M. G-H.
Shanks, de Sault-Ste-Marie, Ont;
M. G-M. Davidson, de Brockville,
Ont.; M. W.-F. Fletcher, de Mont-
réal; le cap.-Scott Misener, de Port
Colborne, Ont.; le cap. George Ind-
man, d'Owen Sound, Ont.: M. Geor-
æe Porter, Jr. de Toronto; M. J.-
N. Patterson, de Fort William et
M. W.E. Collison, de Montréal.

PRUDENCE

Le premier congrés canadien an-
nuel de da “Seafarers’ Internatio-
nal Union” à approuvé des réso-
lutions recommandant aux compa-
Bnies maritimes de passer au
crible les demandes d'emploi et
d'exclure tes communistes et les
éléments subversifs des navires
gpétant sous contret avec la

Le président de l'association, M.
Hal Banks, fit remarques les dan-
gers de eabotage que pourrait
faire courir à nos nevires des com-
munistes ou des membres d'orga-
nisationg subversives,
Au cours de la séance dfhier

après-midi, en l'hôtel Mont-Royal,
M. Joseph Gorzon, attaché à l’Am-
bassade eméricaine, à Ottawa et
M. AÏ Bernstein, du SIU, de
Washington et membre du comité
régional ~ de l'Atlantique et du
Bolle s'adressèrent aux congres-
sistes.

NOUVEAU TRAVERMIER

En dépit de la pénurie d'acier,
le ministère du Transport a pro-
nis la construction d’un treversier
entre la Nouvelle-Ecosse et Terre-
Neuve au coût de $4,000,000.

Il sera construit par les soins
du gouvernement et exploité par je
CNE. qui gère déjà les chemins
de fer de Terre-Neuve,
Le traversier trenaportera des

passagers et de la enarchandiae,
Hinel que des véhicules. II complè-
ters lo service existant déjà entre
5 terminus du CN.R. 4 North
Sydney, N.-E. et Port-aux-Besques,
Terre-Neuve.
On ne connaît pas encore ia date

de sa mise en chantier, Le gouver-
nement à détéoqué de l'acier pour
pouvoir en commencer le construe-
tion, meis néanmoine à faudra at
tendre que le programme des com-
mandes de le défense soit fixé
pour savoir et tout l'acier nmôcee- saire pourra être dourni repide-
ment

 
 

 NOUVELLES de
 

e B'AS'E‘BALL

 

DETROIT, 19 — Le lanceur Virgil Trucks, qui a souffert d'un mat
de bras Lesaison dernière, a aujourd'hui refusé l'offre des Tigers de
Détroit pour la prochaine saison. Les Tigers avaient décidé de diminuer
son salaire de 25 pour cent. Le club de la ligue Américaine aurait offert |
la somme de 515,000 à ce vétéran lanceur droitier qui a été Inactif
durant les quatre derniers mois de la saison 1950.

Trucks a retourné son contrat auf
gérant généra] Billy Evans sana
l'avoir signé. Trucks prétend qu'il
ne méritait Pas un tel sort, même
s'il à remporté seulement trois -vic-
toires la aaison dernière.

“J'ai souffert d'un mal de bras
en lançant pour les Tigers”, a dit
Trucks. “Je crois que les Pigers de-
vraient être plus reconnaissants à
mon égard”, .
Trucks avait fait sensation en

1949, ayant remporté 19 victoires

 

VIRGIL TRUCKS

contre 11 défaites. II a faibli l'an
dernier mais il a poursuivi der
exercices cet hiver et il dit qu'il est
rétabli de son mal de bras. Les Ti-
gers ont annoncé, aujourd'hui, que
le gaucher Ted Gray, qui a rempor-
té 10 victoires contre 7 défaites, en
1830, avait signé son contrat. Ire
cevrait la somme de $17.500 en 1961.

WATERTOWN, N-Y., 19 — Bob
Shawkey, ancien lanceur et gérant

 

 

des Yankees, a été nommé pilote
des Athlétiques de Watertown, de
la ligue Border, pour la prochaine
saison. Shawkey, qui demeure à
Syracuse, remplacera Frank Heiler.
On se souvient que Shawkey a

dirigé les Yankees en 1920. Il avait
alors rempiacé le regretté Miller
Huggins. Les Yankees ont fini en
troisième Position sous 1h direction
de Shawkey et ce dernier fut con-
Eédié Ja saison suivante. Il fut reme
placé par Joe McCarthy.

 

PHILADELPHIE, 19.—Les Athlé«
tiques de Philadelphie ont révélé
aujourd'hui que trois autres de
leurs joueurs avaient signé leurs
contrats pour la prochaine saison,
Ce sont: le deuxième-but, Pete Su-
der et les recrues John Kucab et
Joseph Murray.

 

ST-LOUIS, 19—Les Browns de
St-Louis ont annoncé aujourd'hui
qu'ils avaient fait signer un contrat
à Procopio Herrera, un Mexicain
âgé de vingt-quatre ans. Cet artile
leur droitier s’est aligné avee le
San Antonio durant les trols dere
nières saisons. Il à remporté huit
victoires contre douze défaites la
saison dernière,

ST-LOUIS, 19.— Les Cardinaux
de St-Louis joueront cinquante-
trois parties sous les réflecteurs à
St-Louis durant la Prochaine sai
son. Les Cardinaux avaient joué
quarante-neuf parties du soir l’an
dernier. Les Cardinaux feront l’ou-
verture de leur saison le 20 avril
contre les Cubs de Chicago.

 

HOUSTON, 19.—Bob Hall, lane
ceur droitier des Braves de Boston,
& signé son contrat pour la pro-
chaine saison. Cet artilleur n’a reme
porté aucune victoire avec les Bra-
ve en 1950. I1 à subi deux défai-

8.
 

 

LE TOUR DUMONDE
æ mn

 

WASHINGTON, 19, (P.A). — La
Russie a retenu ses exportations
américaines de manganèse et de
chrome pour le mols de novembre,
Le bureau de recensement, en an-
Roncant cette nouvelle, hier, a dé-
claré que les importations russes
avaient été très irrégulières depuis
que les Etats-Unis avalent arrêté,
en 1948, les exportations de matlè-
rès premières américaines qui pour-
ralent augmenter le potentiel] mi-
litaire soviétique En octobre, la
Russie a exporté pour $500,000 de
manganèse et de chrome aux Etats
Unis, Les exportations américaines
dans les 10 pays situés derrière le
rideau de fer sont évaluées seule-
ment à $700,600 pour le mois de
novembre, comparativement à
$800,000, en octobre.

+».
DETROIT, 19. (P.A), — L'armée

américaine & annoncé, hier, qu’elle
Avait accordé un contrat de $09,-
000,000 à la compagnie Chrysler,
pour la construction de lourde
chars d'assaut. C'est le premier con-
trat de ce genre accordé depuis le
début des activités en Corée. An-
térieurement, ia Chrysler avait re-
<u un contrat pour la construction
de chara d'assaut légers. Ce pre-
mier contrat était de $160,000,000,

 

Le sens unique rue
Saint-Hubert

Le conselller Victor Lévesque est
en faveur que l'on décrète à sens
unique la rue St-Hubert, entre les
rues Sherbrooke et Craig.
En effet dès la prochaine as

semblée du consefl M proposera
que le comité exécutif étudie l'op-
portunité d'avoir recours à une
telle mesure afin d’alléger la oip-

 

,sulation sur ce tronçon de rue,  
Nomination

a Air- Canada
 

On annonce la nomination de
M. J. C. Molvor au poste de gérant
des ventes et du trafic des Lignes
sériennes Trans-Canada, à Boston
en remplacement de M. D. V. Ri-
chardson, qui permute à Chicago
dans un poste similaire.
M. Molvor est entré à T.C.A. en

1938 comme commis à l'exploita-
tion. Au début des hostilités, il
s'enrôla dans l'armée canadienne
ot servit outre-mer.
En 196, à son licenciement, 1!

revint à T.C.A. en qualité de repré-
sentant à Cleveland. Plus tard. i
était transféré à Montréal et en
1950 était nommé assistant teche
nique au service des ventes.

400 NOUVEAUX
CITOYENS

Quelques 400 nouveaux citoyens
canadiens sont attendus à Montréal
cet après-midi (vendredi) à bord
d'un train spécial du Canadien Na-
tional venant de Halifax,
Ces Immigrants arriveront à "Ta

Gare Centrale à 3 h. 30 de l'aprèsmidi d'où Hs emprunteront les
trains réguliers du Canadien Natio.
nal à destination de villes de Qué
bec, de l'Ontario et de l'ouest ca
nadien,

Le groupe comprend 246 pa-
rents de Canadiens déjà établis au
pays, des mineurs et des bûche-
rons,

 

 

 

 

Poste pour Sarron
MIAMI, 19. ~= Potey Sarron, anecien champion poids-plume du

monde. a été nommé sccrétaire dele commission de boxe de Miami

tre contre Henry Armstrong au
Madison Square Garden, le %tobre 1937, “ro

  



tr

que d'autres centres de l'Est du
Caneda, et non seulement Toronto,
ait l'opportunité de présenter cette
grande classique sportive.”
“Les autorités du ‘ootball ne

peuvent plus amener ia tempéra-
ture comme obstacle. La tempéra-

 

ture à Montréal vers
novembre ne peut certainement

être pire que celle que Toronto a
eue durant les deux dernières an-
nées.”
8i la propsition de Hayman est

‘acceptée, il tenterait alors d'obtenir

le stadium de l'Université MoGill,
qui contient 22,000 personnes. II est
vral que le stade de Toronto con-
tient 27,000 sidges, mais Hayman
prétend que Montréal pourrait ob-
tenir une recette aussi élevée en
eugmentant le prix da billets.
Selon les plans de Hayman, une

grande semaine , sportive serait
organisée pour coincider avec ia
finale pour la coupe Grey. Mont-
réal, qui serait alors visité par
plusieurs sportifs de l'étranger, se-
rait en même temps le site de com-
bats de boxo et de lutte impor-
tants, de joutes de hockey profes
sionnelles, setiors et juniors et di-

LEDIGESTE
duSPORTIF
Haussement et abais-

sement d'un fusil
Quatrième partie

La correction d'un haussement trop
grand de la manière suivante ne

coûte pas cher. Enlevez
la plaque de la crosse
et coupez entre le bec
et (a) en allant vers le
talon. Il vaut mieux
couper à plusieurs

   

  

   

   
du

w'ajuste (voir démonstration d'hier)
mesurez l'épaisseur de coussinet
pour le recul, qui déterminera la
dernitre coupe (hb). Fimz ensuite
le coussinet.

LA PATRIE, VENDREDI

Efforts des Alouettes pour
amener la finale pour la
coupe Grey àMontréalen 51

Lew Hayman, gérant général et coach des Alouettes, annoncé
hier soir qu'il tentera d'obtenir la finale pour la coupe Gres en 1961,

à Montréal. Il tentera tout d'abord de convaincre les autres clubs du
Big Four au congrès de deux jours qui conamencera à Torente, aujour-
d'hui, ot s’1] est secondé, sa propositien sera seumise à la Canadian
Bugby Union à l'assemblée du mois de mars

“II est temps, à déclaré Hayman¥
 

verses autres attractions sportives.
Hayman veut àgalement propo-

ser un changement aux régiements
par lequel le ballon cerait mis au
jeu à 20 verges des lignes de côté
au lieu de 10 veczes comme le veu-
lent les règloments actuels.

NOMMINATION D'UN
COMMISSAIRE

A Toronto, Eric Craddock, du bu-
reau de direction des Aloucttes et
président du Big. Four, & annoncé
qu'il fera une pression pour modi-
fier le système d'administration du
football. Craddock favorise la nom-
mination d’un commissaire du Big
Four et d'un autre czar pour la
ligue de l'Ouest, pour trancher les
problémes importants ayant trait
aux deux fortes ligues. Selon son
plan, quand les principaux obsta-
cles auront été applanis et que les
deux ligues “uront des lois et rè-
glements identiques et des enten-
tes au sujet des joueurs et contrats,
un seul commissaire serait alors
élu pour les deux circuits,

Saint-Ambroise bat
Dostaler 8 à 5

Le St-Ambroise a déféit le Dos
taler au compte de 8 3 3 dans une
partie régulière de la ligue Métro-
politaine, à l’aréna de St-Laurent.
Loiseau et Nick Virilli ont compté
deux buts chacun pour les vaih-
queurs. Désaute!s, Gratton, R. Bui-
leau et Sigouin ont été les autres

 

i

| Les compteurs |

 

B APta
Howe, Détroit .. . 18 31 50
Richard, Canadien .... 28 12 46
M. Beatloy, Toreate ... 15 25 &@
Stoma, Toronto ........ 19 17 38
Lindsay, Détroit 0 26
Abel, Détrodt ...... nw %
Gardner, Toroate 18 $3

Kemnedy, Torento ..…. 16 23 33

 

Excursion de ski des
Chevaliers sportifs
La prochaine excursion de ski du

Club des Chevaliers Sportifs sura
lleu dimanche prochain, à Saint-
Gabriel de Brandon. C’est aussi di-
manche, au cours de cette excur-
sion, que sera proclamée la Reine
du Club de ski des Chevaliers Spor-
tifs. La Reine ira représenter le
Club lors du carnaval d'hiver orga-
nisé à Ste-Adèle par la Chambre
de commerce des jeunes, du 26 jan-
vier au 14 février,
L'équipe de hockey du Club ren-

contrera aussi dimanche le club de
St-Gabrie] de Brandon. Pour réser-
vations: Mile Yvette Barbeau,
VI. 6243; M. Guy Beauthampe,
HO. 5214, MA. 3544; M, Kosaire
Dufour, CR. 9881.
On rappelle aussi que la soirée

dansante organisée par le Club
aura lieu le 27 janvier au Café St-
Jacques, salle de Bai. L'orchestre
des “Modernists” fera les frais de
la musique. Le maître de cérémo-
nie sera M. Jean Claveau. Au pro-
gramme: le duo fantaisiste “Jean
et Bernard” et une “surprise”. Inf
Guy Deschamps, HO. 5214

 

leur des perdants avec deux buts.
Dans la douxième joute, ie St-

Vincent-de-Paul a triomphé dus
Chevaliers de Colomb au compte
de 5 à 4. Piché a été Tétoile des
vainqueurs avec trois buts Brochu
et Desjardins ont réussi les autres.
Coliza fut le meilleuz des Cheva- 

compteurs.  Gibcau à été le mell-

Fortin opposé

Hers avec deux buts. d

à Crawley en
finale au 79th Battery ce soir
 

Claude Fortin, Jeune espoir poids-plume de ln Palestre Nationale,
rencontrera Gordon Crawley, du Royal Montreal Regiment, dans le
match principal de cing rondes, ce soir au With Battery. Crawiey
tentera alors de vengez l'échec qu'il a subl aux mains de Fortin
récemment. Les profits de cette soirée seront versées à l'organisation
athlétique de la paroisse St-Gabriel,

Dans la eemi-finale de cing ron-
des, Kenny Hughes du 79th Bat-
tery Club dera face au cude Ber-
nard Sergerie du Champêtre, dans
un combat qui devrait fournie
beaucuup d'action. L'autre combat
de cinq rondes opposera Richard
MeDcreld de University Settie-
ment à Afbert Guerra du Cham-

Fortin, un jeume pugitiste, qui
en est à sa deuxième année dans
ia boxe, devra afficher une brit-
lante teme ce soir pour triom
Ppher de nouveau de Crawley, ie
champion des Goiden Gloves pour

la classe 126 livres. Lors du der-

nier ‘match” entre ces deux trtt-
Santis boxeurs, Fortin lavait em-
porté par mise hors de combat &

la cinquième ronde, mais Crawley
avait eu un avantage marqué du-

rant tout ie combat.
Vans les autres combats, le fi-

nate des trois rondes, mettra aux
prises Gerry Robidoux, du 79th

Battery et Jack Carruthers du
RMR. Dane ia classe 136 Mvres,
George Hayfleld du Geenadier

Guards rencontrera le sclide Tony

Clareito du 8t-Paul AC, Clarello
a perdu un dur combat contre le

swnsationnal Bobby Dufour der-

niérement. .
Le jeune Pat Supple,

non couronné des 86 divres tentera

1

t

Èa
# ,

TROIS RONDES

147 tbe: Gerry Robidoux, 70th
Battery vs Jack Casruthers, RM.R.

133 We: George Hayfinéd, GG.
va Tony Clareko, St-Paul AC,

126 dbs: Ale Semror, 79th Bat-
tery ve Reymond Ouimet, Natio-
nal: Tony Harding, Vile-Emerd
vs Mahatfey, RMR

112 the. Roger Tard, GG. vs
Gerry E:mpson, Champêtre.

ve Gordon Orawley, ROLR.; Ri-| 108 tbe: Freddie Basquie, US.
cherd

135 we: Kenny Tiagtme, Th |va André Boer, Albert Guerra, Cham-| 6 bs:

, US ve Bernard ve Aftert Padula, GG.
85 tbs: Pat Suppl, Toth Battery

Police Juvénile,
Frank Doyle, Verdun

AC. va Roger Landry, Vilie-Emard
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Le meilleur gardien de buts
senior obtiendra un trophée

Un trophée sera enfin décerné

Tout en rendant hommage au
mellleur gardien de buts, ee tro-
phée perpétuera la mémoire du fa-

meux Vézina, qui quitta Chicoutimi
pour aller connaître ia gloire dans
les filets du Canadien dès 1920. La
mort faucha Vézina en novembre
1925, mais plusieuns vétérans ob-
servateurs prétendent ensore, au-
jourd’hui qu’il à été Je meilleur rar-
dien de buts de tous les temps dans
ie hockey.
Cette saison, Paul Leclere du

Valleyfield, Jean Marois du Québec
et Jacques Plante du Royal se !i-
vrent une belle iutte pour lus hon-

neurs chez les gardiens de buis.
La ligue Québec Senior a produit

quelques-uns des meilleurs gardiens
de buts dans IMistoire du hockey.
En voici quelques-uns qui ont passé
par le circuit amateur local avant
de briller dans les rangs profce-
sionnels: Gerry McNeil, Bill Dur-
nan, Dave Kerr, Paul Bibeault,
Lione! Bodvrette, Claude Bourque,
Connie Dion, etc.

qui furent le centre de la plus ¥iclente

émoute jamais vue ici depuis des as

nées, recommenceront au point même
où ils ont laissé cette semaine, avec

le consentement des deux

Jamais où à vu parcille scène que
celle de mercredi dernier alors que
des tuiteurs neutres ont dû se joindre
éla police et aux placiers pour tenter
d'accompagner le Grand Togo à sa
chombre; on , voulait l'assommer, le
déchiqueter ni plus ni moins: la foule
de 19,000 personnes s'était toute donné
rendez-vous autour ce l'arène qu'elle
gardait comme ume forteresse et où
Togo était incapable de faire simple:
ment mine de partir. On voulait venger
l'arbitre qui avait été “endormi” et
Managoff que le Japonais avait pres
que étrangilé. Le Nippon prétend que
cete fameuse prise par laquelle I) met
son adversaire dans un “sommeil juste
et répurateur” n'est que la prise du
“sommeil joponais”., qui provoque la

qulaire.

Managoff, humilié de n'avoir conset-
vé son titre que par disqualification
de l'adversaire, à été heureux d'ob-
tenir une autre chance de rencontrer
le Grand Togo: le Japonais de son
côté a exigé une revanche, prétendant
qu'il avait été volé, maltralté et insul-
té, et il s'est empressé de signer son
contrat.

“Cette prise de cou n'est qu’un étran-
gloment pur et simple”, de dire Mana-
golf. “En plus d'être étrangié, j'ai
été frappé &la polirtne par les pleds
du Nippon et je croyais que les os du
thorax éclateralent sous les coups. J'ai
eu peine à respirer avant qu'il ne
prenne cette fameuse prise, mais après,
te ne pouvais plus respirez du tout.”

L'arbitre Sommy Mack a dit aussi
qu'il avait été puremeni et simplement
étranglé. "I est réellement vicieux et
sauvage". de dire Mack. Quant à Togo,
M nie toutes ces accusations et blame
la foule: “Tai été surpris de l'attitude
de vos spectateurs. lis ne sont pas
sportifs comme les faponais”.

Flanagan bat Jack
MINNEAPOLIS, — Del Flauo-

gan, poids-léger de St-Paul, & ex-
pivité un coup do gauche très of-
ficace, hier solr, pour battre par
décision l’ancien champion poids
Kger Beau Jack en dix rondes
C'était ia 48e victoire consécutive

 

 

 de Flanegan. Le vainqueur pesalt
130 1-4 ot Jack 138 1-2

 

 
 

au meilleur gardien de buts de in
Higue Québec Senior, En effet, le Dr Gustave Gauthier, un sportsman
de Chicoutimi, a présenté à in ligue un trophée nommé “Georges Vézina”
qui sera présenté annuellement au cerbère qui aurs accordé la plus

faible moyenne de buts durant la saison,

 

Le regrotté Georges VEZINA

Match-revanche entre Managoff
et Togo mercredi soir prochain

La rivalité la plus haineuse et la plus tumultueuse jamais déve-

loppée dans une ardne de lutte à Montréal sera renouvelée mercredi

soir prochain dans l'arène du Forum.

Le Grand Togo et Bobby Managot.

 

  

Wylie jouera
avec Rangers
NEW YORK. 19. — Ies Rangers

de New York ont rappelé le petit
Till Wylie, un centre des Rovers
de New Yawk pour remplacer Ed.
gar Laprade, qui a été bleasé mere
eredi soir à lJoston. Lapradr s'est
fracturé une jambe morcredr et il
sera inaotif durant environ aix
semaines. Il se pour sumi qu'il ne
puisse revenir au jou cette saison,
Wylie, qui pèse 142 livres, à ob

teau trente-sept points en trente
et une partics avec lus Rovers. Los
Rangers ont aussi rapp-ié Jackie
Gordon des Mohawks de Cincin-
nati pour la deuxième foin en une
semiine. Gordon remplacera Bud-
dy O'Connor. Wyllie et Gordon
joueront contre ‘es Canadicns se

 

. medi soir.

.
Famechon vs Burgin
CINCINNATI, 19. — Le cham.

pion poids-plume européen, Ray
Famechon a signé un contrat s'en-
rageant à rencontrer Eddie Bun
gin dans Un combat de dix rondes
au Garden de Cincinnati le 6 fé-
vrier.

Les chefs ouvriers
veulent le contrôle
OTTAWA, 19. (PC). — Les chxis

des principaux groupements ou-
yriers canadiens ont préparé un
mémoire, hier, à l'intention des au-
torités fédérales, dans le but de
demander la reprise du contrôle sur
les prix et la continuation de la

régie sur les loyers.
Les chefs ouvriers ont décidé de

demander au premier ministre ca-
nadien, le T.H, Louis Saint-Laurent,
de les recevoir vers la mi-fAveiow,
pour leur permettre de soumettre
personnellement leurs demanu.s.
Les unions concernées sont: le

Congrès des métiers et du travail
du Canadas, dont. le président est
M. Percy Bengough: le Congrès ca-
nadien du travail, dont le président
est M. A.-R. Mosher; la Confédérag
tion des travailleurs catholiques du
Canada, qui a comme t M.
Gérard Picard, et le comité conjoint
des Fraternités de cheminots cana-

dans Sont 1e président ca frank
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Réal Jacques jouera contre
Sherbrooke ce soir au Forum

 

Frank Carlin aura de nouveau recours aux services du junior Réal
Jacques, ce soir, alors que le Royal recevra la visite du St-François
de Sherbrooke au Forum. Jacques comblera ainsi un des vides causés
parl'absence des gronds blessés Jacques Locas et Gerry Desauiniers.
Locas soigne toujours une blessure aux pieds, tandis que Desauiniers
reprend ses forces après avoir subi une opération pour les amygdales.

Tecques est un bon joueur du Royal
Tunior et il a bien fait samedi dernier
dons la catégorie senior. alors qu'il a
compté un des points du Clan Carlin
centre lea Cataractes de Shawinigan
Falls. Il s'alignera probablement aux
câtés de Dewan Thomson et Lulu De-
als, ce soir.

Frank Carlin composerait une autre
ligné d'attaque avec Clitf Malone. Pete
Polowski et Lorne Davis tandis que le
troisième trio serait formé de Billy
Goold, Art. Rose et Bob Fryday.

Dugger McNeil soigne encore une
blessure au dos, mais if jouera quand
même ce soir Ÿ la défense aux côtés
de Howie Çox. Morley MacNell, Dol-
lard St-Laurent et Rolland Rousseau.

Désaulniers et Locas commenceront
& patiner ces joursci, mais ne revien-
dront pas ou jeu avant la semaine
prochaine. Carlin tient à accorder un
assez long repos à ces deux réguliers
afla qu'ils soient à leur meilleur à leur
retour au jeu.
En sept parties cette saison entre

les clubs de Frank Carlin et Ivan Du.
gré. le Royal à remporté cing victoireh |
et subi seulement deux défaites.

 

REAL JACQUES... jouera pour
l'équipe senior ce soir.

son et Stan Warecki, deux anciens
NOUVEAUX JOUEURS des Sénateurs d'Ottawa.

Le St-François s'est amélioré depuis

|

C'est la seule joute au programme
une couple de semaines avec l'acqui- |du circuit ce soir. Demain, les As de
sition de trols joueurs. Il s'agit de l'ai-

|

Québec visitent les Sénateurs à Ot-
Ler-droit Bob Pépin, un excellent ailler- [tawa, Dimanche. Valleyfield sera au
droit et bon compteur, qui a été cédé |Forum: Québec jouera à Sherbrouxe,
à Dugre par le Royal; et de Stan Hodg- et Shawïnigan à Chicoutimi.

Hydro-Québec opposé au Northern
Electric; C.N.R. visite Canadair

L'Hydro-Québec qu gérant Gaétan Lamarche disputeré la victoire

 

 

au Northern Electric dans ln première joute d'un programme double
de la ligue Montréal, ce soir, à l’Auditorlum de Verdun, Dans la
Première joute, les Blues du CNR tenteront de vaincre les leaders
du circuit, les As de Canadatr. Les quatre premiers clubs de la ligue

mes doubles réguliers avant les

seront à l’oeuvre.

séries éliminatoires, Reds battent
Jack Donlevy sera de eau sh 5 - 2

ta totiesPoise Québec

5

à
ton Proulx et Butch Lamarche
se partageront la besogne à la li-

 

Après le programme de ce sotr,

fl restera seulement deux program-

 

le meilleur trio de l’Hydro.

tement installé en deuxième posi-| Reds.
tion avec onze points. Page Martin

Près par les joueurs de l'Hydro ce

|

le, dernier engagement. Gendrun
solr, Bonin. Barnaquez, Joanette et Mu-

C'est le but de Hodkinson qui ont réussi les buts des Reds.
a assuré la victoire A son club con.

|

Rainor Makila et Jean-Guy Béli-
veau ont compté pour les Citadeltre Canadalr vendredi dernier.

Deux grands rivaux en viendront
aux prises dans la deuxième joute.
Au cours des deux dernières sel fueusPointeau Talbot
sons le Canadair a éliminé le Deuxième période
C.N.R. en semi-finale dans les éil- 1—Troig-Riviéres: Gendron
minatoires. George Tait, gérant du Bonin,
Canadair, a mia sous contrat Gerry - ;Gravel, Yas des Lions de St-Hya-| *(Ousdrneeece Beruaques
clothe de la ligue Provinciale, Punttiona: Mud

ravel remplacera Claude La- ain, venu.
pierre qui ne jouera pas cette sal- Québec:opie période
son. Tout indique que Grave) rem- (Hudson, Guay) .....
placera Lapierre en compagnie de |$-Québec: Béliveau
Bernie Lauzon et Ray Courteau.| ,_{Makile,Hudson)210100.
Lapierre a ‘récemment subi une 2
opération pour l'ablation de l’ap-| 3—Trois-Rivières: Mudie
rendice.

les.

- Première période

° Plans de Norris  

[951

Pépin brille pour Sherbrooke
et Groleau pour Shawinigan

Le St-François de Sherbrooke à exécuté un ralliement sensationnel
de cing points à la deuxième période, hier soir, pour infliger une défaite
de 6 à ? aux Saguenéens de Chicoutimi. Dans l’autre joute à l'affiche
dans la ligue Québec Senior, Marius Groleau a permis aux Cataractes
de Shawinigan Falls d'annuler avec les Sénateurs d'Ottawn, 3-3, en

      

  

TROIS-RIVIERES, 19, — Les
gne bleue. Eddie Cyr jouera del Reda de ‘Trois-Rivières ont défait
nouveau au centre en compagnie

|

tes Citadelles de Québec au compte
de Fernand Gagné et Andy Gui-! de 5 à 2, hier aoir, dans une joute
mont, Ces trois joueurg forment

|

régulière de la ligue Junior. C'était
la deuxième défaite des Citadelles

Le Northern Electric est présen-

|

en autant de jours, aux miains des

 

Les vainqueurs ont compté trois
est confiant de voir son club triom-

|

buts dans la deuxième périvde tan-
pher ce soir. Abby Hodkinson, vé-| dia que les Citadelles ont effectuétéran du vircuit, sera surveillé de|Un ralliement de deux bute dans

  

rnaques) ....,.. … 038
3—Trois-Rividres: Bonin ...... … 9.20

Leia 9.35
Punitions: Michelin, Deviney, Ger-  

le ohampionnat mi-lourd entre Bob
Murphy de la San Dlego, Calif, et
Joey Maxim. 71 sn peut que Jack
Kearns accepte ce match, si I'ln-NEW YORK, 19. — fim Norris] ternational Boxing Club promet

de l'International Boxing Club ai-{un match pour le championnat
meraié organiser un combat pourl polds-lourd A Maxim l'été prochain,

 

Bob Pépin, l'ancien Royal, et
Jimmy Planche ont dirigé l'offen-
sive des Saints avec deux buts cha-

cun dans la deuxième période.
Marcei Filion et Jimmy Galbraith
ont compté les autres buts du club
d’Ivan Dugré,
Gerry Cabana et Rolland Morris-

 

BILLARD
Les membres de la section de bil-

lard de la Palestre Nationale ont ont été les compteurs des per-
tenu leur assemblée dimanche der- pe pe
nier et ont procédé à l'élection des! Marlus Groleau à augmenté ‘sesvales pour d nouvelle mao chances d'être choisi la mellleureole! noms des nouveaux c=

|

regrue
teurs: président, Henri Bernier; r de la saison dans la ligue
vice-président. J. Rosaire Beau-
champ; directeurs: Noël de Tilly,
Albert Cofsky, Maurice Viens; se-
crétaire, Jean Cinq-Mars. °°
Charles Leroux, président sér-

tant de charge, et Zoël Martel, pré-
sident du comité pendant plusieurs
années, ont été nommés conselllers.
La saison de billard au centre

sportif de la rue Cherrier, promet
d'être très intéressante. Les tour-
nois auxquels participeront 45
joueurs, commienceront aamedi pro-
chain, le 20 janvier, alors que deux
joueurs dé chaque classe se feront
la lutte. ‘Tous ceux qui ont parti-
cipé à ces tournois l’an dernier et
qui voudralent jouer de nouveau
cette année, sont priés d'en faire
part au Comité le plus tôt possible,
afin que lee cédules soient prépa-
rées.
Les amateurs du tapis vert sont

invités. L'entrée est gratuite.
POIDS ET HALTERES

Gérald Oratton, poids moyen de
Verdun, qui détient déjà le record
de l’Empire Britannique pour le
développé, tentera de s'accaparer |Québec Senior, en déjouant Larry
celui de l’arraché, au tournoi hal-| Fréchette quelques secondes seule-
térophile Montreal Novice, qui aura ment avant la fin de la troisième
Meu lundi soir, le 22 janvier, à la période pour frustrer Ottawa de la
Palestre Nationale. victoire et donner une partie nulle
Le record de l’arraché est main- de 33 à Shawinigan. Aucun club

tenant détenu par Jumping Jim p'a compté dans la période suprié-
Halladgy, d'Angleterre, au montant |mentaire.
de 260% et notre champion cana-| Bernard Vinet, l'ex-Saint, et Mau-

fait connaître, par l'entremise de la
direction de leur club, leur inten-

attendus, ce qui portera le nombre
total à environ vingt.

MARIUS GROLEAU

dien tentera 265 pour placer ce re-
cord en lieu certain. °

Les Carabins
tion de participer à ce tournoi. Des ® °

mirémninedussive | Varsity demain

Treize leveurs de poids ont déjà

sieurs

 

 

comptant le point égalisateur quatre secondes avant la fin,

 

rice Valllancourt ont compté les
autres points des Cats, tandis qu'F-
mile Dagenais, Eddie Emberg et

Buddy Hellyer ont compté pour
Ottawa.
A la suite des résultacs d'hier,

l’avance des Braves de Valleyfield
en première place a été réduite à
deux points sur Ottawa. Les As de
Québec, qui ont occuvé la première
position durant la première moi-
tré de la saison, sont maintenant
troisièmes avec 48 points, soit trois
de moins que les meneurs,

Première période
1—8herbrooke: M. Pillion

(B. Fillion, Préfontumne) ... 11.08
2—Chicoutimi: Cabana

(L. 8mrke, 8. Smrke) ........ 18.08
Punitions: Labrie, Crawford, Mc-
Callum et Barilko.

Deuxième période
3—-Chicoutimt: Morrisseau

(Cabana) ................. oo 2338
4—Sherbrooke: Pépin (COté) ... 3.14
S—Bherbrooke: Planche

{Hodgson, Wareckl) 655
&Sherbrooke: Planche 747
—Sherbrooke: Pépin

(Galbraith, Préfontaine) .... 11.50
8—Sherbrooke: Galbraith

(Pépin, Coté) .... 12.29
Punition: Wareckt,

Troisième période -
Aucun point.
Punitions: Hodgson et Labrie (2),

   

 

Première période
1—Ottawa: Dagyenais

(Kuntz, Dartnell) .......... 505
2—8hawinigan: Vinet

{Valllancourt, Carthy) ...... 8.49
3—Ottawa: Emberg

(Robinson, Regan) 7159
4—Ottawa: Hellyer . . 1813

Punition: Dagenais.
Deuxième période

$-Shawinigan: Vaillancourt
(McKenzie, Trudel) ... ..... 17.18
Punitions: Doibec, Limoges, Tudin
(2).

Troisième période
8—S8hawinigan: Groleau

{Carthy, Buchauan) ..... we 19.08
Punitions: Hayes, Kiley.

Période supplémentaire
Aucun point.
Puntion: Emberg.

rencontreront

soir à Verdun

  
 

 

La ligue de hockey Interuniversitaire @ repris ses activités laLes leveurs qui prendront part au semaine dernière. Les équipes de la liguo semblent se balancer àtournoi sont les suivants :
Jacques Duquette,
Paul Bouffard, Yvan Drouin. Mar-
cvel Dionne, Claude C on et| .. tion
Léon Bernier, du club National: d'exhibl
Gérard Blanchette, Albert Monette,
Gilles Bisson, Eugène Monette, Dol- maintenant en excellente conditionlard Viau du club Hercule; Jac-|et la défense se montre solide
ques Malette du Y.M.C.A. de Ver-

|

avec Reynolds et Appleby, De sondun et André Ciré des Francs-

|

côté, le Laval, plus familier euAmis. calibre interuniversitelre, devient

 

Presque 1a moitié des leveurs sont

|

lp club & surveiller. Dernièrementdes poids légers et cette classe sera

|

le Laval a forcé les As de Québecsans doute la plus intéressante. Le|à se ralier pour difficilementvainqueur de cette classe devra ac- l'emporter 7-5,
cumuler au delà de 600 dans les Le Toronto, qui viendra foire
trois levés olympiques pour gagner.

|

face aux Carablns samedi soie à
Verdun. est la bite noire de l’équi-
pe de l'Université de Montréal.t- Urent t L'an dernier, les Totontois ont fait
subir aux Carabins leur seul

. écirec de la saison. Tis alignent deLac ine a 0 solides joueurs, tels Howson, Fray,
Kane et McDougall, Ce dernier, unLes Castors de St-Laurent ont

|

joueur de défense, à compté 4 buts
blanchi les Rapides de Lachine au

|

ot fourni 2 assistances en 2 joutes
compte de 8 à 0 dans une partie ré

|

Pour son équipe.
gulidre de la ligue Provinciale hier.

|

Evidemment les Carabing n'ontMaurice Deslonschamps et J°s Pe-

|

pag encore subi ia défaite mals lesUt ont dirigé l'offensive des vain- [derniers résuitats n'ifusionnentqueurs avec doux buts rhacun. Æd-

|

pas les étudtents de Montréal, qui
die Cyr, Hodkinson, Johnny Ché- pratiquent régulièrement à Ver-
nier et Ray Courteau ont été lies

|

dun, Arthur Thegrien, Le pilote desautres compleurs des Castors.|Carabine, enverra Eric
C'était le deuxième blanchissage |au centre, entre Flynn et Charestde la saison pour le gardien deliors de J prochaine rencontre;
buts, Jean-Paul Renaud, du 8t-| Victor Marohessault évoluera entreLaurent. Garde Hotte et Albert Day.
Le St-Jérôme a annulé au Ces changements ont été effecte de 3 à 8 avec le Joliette, hier,

|

tués dans le but d'eugmenter le
dans une joute régulière de la|rendement de is première ligne
llgue Provinclale. Charles Bouras- d'attaque des Carabine. Marches-se, Henry Adams et Robert Brauit{sauit, un gaucher, ne pouvait meont réussi les buts du Joliette, Er- [familiariser à l'aile droite et eunie Laforce & fait ses débuts à Ja

|

atyle de nes compagnons. N évo-ligne bleue du Jolicite et s'est mé-

|

ara maintenant à gauche derité une assistance, Fénald Beau-| Hotte et Day pour former un
lieu, Matt Benoit ot Guy Renaud] excelent trio.
ont canpté pous St-Jéirdme, La ligne Quesnel, Brunces et

 
 

 

; JeaN-| mesure que la saison avance. Les Redmen, après doux échecsean Bruneau,

|

conséoutifs ont repris leur aplomb. Ils ont fait une tournée aux Etats.Unis durant la période des Fêtes, gagnant la plupart de Leurs joutes

ee

eer

eeecers

Marchessault et Knutson ontbien demeurTa intacte, les
Joueurs ee font une lutte amicale
pour la première position des
<ompteurs et il est très intéressant
de les voir à l'oeuvre.

 

Buffalo gagne
. . .
a Cincinnati

CINCINNATI 19. (PA) ~— Cone
duits par AD DeMarco, qui a
compté deux buts, les Bisons de
Buffalo ont défait les Mohawks de
Cincinnati 4-3 fci hier solr. Dee
Marco à maintenant 29 buts à son
crédit. .

8id McNabnoy et Grant Warwick
ont compté les autres points des
Biaons, et les buts dos Mohawks
ont été réussis par Jackie Gordon
et Jean-Paul Denis.

Première période
Aucun point.
Pun.: McLenshan, HcMNabney,

Deuxième période

istNexansrgeter, Curri revovsascoss 3.4—Buifalo: Demarco 1.10(Currie, Warwick) LL... 7.13Pun.: Nattrass, Dawes, Warwick, Moe
Nabney. .w Me

Troisième période
8--Cincinnati: Gordon

€

. 11.12
: Gordon) .. 19.18Pun: Ashbes (mauvaise conduite),
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Les Canadiens sans Richard
perdent 3-2; Kennedy brille

(par PHIL SEGUIN }

Les Canadiens sans Maurice Richard ne sont pas beaucoup plus
puissants qu'un club senior ordinaire. Richard a dû rester au repos
hier solr, à cause. d’un “chariey-horse” qu’il s'était infllgé dimanche
dernier à Détroit, et le club a présenté sa plus faible démonstration

7 t-
de la saison pour encaisser une défaite 5-2 aux mains des MapleAIS

5deaToronto, devant une foule de 14,481 spectateurs au Forum.

L'absence de Richard a semblé
démoraliser les Canadiens, qui ont
manque d'entrain complètement.

Ils n'ont pas été trop menaçants à
l'attaque, leur défense n’a présen-
té aucun mystère pour les Leafs,
et Gerry McNeil a aussi connu des
faiblesses dans les buts.
Par contre, les Torontois ont

patiné rapidement toute la soirée,
et leur jeu d'ensemble bien coor-
donné à l'attaque a produit des ré-
sultats. La défense de Torontu a
bien protégé Al Rollins, qui a été
à la hateur de la situation aux ra-
res occasions où les Canadiens ont
menacé, Rollins n'a eu aucune
chance d'éviter les deux buts des
Canadiens, et l'un des points a été
compté lorsque la rondelle a rico-
<hé sur la jambe d'un joueur de
défense des Leafs.
Les Torontols n’avalent pas triom-
phé dans leurs quatre derniéres
parties, et leur victoire d'hier leur
& permis de porter i 13 points leur
avance sur les Canadiens, qui ne
peuvent espérer les rattraper d'ici
Ja fin de la saison.
Malgré la défaite, le Tricolore

Tente en troisième place, mais son
avance n'est que d'un point sur
Boston et de deux points sur les
Rangers de New-York, qui vien-
dront jouer ici demain soir.

McNEIL EST BOMBARDE

Les Leafs ont eu le dessus con-
tinuellement, en particulier dans la
deuxième période, lorsque Gerry
McNeil à dû se surpasser pour évi-
ter une déroute. McNell à écarté
19 lancers dans cet engagement, et
les Leafs ont lancé à côté du filet
au moins une douzaine de fois,

alors qu'ils avaient des occasions de
compter.

Ted Kennedy a conduit l'atta-
que des vainqueurs avec un but
et deux assists. Sid Smith à comp-
té deux fois et Tod Sivan et Cal
Gardner une fois chacun.
Kend Moedell et Billy Reay, qui

a joué à la place de Richard avec
Eimer Lach et Bert Olmstead, ont
compté les buts des Canadiens
Lach est le seul qui ait montré

quelque aplomb à l'aîtaque. Les
autres ont joué comme a'ils s'agis-
saient d’une pratique.
Les Leafs ont été privés d'un but

qu'ils avaient compté dans la deu-
xième période. Un lancer de Sid
Smith a dépassé Ja ligne rouge du
filet de quelques pouces, mais le
juge des buts n’a pas allumé la lu-
miére rouge et McNeil a ramené
aussitôt le caoutchouc devant le
filet,
Les Torontois ont protesté vigou-

reusement, mais l’arbitre Red Sto-
rey à donné raison au juge des
buts, refusant d’allouer le point.
Ceci n'aurait pu affecter le résul-
tat de la partie, quoique Jes Cana-
diens aient égalé les chances à 23
Par la suite,
Les Torontois se sont ralliés

dans la troisième période pour
compter trois fois, et s'ils avaient
montré plus de précision autour
des buts, ils l’auraient emporté
Par une marge beaucoup plus con-
sidérable,

UN BUT CHANCEUX

Mosdell est resté stupéfait lors-
qu'il a compté le premier but de
3a partle, après moine de quatre
minutes de jem Mosdell a tenté
une passe & um eoéquipier, mais le
caoutchouc a frappé ia jambe de

Bill Basitko devant le filet des
Lears pour ricocher derrière Rol-
ns,

Lea Canadiens n'ont pas gardé
cet avantage longtemps. Trois mi-
nutes pilus tard, Kennedy s'est
échappé, avec Doug Harvey seul a
la défense. Kennedy a contourné
Harvey facilement pour déjouer
McNeil. Le reste de la première
période a été monotone, en dépit
des punitions A Andy Barbe, Har-
vey ot Gardner, mais les Leafs ont
décienché un bombardement soute-
Bu dans la seconde.
McNeil à réussi deux arrêts mire  

Ted KENNEDY

culeux aux dépens de Johnny Mc-
Cormack, qui a lancé sur lui à
dout-portant, mais aussitôt après,
Gardner a pris une passe de Tim-
gren, aprés que McNeil eut quitté
son filet pour tenter em vain d'in-
tercepter la rondeile, et il a comp-
té facilement,

Smith a compté son point annulé
peu après, et pendant le reste de
l'engagement, les Leafs ont gardé
la rondelle dans lé territoire des
Canadiens presque continuellement.

Les Canadiens ont montré un
peu plus d’aplomb au début de la
troisième période et après ure mi-
nute de jeu, Reay a pris le retour
d'un lancer de Lach pour glisser
la rondelle dans le filet vide.

Quatre minytes plus tard, Smith
a brisé l'égalité avec l'aide de Bill
Juzda et Kennedy, et les autres
buts, par Smith et Sloan, n'ont fait
que rendre la victoire des Leafs
plus décisive,

Juda est revenu au Jeu aprés
une absence de deux semaines et
ii s'est bien servi de son poids...
Juzda a appliqué un formidable
coup d'épaule à Paul Masnick dans
la première période .. Kennedy
s'est mis à salgner du nez Jors-
qu'il est entré en collision avec El-
mer Lach Après une mise au jeu,
mals il est revenu jouer plus tard...
Les Leafs ont employé Andy Bar-
be, un jeune ailier droit rappelé de
Pittaburgh, mais Barbe n’a pu se
distinguer... Max Bentley a été
tenu en échec complet, de sorte
qu'il reste sur un pied d'égalité
avec Richard en deuxième place
des compteurs...

TORONTO—Buts: Rollins: défenses:
Thompson et Mortson; centre: Kenne-
dy; ailes: Smith et Sloan. Subs: Wat-
æon, Barllko, Bentley, Klukay, Flaman,
MacKell, Gardner, McCormack, Juzds,
Lewicki. Timgren et Barbe.
CANADIENS—Buts: McNell: défenses:

Johnson et Bouchard; centre: Lach:
alles: Reay ct Olmstead. Subs.: Harvey,
Robert, Curry, Harmon, MacKay, Laycoe,
Mosdell, Kaiser, MacPhersou, Dussault
et Masnick.

Arbitre: Red Storey; juges des lignes:
Btil Knott et Sam Babcock,

Premiére période

1—Canadiens: Moadell (Harmon).
3--Toronto: Kennedy (Barilko) ..
Pun.: Barbe, Harvey et Gardner,

Deuxième période

3-Toronto: Gardner (Timgren) ..
Pun.: MacKay et Mortson.

Troisième période

4—Canadiens: Reay
(Lach et Olmstead) c.oorvescer

$-Toronto: Bmith _.
(Juzda et Kennedy» ... . 513

6—Toronto: Smith (8ioan)
7—Toronto: Sloan (Kennedy) .. 13.

Pun.: Thompson (2) mineure et 10
minutes mauvaise conduite),
at MacKell.

3.47
sn

 

 

  

VANCOUVER—Toothpick Smith, 125
1-4, Los Angeles, K.0.T. Frankie Ak
mond, 129, Vaneouver (9).

BROOKLYN—-Bill Neri, 138 1-4, Brook-
va à battu aux points Jehany (Red)

asio, 148, Bayonne, NJ. (8).
PORTLAND, Me,—Touy Demares, 137,

Boston, à battu aux Larry Geif-
fin, 140 1-2, Auburn, <>.

+
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Ligue Nationale :
Toronto 5 Canadien 2
Détroit 3, Chicago à

Ligue Américaine :
Hershey 4 Providense 2
St-Louis # Indianapotis.
Buffalo 4, Cincinnati 2

Ligue Senler :

Ottawa 3 Shawinigan 3.
Sherbrooke & Chicoutimi 2.

Ligue Junior :

T.-Riviires 5, Québec 2.
Ligue Provinciale :

St-Laurent 8, Lachine 0.
Joltette 3, St-Jéréme 3.

* * *

-

Ligue Senier :

Sherbrooke vs Royal
LigueInterwaiversitaire :

Toronto à McGill

*» * *

 

Détroit . . . 43 27 97142 M 61
Toronto . . . 41 31 19 9 129 37 51
Canadien . . 42 15 20 8 100 115 38
Boston . . . 4214 199 97 125 37
New York . 42 11 1714 92 121 35
Ohicago . . . 43 11 23 $ 107 136 31

* * *

Ligue Américaine :
(Div, Est)

PGPN PCR
Buffalo . . . 42 27 12 3 198 150 37
Hershey . . . 41 22 17 2 340 129 48
Springfield . 42 15 24 3 153 136 33
Providence . 33 14 21 4 138 157 32
N-Haven . . 28 5230 7115410

* *

(Div. Ouest)
PIGPN P CPt

Cleveland . . 44 29 12 3 74 128 61
Pittsburgh |. 41 19 15 7 127 86 45
Cincinnati . 41 20 16 5 130 121 45
Indianapolis. 43 19 22 2 158 157 40
St-Louis . . . 43 16 24 3 124 186 35

- + *
Ligue Québec Senior:

PIGPN P CPt
Valleyfield . 40 25 14 1 157 128 51
Québec . . . 40 23 14 4 147 117 48
Ottawa . « = 40 21 12 7 154 121 49
Royal . . . . 42 20 193 34 129 43
Chicoutimi . 43 19 21 3 >55 160 41
Sherbrooke . 41 14 24 3 121 148 31
Shawinigan . 44 12 29 3 131 196 27

* * Xx
Ligue Jenlor :

PIGPN P CPt
Québec . . . 3226 60 210 $2 25
T.-Rivières . 32 20 12 9 156 113 40
Canadien . . 2516 9% $1 7532
National . . . 28 16 12 0 146 123 32
Verdun . . . 28 6220 76 149 12
Royal .. ..31 4270 T3 20 8

* * *
Ligue Provinciale ;

PLG PN P CPL
St-Hyaeinthe 38 23 10 5 742 142 81
St-Laurent . 34 17 12 5 149 138 39
Joltette « « . 34 15 12 7 156 181 >
Lachine . « . 84 11 20 3 156 175 25
St-Jérôme . . 26 % 18 2 04 171 14

* * *%
Ligue Mentiéal :

PjGPN P CPt
Canadair « «10 6 22 34 26 14
Northeen . . 9 8 31 32 20 11
CNR... «se 9 4 41 3 00
Hyrdo . « «10 4 51 85 48 9
Cancar . « +30 2 71 24 36 5

.

Danse des skieurs
Demain soir, dans les Salons Bleu

et Or de la Palesire Nationale, aura
lieu une grande danse pour tous les
skieurs de Montréal. Une invitation
spéciale est lancée à tous les Prési-
dents de Clubs de Ski et spéciale-
ment aux Clubs membres de
l'A.C.8.M. L'orchestre d'Eddy Blair
fera les frais de la musique.
Le élou de la soirée sera sans

doute la présentation de in Reiné
de Ski du Club 5-D.  

foule de 10,084 amateurs,

but décisif, et son deuxième de la
soirée, 21 secondes avant ia fin de
la joute puur donner la victoire

aux Red Wings

Les Black Hawks, qui s'enufor-

cent de plus en blus profondément

 

ABELSID

en dernière nlace de ja N.H.L, ont
maintenant joué 16. parties consé
cutives sens triompher. Ile ont

 

Le vétéran Sid Abel à compté 1e

 

r 27

Abel fait gagner Détroit
21 secondes avant la fin

DETROIT, 18 — (PA) — Les Red Wings de Détroit ont conservé
leur forte avance de 10 points en première place de la ligue Nationale
en battant les Black Hawks de Chicago 3-2, ici hier soir, devant une

 

 

réussi trois parties nulles durant
cette période.
Les Hawks ont présenté une op-

position plus forte que d'habitude
aux Red Wings, et les détenteurs
de la coupe Stanley semblaient
prêts à se contenter d'un résultat
nul lorsque Abel a couronné un
assaut avec Gordie Howc et Ted
Lindsay en 4éjouant Harry Lum-
ley avec un boulet tire de 20 picde
du filet.

Howe & obtenu deux assists au
cours de la holvée, augmentant son
avance en première position chez
les compteurs.
Gaye Stewart a aussi compté

peur Détroit, tandis que Pete Ba-
bando et Al Dewabury ort obtenu
les buts des Black Hawks
Les Hawks sont venus deux fois

de l'arrière polur égaler ice chan-
ces avant qu'Abel ne donne la vice
toire aux Wings.
La foute a été dénuée de rudusse

et l'arbitre Georges Gravel n'a im-
posé que cing purfitions am cours
de la soirée.

Première période
1—Détrott: Abel (Kelly-Howe) ....
Pun.: Dickens,

Limdany.

8.44
Mostenko, Raglan-

Beurième période
2—Chicago: Babando

(Mosienko-Bentley) ........... 254
3—Détroit Stewart: { Pcccaucss 10.45
Pun.: Focolin.

Trotsième période

: Dewsbury
(Fogolin-R, Conacher) ........ 14.09

8-Détroit: Abel Howe-Lindsay) . 19.39
 

Maurice Richard sera honoré

par le club ACR le 17 février

à neuf heures.

La direction du club A.C.R. ex-
posera alors son plan de cainpa-
gne qui a été soigneusement pré-
paré.
Le président de ‘a ligue Nationa-

le, Clarence Campbell, s'est dé-
claré entièrement en faveur d’une
fête en l'honneur de Richard qu’il
considère, comme le meilleur joueur
de la ligue.
Ls Rocket sera (êté le 17 février.

Une magnifique voiture lui sera
alors remise et fort probablement
plusieurs autres cadeaux.

J.-E. St-Gelais, président du club
A.C.R. nous avise que tous ceux
qui désireraient souscrire peuvent

le faire en envoyant leurs contri-
butions aux moinsduclub AC.R.:
“Souscription Maurice Richard, Pa-

 

Bernard Quesnel en téte
des compteurs
 

Bernard Quesnel de l'Université
de Montréal occupe la première
place des compteurs de la ligue In-
teruniverstiaire. Ses deux compa-
gnons de ligne, George Emblem
et Jean Bruneau le suivent de très
près avec 12 et 1 points chacun.
André Charest, Jean-Paul Hotte, de
l'Université de Montrée] et Dubeau
de l'Université Laval sont égaux
en quatrième position avec 5 po'nts
chacun,
Bobby Marchesrault, ex-joueur du

Royal Jun.or, est actuellement le
meilleur compteur des Redmen de
MCUGilL En quatre parties, Marche-
sault a compté deux buts et fourni
quatre asiats pour un tetal de €
points.

Voici tes noms deb compteurs:
B. à.

Quesnel. U. de M. ..
Emblem, U. de M.
Bruneau, U. de M.
Motte, U. de M
Chares!

   

  

D

Lagacé, Laval
Mnrchessault,
€. Roy, Laval
Talbot, Laval
Bouchard, U. de M. .
Boulet, Laval ...
Hamelin, Laval . bo
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Flestre Nationale,

 

 

Le club A.C.R. lancera officielloment sa campagne de seuscription

pour la fête en l'honneur de Maurice Richard à la suite d'une conférence

de presse qui aura lieu dans Le salon J de l'hôtel Mont-Royal, ce soir,

 

Montréal”, Les
souscriptions seront acceptées im-
médiatement après que la campa-
gne aura été officiellement ancée
ce soir.

Le club ACR. & organisé dans
le passé des fêtes cn l'honneur
des joueurs des Canadivns ct des
Royaux. La direction prévoit un
succès monstre pour la fête en
l'honneur de Richard, le meilleur
joueur de la Nationale et que plu-
sieurs considèrent comme le metle
leur joueur de tous les temipa,

Plusieurs autres vedettes ont été
fêtées dans le passé mais jamais
un athlète comme Richard n’a été
aussi populaire près de la gent
sportive locale. I! a été la grande
étoile dex Canadivns depuis le dé-
but de la saison et personne ne
méritait plus que lui qu'une fête
grandiose moit organisée en son
honneur.

Les amateurs aeront tenus au
courant des développements par le
truchement des pages sportives des
journaux d'ici le 17 février,

FORUM
CE SOIR — 8:30

HOCKEY LIGUE SENIOR

Sherbrooke
vs Royal

Entrée: 81.50, 81.25. 81.00 Enfants: .50
Milotn réservés aun quiches des rues
Ziosse ot Atwater,

 

 

 

Samedi, 20 Janvier 8:15 p.m.

HOCKEY LIGUE NATIONALE

Rangers vs Canadien
11.50 sièges de la Tersause cn vente
emodi matin dès 10 houres. |

Entrée générale: 22.80, 51,88   
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: .. Nouveaux costumes
printaniers

indispensables à l’élégante
soucieuse de sa tenue

Voyez notre collection complète

de costumes nouveaux en gabar-

dine, flanelle ou fins lainages. . .

les plus récents détails de la mo-

- de vous avantageronf.

oe Costumes on Chârmeen, Baratheo, les
tweeds tissée en Ecosse jusqu'à 100%

La garde-robe. bien
agencée de toute femme
comprend au moins un
élégant costume... la vo-
gue favorise le couturier
ou le tailleur. Dupuis
suggère le costume fan-
taisse a fin quadnllé...

>Pd
—-——

——

ÉLÉGANCE FÉMININE
en worsted tout laine à fin
quadrillé noir/blanc, marine/

blanc ou brun/blanc... la ja-
- quetle est ample pouvant ser-
vir de paletot court, à larges
revers lisérés de soutache… la
jupe est droite les c 9 és du bas

ouverts. Tailles 1 4 à 20.

 

 

 
  

OUVERTS DE
9 H. 30 A S H. 30
SAMEDI COMPRIS
OUVERTS JUSQU'A

9 H.
VENDREDI SOIR

Plateau 5151

 

  

 

   

     

  


